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DES LIVRES MANUSCRITS ET IMPRIMÉS COMPOSANT LA 
BIBLIOTHÈQUE DE LA VILLE DE BOULOGNE-SUR-MER. 



PREMIÈRE PARTIE. 



MANUSCRITS. 



CATALOGUE DESCRIPTIF ET RAISONNÉ. 



« Je tous prie de prescrire b tous les bibliothécaires 

• de votre département de m'adresser un catalogne 

• des manuscrits do tout genre confiés b leur garde. 

• Ce catalogne ne devra pas être nn simple inven- 
» taire, mais une revne, une liste raisonnée, con- 
■ tenant des indications sommaires sur les matières 
> traitées dans les manuscrits, snr le nombre des 
» feuillets, sur la conservation et la beauté des ci* 
» ractères, vignettes, etc., etc. » 

( Circulaire de M. Guizot, ministre de rôts truc tien 
pmàtiçae t à MM les Préfets 4 — Ne*. *833.) 

- Je vais jusqu'où je puis! » 

J. -B. Rousseau. 



Rédigé en 4838.— Révisé en 4844. 





Digitized by LjOOQle 




Digitized by LjOOQle 




CATALOGUE 



DES LIVRES MANUSCRITS ET IMPRIMÉS COMPOSANT LA 
BIBLIOTHÈQUE DE LA VILLE DE BOULOGNE-SUR-MER. 



PREMIÈRE PARTIE. 



MANUSCRITS. 



Section I.— OUVRAGES ENCYCLOPÉDIQUES. 



1. IsTDORl ÏÏISPALRNSIS EPISCOPI ETYMOLOGIÀRUM SEU ORI- 
GÏNÜM LIRRI XX. 

In-fot. veljn.— 208 feuille ts.-XU« siècle, in fine.- Belle 
écriture franque à deux colonnes.-— Initiales simples, en couleur 
alternativement rooge. bleue et verte, ou les réunissant toutes 
trois. — Excel, conservation. 

Le livre des Origines de St. -Isidore de Séville a été imprimé fré- 
quemment. La bibliothèque possède l’édition de Basle de 4677. 

la. liiK d» Gramnutiioa 

et partions ejus. 

Exr. Quod interUum pro signo, interdum prb aenwioadhibetur 
ut vis morbi ignis ardore Siccbtur. 

OtiKrtiTÉi — Abbaye dé St.-Vaast, d’Arras. H*2. 

TiBfc xirci&a .— Jtidorus Hitpaitntit tpiscopus. 
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MANCSCMTS. 



Section II. - THÉOLOGIE. 



I.— ÉCRITURE SAINTE. 



li — Texte de la Bible. 

2. Biblia Sacra. 

In- foi. thax. — 2 volumes.— Vélin.— 532 feuillets.— 2« moitié 
du XII* siècle.— Grosse écriture fraoque à 2 colonnes, u Lettres 
initiales des livres à fond bleu et rouge, décorées d'arabesques, 
exécutées avec beaucoup d’élégance et de légèreté, où dominent 
les fleurs, les animaux fantastiques, et les grotesques, tels que le 
lapin jouant du rebec. — Plusieurs d’entre ces lettrines repré- 
sentent un personnage évangélique. Les lettres initiales des cha- 
pitres sont également ornées avec goût.— Le commencement des 
chapitres est en onciales et capitales romaines, rouges et hleues, 
sur un fond rouge. 

Ce beau manuscrit est malheureusement incomplet. B commence 
au dernier mot du seizième chapitre du livre de Josué ( 24* dans la 
mss.) et jusqu’à la fin de ce livre présente plusieurs lacunes. Des 
feuillets ont été déchirés même dans l'intérieur des volumes.— Il se 
termine aux premiers mots du 45* verset du chapitre Vin (22* dans 
le mss.) des actes des apôtres. 

la. Tributariui. Codait autem sort tribui Manant, 

Exp. Et in notnino Jesu Christi baptizarentur viri ao muiierct. 
Tune Symon . 

Origine. Abbaye de St.-Àndré-aux-Bois. 

Titre aHgieh* Biblia Sacra» 

Sur le feuillet de garde : 

Hâte duodedmo oatouto dreiter oxarata fnorunt 



3. Biblia Sacra. 

In-folio f max, -■ 4 volume. — Velin.— 232 feuillet*. — XlVe 
siècle (tnprino.) Belle écriture gothique à 2 colonnes.— 
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Initiales alternativement ronges et bleues avec simples filets- 
entrelacés, bleus pour les lettres rouges, et rouges pour les 
bleues. 

Ce manuscrit n’est qu’un premier voltime ; il se termine avec le 
Hvre des rois. 

lu. Frater Ambrotiut tua Miehi munusouta perforent . 

Exp. Per singutos dies t omnibus diebus vite sue • 

Obioihb. Abbaye de St.-Bertin, à laquelle il avait été donné par 
son 78 abbé, Momelin-Ie-Riche, qui gouverna cette abbaye de 
1706 à 1723, et dont les armes particulières se voient sur le 
feuillet de garde. (1) 

Titre aucieu. Bibiia Sacra* 

4. Biblia Sacra. 

In-folio max . — 1 volume. — Velin. — 232 feuillets. — XI V« 
siècle. — Ecriture gothique à 2 colonnes. — Initiales alternati- 
vement à fonds pourpres et bleus, rehaussées d'or, représen- 
tant presque toutes un sujet évangélique tiré du chapitre 
qu'elles ouvrent et ornées d'arabesques où domine le grotesque, 
mais moins légères que celles du no 2. 

Ce manuscrit n’est qu’un second volume ; il commence au livre 
de l’ecclésiastique. 

Le titre courant a été en partie rogné à la reliure. 

In. Jneipit prologue in iibro Ecdesiastici . MuUorum . 

Exp. Gratiâ domininostri J.-C. oum omnibus vobit (Amen). . 
Origine. Monastère du mont St. -Eloi-lès- Arras. 

Titre ancien. Biblia Sacra 

9 

5. Biblia Sacra. 

ln-fol. mag.— 4 volume.— 414 feuillets. — Velin*— XV® siècle. 
— Très belle gothique a 2 colonnes. — Initiales alternativement 
rouges et bleues, rehaussées d'or et décorées d'arabesques d'un 
style très-sobre, presque toutes représentant un sujet évangé- 
lique. 



(i) Je dois ce renseignement précis à M. Quenson, président du tri banal civil de 
St.-Omer, et l'an des membres les pins laborieux et les pins éclairés de la Socie'té des 
Antiquaires de la Morinie. 
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MANUSCRITS. 



Cette bible, dont l’exécution est d’une grande beauté, est bien 
complète. 

In. Prologus. B rater Ambrosius Miehi tua (etc.) 

Exp. Gratta domini nostriJ.-Ç, et earilas üei eum omnibus 
vobis Amen. Explicit liber apocaltpsis. 

A la suite 33 feuillets, renfermant Les interprétations des noms hé- 
breux dans Tordre alphabétique, attribuées à Bède et à Remy d’Auxerre. 
— (Voyez V Histoire des auteurs scctde Dom Remy Cbiluer.-xt«i,p. 13. 
Iif. Inoipiunt interprétation** h sù ra i c oru m no mioum .— Aaz- 
Apprth ea d en * vei appv thm si * . 

Exp. Zuzim- Conciliantes eos vei comiUaêoree corusse. 

Origine. Abbaye de St.-Vaask.A. 3. 

Titre ancien. Biblia Saoro. 

6. Biblia Sacra. 

In- fol. parvo. —al volume. —Velin. r- 544 feuillets. — XlVe 
siècle.— Belle gothique à 2 colonnes.lnitiales à fond bleu frangées 
d'or, formant miniature à sujets évangéliques et allongées en 
ornements d'uh caractère timide et raide, où se voient quelques 
figures d’animaux. 

Cette bible est complète, bien que le relieur ait écrit sur le dos 

Tome I. 

In. Ineipit epistala saneti Byeronômi presbyte* ri ad PauUnutn 
de omnibus divine historié Frater Ambrosius. 

Exp- Qratia domini nottri J.rC. eum omnibus vobis (Amen). 

A la suite les interprétations : Hic sut il interprétations* hebrai- 
corum nominum . 

Au verso du second feuillet on lit : 

Anno domini m.cc.lxvi. quxnto nonas marlii inlravit frater Jo- 
hannes ad davos (?) ordistem fràtrum prsdbeatorum , st anno 
domini m.cg.lxxvii tertio idus mardi promotus fuit ad ordinem 
saoerdoidstn. 

Origine. Abbaye de St. -Berlin. 126. 

Titre ancien. Biblia Saera , tome I. 

7. Biblia Sacra. 

Tolum*. — Vetind'tné fitWme Bmue. — W8 feuil- 
ItM. — XlV f liccle. — Très-jolie écriture gothique, à 2 colon- 
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net* — Initiales des livres formant miniature , Biais peu or- 
nées. — Initiales des chapitres en simples couleurs bleues et 
rouges sans or. — Les colonnes bordées de filets très-légèrement 
exécutés. 

Cette bible «Met** est très- justement admirée comme un 
ebef-d’œ&Yre de patience. La bibliothèque de l'Université de Gand 
en possède une toute semblable. Les deux paraissent avoir été écrite? 
4e la même main. 

In» èu^af proUptt$’ BtmH J mb r o t fi.^Prater Jmtroeius,etc. 
Exr. (bâtis dommt /.-U.mam a m n iê m wüi. stmen. 

À la suite les interprétations : 

Exr. Zoor.—Piatma, vet fdatmator te* Ut § appréhendent nid 
êtliMMRési*M» 

La fin manque... 

Oeigihb. Abbaye de St.-Vaast. A. 185. 

Xnu ah ci eh. BihUa Smrnm. 



XX* — Vonvean Testament. 



8. Quatuor Evangelia. . 

ls^*»Ydii^l2tfeQiUeUir-yiII* on corn, du 1X« siècle.— 
Ecriture Vulgaire à longues lignes. Initiales bysantines. 

En tête de chaque évangile, une figure à corps humain, du 
style le plus grossier, représente le symbole de l’évangéliste. 
C’est un personnage allé, pour St.-Mathieu; — à tête de cheval, 
au lieu de Lion, pour St.-Marcj — de bœuf, pour St. -Luc ; 
—d’aigle, pour St. -Jean. 

Le volume commence par l’épttre de St .-Jérôme au pape Damase : 
novum opus facœre (sic) me cogis, jusqu'à la phrase : propria umts 
puisque quœ non hahentvr in Mis ediderunt, tels que l'ont im- 
primée les bénédictins. Elle est suivie de l'addition, Sciendum 
ettam , etc. — Viennent ensuite les canons d'Eusèbe de Gésarée 
insérés entre des colonnes de différente ordres. •»— Suivent les 
évangélistes dans l'ombre habituel, avec les prologues qui ont été 
imprimés.— Le manuscrit est terminé par la Idée des évangiles 
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MANUSCRITS. 



suivant le jour de Tannée, mais écrite à longues lignes et sans 
distinctions ni séparations, comme le texte lui-même. 

La moitié du verso du feuillet pénultième et le recto du dernier, 
ont été utilisés au 45* siècle pour la transcription des lettres adres- 
sées le 6 avril 4142 par le pape Pascal II à Rodulfe, archevêque de 
Rbeims, à Beaudouin VII, comte de Flandres, à la comtesse Clé- 
mence, sa mère, au clergé et au peuple du diocèse d'Arras, pour le 
maintien de l’évêché particulier d’Arras, séparé de celui de Cam- 
brai [avec lequel il avait été confondu en 538] par une bulle 
d'Urbain II, datée de 4093; et sur l’érection à cet évêché de l’archi- 
diacre deTérouanne Lambert. Voir Baujze. Miscell. TomeV, 
p. 297 et suivantes, où ces lettres sont imprimées en entier. 

In. Jneipit cpxstola DgcTonimi prêt b. btoio papes Domino» 

Exp. Ego tum panù vivut tuque ressuscitaào, tmm in noois 
Simodiae » ' 

Origine. Douteuse. — Du monastère du mont St.-Eloy , ou de 
N. -D. -d’Arras. 

Titre aucun. Concordanlia evangciorium. 

9. Quatuor Evangelia. 

In- foi » par. — Vélin. 133 feuillets.— X e ou XI* siècle. —Ecri- 
ture commune à longues lignes. 

Le recto du 4 8r feuillet est occupé en entier par une grande mi- 
niature représentant un moine, au-dessus duquel est écrit Gunr- 
friduSj offrant un livre à St.-Wast qui, lui* même, semble prier 
J.-C. de l'accepter. Au-dessus de la figure de St.-Wast, on lit : 
Sancius Vedaslus. Au verso, une autre miniature représente quatre 
personnages qui figurent peut-être les 4 évangélistes : deux sur le 
premier plan, l'un tenant un livre; l'autre qui semble lui parler 
en gesticulant les deux autres, sur un second plan séparé du pre- 
mier par des rideaux entrouverts et un troisième rideau à hauteur 
d’jjppui. Viennent ensuite les épitres de St .-Jérôme au pape 
Damase, et les canons d'Eusèbe, entre colonnes d’ordre Toscan , à la 
base, sur les côtés et dans les intervalles desquelles sont groupés 
les attributs et les personnages évangéliques. Chaque évangile est 
précédé d'une grande miniature géminée, offrant à gauche l’évan- 
géliste et son attribut ; à droite, la lettre initiale et le premier mot 
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du livre. A la fin et avant la table des évangiles pour, les jours de 
l’année est une dernière miniature représentant l'agneau sans 
tâche avec le nimbe et la croix. Le fond de toutes ces miniatures 
est violet ; les détails de diverses couleurs, les arabesques grises : 
le tout, à l’exception des arabesques qui ne manquent pas d’élé- 
gance, est d’une exécution fort commune. L’humidité a d’ailleurs 
altéré les couleurs et détruit en partie les deux premiers et le dernier 
feuillets du texte. 

hr. Incipit epùtola hyeronimi prctbyUri . 

Exp. Ad tmnetum Stephanum , secwutum Johannem capit. 

^civ. In Mo tempore,— 'College. 

Origine. Abbaye de St.-Vaast. A. 

Titre ancien. 4» r . Evangeiia.—Quod est iuppie. ad. Ex, maj, 
M. S. 

10. Qdatuob Evangelia. 

Petit in-fot , — 2 volumes. — Vélin. — 178 feuillets.— .XI* siècle. 
Ecriture anglo-saxonne à longues lignes, sans autre amer; 
ment que quelques lettres initiales Ichthyomotpbiques. Les 
colonnes entre lesquelles sont insérés les canons sont d'une exé- 
cution très-grossière et sans aucun caractère architectural. 

1" vol. 

In. Beato papœ Damato hyeronimut . Novum opus. 

Exr. Et urmonem confirmante sequentibue tiynie (St. -Marc). 
2* vol. 

In. Luoat sent# Anthiocensis arte mediout , potlea Paulum 
secutus utgue ad confetsionem ejus. 

Exp. Johannes^ habit tettimonia prophetarum xnn. canonet : 

cc XXXII. 

Origine. Abbaye de St.-Vaast. A. 

Titre ancien. Supprimé à la reliure moderne. 

11. Quatuor Evangelia. 

Grand in- 4°*— 4 volume.— Velin très fort. — 427 feuillets.— Xle 
siècle. — Belle écriture franque à deux colonnes, ayant quelque 
rapport avec l'écriture anglo-saxonne. 

L’écriture, les ornements et les peintures de ce mss : présen- 
tent la plus grande ressemblance avec ceux du Pseautier n° 20 : 
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m peut conjecturer qu’iU êtéei^t^à 
mêmes mains. Les épUres de St.-Jêsême et les prologues des mmm 
ne s'y trouvent point. Les huit premiers feuillets sont remplis pat 
les canons seuls, entre colonnes de différents ordres richement dé~ 
coréen et rehaussées d’or, supportant divers sujets? tels que les per- 
sonnages et les attributs évangéliques, les bâtiments don monastère, 
une citasse an lion et au cerf, des fleurs. Le recto du neuvième 
feuillet représente le verbe, Y alpha et l'oméga, assis sur les étaux, 
les pieds posés sur la terre, indiquée par ces mots à demi effacés r 
Terra scabellum pedum meorum , — ayant autour de lui le soleil, lu 
lune et les étoiles; tenant en la msun gaqçbe le Liber vitœ, — la 
droite levée, —et prononçant ces mots : Calumet ter ram eg» impleo . 
— Au verso. est l'évangéliste St. -Mathieu (t). En face dé lai, Abra- 
ham, tenant un sceptre, représentant l'ancienne loi, et trois autres 
personnages tenant des palmes, représentant, sans doute, la loi 
nouvelle.— Le recto et la moitié du verso du dixième feuillet sont 
occupés par tous les personnages de la généalogie de . Jésus-Christ , 
représentés seulement en buste, de face, occupant quatre rangs de 
loges superposées , formées de colonnes d'ordre dorique : au-dessus 
de chacun des personnages est inscrit son nom. La seconde moitié 
du verso représente , à gauche , F Annonciation, avec ce vers : 

Jngdut intacte ccoinit properata Maria. 

à droite la visite de Maria à Elwabetb. — La recto du onzième 
feuillet est divisé en deux dans le sens de sa hauteur : à gauche sont 
figurées l'apparition de l'ange aux bergers et la naissance du Sau- 
veur; à droite et dans la partie supérieure est un chœur d'anges 
battant des mains pour applaudir à cette naissance ; le reste est 
occupé par un grand L enluminé et par les premiers mots de l'é- 
vangile. Le texte des trois autres évangiles est également précédé 
d'une double miniature occupant les feuillets dans toute leur 
largeur, et représentant uniformément, à gauche, l'évangéliste et 
son attribut ; à droite, l'adoration du Verbe et la lettre initiale 
de l’évangile, pour St.-Marc et St.-Jean ; l'apparition de l'ange à 
Zacharie dans le temple, figurée dans la lettre initiale^our St.-Luc. 
Tontes ces peintures sont d'une belle exécution : bien qu’endom- 
magées par le frottement, qui a enlevé presque toutes les lettres de 

(i ) Hic MaUuasftaH volait gmeramiiu nasti i s* XRO sentit , hommm causa miserai**. 
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leurs inscriptions, elles conservent encore beaucoup d'éclat. Les 
draperies surtout sont fort admirées des artistes. 

Le texte est divisé en versets; mais cette division n’est pas celle 
des éditions imprimées : il n’y a pas d’indications de chapitres* 
Les derniers feuillets de ce manuscrit ont été enlevés avant sa 
reliure comme les, premiers ; et l’évangile de St.-Jean n'est pas 
complet. U se termine au deuxième verset du chapitre XIV : enta 
tgo ad patrem vado. 

Sur le feuillet de garde cette observation ; 

Sti Johannit evangeiium non kabetur inlegrum. I % eo dssi- 
derantur uUima. eapita u Littera $ M>*t umieum punctum 
supeme positum hoc modo y.—Dupkx veto Ultera ii neo 
aceentus duos neo puneta habct. 

Iw. Can. primas in quo XIII. 

V Exp. Quia ego ad patrem vado. g 

Okigihf. Abbaye de St.-BesLiu, portant les armes de l'abbé Mo- 
melin-le-Kiche. 75. 

Titre avenu. Evangtlia . 

12. Evangelium secündcm Matthæüm. 

Petit-in 4o. — Velin. 56 feuillets. — X« ou Xïe siècle, entière- 
ment écrit en iettres d'or, d'une belle écriture franque , dite 
earoline, à deux colonnes. 

Ce précieux manuscrit n’est malheureusement qu’un débris, dont 
la beauté fait regretter plus vivement la perte du texte des trois 
autres évangilès, qui évidemment avait été écrit en même temps et 
dont il ne reste que les titres. Il n’est pas seulement remarquable 
par la matière qui a servi to sa confection, h l’est surtout par la 
beauté, l’élégance, la netteté des caractères, et par la sévérité du 
goût qui a présidé an travail entier, et a banni du texte tout orne- 
ment superflu. 

Les six premiers feuillets sont occupés par les canons ; le verso’ 
du septième présente, dans un encadrement très-simple, le titre : 
Incipit evangeiium secundum Matthœum , écrit en glandes capi- 
tales romaines, parfaitement tonnées. En regard, au recto du hui- 
tième feuillet, dans un encadrement du même genre, les deux 
lettres initiales de Liber, occupent la page entière ; toutes deux sont 
élégantes , et à leur base et au sommet terminées en tètes de* 
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cygne. — Soit le texte entier et bien complet de l’évangile de 
St. -Mathieu , qui occupe 40 feuillets. Le verso du 44* et le recto 
du 42* présentent en regard et dans des encadrements entièrement 
semblables, décorés aux angles de têtes de cygne, à droite, le titre : 
Incipit 'Evangelium secundum Mart um , aussi en majuscules ro- 
maines ; à gauche, le premier verset de l’évangile en lettres sem- 
blables. Suivent deux feuillets blancs, puis les titres et commen- 
cement de l’évangile de St .-Luc et de celui de St. -Jean, aussi sans 
autre ornement que l’or qui les rehausse, et les têtes de cygnes qui 
les décorent. 

Les marges de ce manuscrit sont réparées en plusieurs feuillets. 

lie. Canon primut in quo IIII. 

Exp. Finit evangtiium secundum Maithœum. 

Origine. Abbaye de St.-Waast. A. 14. ^ 

Titre ancien. Supprimé à la reliure moderne. 

13. Textus Evangeliorum. 

In- fol, par vo. — V elin . — 101 feuillets — XIV» siècle. Ecriture 
Caroline, un peu anguleuse, d’une grande netteté, à deux co- 
lonnes. Titres en semi-onciales, enclavées. 

Ce manuscrit n’a d’autre ornement qu’une initiale en grisailles 
de l’évangile selon St .-Mathieu. Il renferme les quatre Evangiles et 
la table suivant les jours de l'année. 

In. lnoipit epistola toiéronimi presbyte**. 

Ext. Usque non titiet in œternum. 

Origine. Abbaye du Mont St.-Eloi-lès Arras. 

Titre ancien. Textus enangtliorum. 

\ 

14. Quatuor Evangeua. 

Petit in- fot.— 2 volumes.— Très-beau velin.— 205 feuillets.— 
XII» siècle, in fine, ou commencement du XIII*. — Ecriture 
Caroline, à deux colonnes, majuscules romaines, mêlées par 
intervalles d’onciales coloriées. 

Ce manuscrit a été décoré avec richesse. Les canons, dont les 
titres sont en lettres d’or sur fond violet , les chiffres en couleur 
bleue, rouge, verte et violette, les colonnes en or, occupent les huit 
premiers feuillets. Le recto du neuvième présente le titre des 
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ëpitres ordinaires de St - Jérôme an pape Damase , e», ^ deux pre- 
miers mots de l’épître : novum opus ; le tout écrit en capitales 
romaines, parfaitement formées et en lignés alternativement or, 
verte, rouge et violette. Suivent les épîtres et les prologues en tête 
de chacun desquels est une lettre initiale sur fond bleu, rehaussée 
d’or.— Vient ensuite une grande miniature géminée qui, à gauche, 
sur un fond dor , représente l’évangéliste St. -Mathieu écrivant son 
livre, et six personnages évangéliques à droite, sur fond d’azur, un 
grand L anthophylloéïde , divisé par trois médaillons renfermant 
autant de personnages évangéliques , et le premier verset de l’é- 
vangile en lettres d’or, sur fond violet. 

En tête de l’évangile de St .-Marc un feuillet avait été préparé 
pour recevoir une peinture semblable ; le premier verset et le 
commencement du second jusqu'au mot : ecee ; — il est rèsté blanc. 
En tête de l’évangile de St. -Luc est aussi une miniature occupant 
la page entière, et représentant, sur fond d’or, J’évangéliste écri- 
vant. Dans le fond est figurée l’apparition dé Fange A Zacharie, 
avec ces parole* de l’envoyé divin : Ne timeas Zacharia . A droite 
et à gauche de l'évangéliste un personnage. 

Une grande miniature du même genre précède encore l’évangile 
de St.-Jean. Elle n'offre que la lettre J. occupant le tiers delà 
largeur de la page sur fond d'azur. La lettre est dans sa hauteur 
divisée par trois médaillons, au centre de chacun desquels, sur fond 
d’or, sont représentés, au sommet , l’Eternel assis sur les cieux, et 
de la main gauche tenant le globe ; au milieu un personnage indé- 
terminé ; à fa base l’évangéliste écrivant . Sur le côté est, en lettres 
d’or, le premier verset : In principio. .. 

L’or et les couleurs de tontes ces peintures ont ntt très-vif éclat. 

Dans le texte, les chapitres sont tous distingués par une majuscule 
en or et en couleur. 

' d«* Volume. 

In. Canon pritnu» in guo IUI. 

Ex p. Sequmtiéut tignis. 

2« Volume. 

In. £.... jîntioeensiê arte medicut, ditcipuAut apoëtotorum. 

Exp. Scribmdi sunt Héros. 

Origine. M r *du Mont St.-Eloy-Iès-Àrras («I puto !) 

Titre ancien. 1*' Vol. Conoordia evàngeiiorum . — 2« Vol. £- 
vangetiwn moundum Lueam et Johannem. 
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15. Epistolæ Canonicæ et alia manutcripta. 

Petit in-folio.'- Vélin.— XII e ou première moitié du XIII* 
siècle — Grosse majuscule Caroline , à longues lignes, sans autre 
ornement que quelques lettres initiales à fond vert , rouge et 
bleu. 

Ce manuscrit renferme, outre les épitres des apôtres , les écrits 
dont suivent les titres : 

LecHotm diversœ in natale sanctorum omnium . 

VUa sanctm Mariœ Magdatenœ. 

Vita sanctœ Mariœ Egyptiacœ . 

Versus de sacramentis et de sacrifkio. 

Usus eccUsiastocus per totum anftunt cantandus. 

Ex ecdeslasdtis sariptorîbus excerpta quœdam. 

Beatœ Mariœ mmper xirginis laudes et mirncula. 
lu. Intàpiunt OapHvta ad Romanes. 

Ëtf. Jnt tlemotynam dore. 

Origine. M*«. de Ste.-Marie-d'Hénin-Liétârd, 

Titre ancien. Le même. ’ 



lit.— (fiHoses e% Oommentairtes . h) 

16. ISlüORUS IN OCTÀTÈUCON . 

In- 4® .—Vélin. — 423 feuillets. — X* siècle.*— Ecriture vulgaire,^ 
deux colonnes, sans aucun ornement. - , 

Ce manuscrit renferme les eemmeaUirtosde Su-Isidore de Sé- 
ville sur la Genèse > — l'Exode*— te Lèvitique* les Nmfabres, — le 

Deuteronome , — les livres de Josué, — des Juges,*~des RM s : — d’où 
son titre Octateücon. 

Au dernier feuillet se lit un cotmiieiteefimiit de la vie de St.-Re_ 
macle , évéque de Maastricht. 

In. Prefaiio Itidori in Gcnetiam. — Hittoria saerœ logis* 

ÏXp. R&friicit ftüciter Christo gracias, Itidori SooiUomit.— 
Hic estant vertus Hiatus ÈiMiothtea. 



<«) Voye*, les iittu-Piui. 
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Ou gin b. Abbaye de St.-Vaast. A. 126. 

Tktbb ancien, le même. 

Fragment de la vie^de St .-Remade : 

In. Ineipit vita S* Remaeli. — Oriundu? fuit Jqvitaniœ par- 
tibus. 

Exp. Ideireo exterius Honores eontempsit eeeutares. 

17. Bedæ (VemrabüU) de taberüacülo et de habitu 

Sàcerdotali. 

Petit in- 4®. — Vélin.— 95 feuillets. — X« siècle.— Ecriture à 
longues lignes, sans ornements. 

In. Ineipit liber eaopositioni* fiedx pretbyteri de tabemaeulo 
Déi. 

Bit. ExpiieU liber ÏÜ. ExposUitmis Bedæ de tabemaeulo et de 
Mètu saûètdotetU. 

Ofttem» Abbaye de St.-Vaast. R. 95. 

Titan ancsen. Beda de tabematule d em ini . 

18. Expositions Bedæ (Veneràbilie) presbyteri de ta* 

BERHACÜLO DOMINI LIBRI III. 

Petit inÀ 0 . — Vefin.— 126 feuillets .—XÏII* siècle.— Ecriture 
commune, à longues lignes, sans ornements. 

Même ouvrage que le précédent. Les trois derniers feuillets sont 
d’une main différente qne le reste dn mss : mais du même temps. 

In. Jn nemine dominé ineipit liber Loouturi domino 

juvente.... 

Exp. Et isti son# temen oui benedixit dominas. 

Obiginx. Abbaye de St^Bertin. 265. 

Tixex anckn. Beda detabemaouio. 

19. Comment arius in leviticum (Incerti Awtorit). 

In-fo. porno. — Velin.— 91 feuillets. — XlV« siècle.— Ecriture 
gothique, à trois oolonnes, sans autre ornement qu'une lettre 
initiale anthophylloéïde, rehaussée d'or. 

Le texte en grosse minnscale occupe la colonne médiane, le com- 
mentaire les dent antres, et souvent même les interlignes du texte. 

Lr. Querendum est quare tibêr iste levitieus dicatur. 

Exp. Quare intentiouem divinam odeitm que fermeté 
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OftiGiHE. N.-D. d'Arras. 

Titre menai. Commentarxus in dbuteroiwm . 

Je n’ai pu vérifier si, comme je le suppose, ce commentaire sans 
nom d'auteur est celui du B. Raban Maur, archevêque de Mayence 
au IX e siècle. 

(Voir sur cet écrivain YHisteir* tiUirairt de ta F/aa», tome ▼, i55, et mît.) 

20. Psalterium glossatüm ( Inctrti Auetorit). (*) 

\ 

Grand »»-4o.— Vélin. — 229 feuillets. — XI* siècle. — Grosse 
écriture franque dif Caroline, pour le texte } écriture de même 
caractère, mais plus petite, pour la glose $ celle-ci, répartie ré* 
gu librement en longues lignes sur les marges supérieures et in- 
férieures, en lignes plus petites sur les marges latérales. 

Le choix du velin 5 la largeur des marges, la beauté de récri- 
ture, la délicatesse des nombreuses lettres initiales, soit en gri- 
sailles, soit rehaussées d’argent et d’or, qui le décorent, font 
de ce pseautier l’un des 1 spécimens les plus remarquables des 
arts graphiques du moyen-âge. 11 est aussi Ton .des rares ma* 
nuscrits, qui nous ont transmis, avec la date certaine de leur con- 
fection, les noms des patients copistes et rubncatéurs qui les ont 
écrits et enluminés : à ces titres il exige unedeseription particulière. 

— Le recto du premier feuillet est oecupé par une description 
mystique de l’église de J.-C. 

. Fundamentum ipsius cameræ est fides, . 

Altitudo ejus est spes, 

Latitudo ejus est caritas ; 

Longitudo ejus est perseverantia ; • 



(*) Je crois ce commentaire dé CÀïnonofeB ; — au moins est-il certain 
qu'il renferme de nombreux extraits de l’ceuvre de cet écrivain ; car on les 
retrouve dans le commentaire cité plus .loin de Bruno de Wirtebourg 
qui n’est composé que de passages empruntés aux pexes, chacun d’eux 
précédé d’une initiale indiquant la source où le compilateur a puisé : — 
mais, privé que je suis des sécôurs d’une riche bibliothèque théologique, 
je ne saurais l’affirmer. J’écris donc sous toutes réserves , incarti auetorit : 
étant expliqué que cette incertitude n’est que relative et qu’elle n’existe 
point pour les hommes qui ont plus de science Ou plus de moyens d’y 
suppléer. Je donne, au surplus, quelques extraits qui pourront suffire à 
faire résoudre ce point. 
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Ce mss. renferme encore les ouvrages suivants : 

4° Gennadii, Presbyteri Massiliensis, de viris Ülustribus. 

2* Isidori Hispalensisde seriptoribus ecclesiasticis Ülustribus. 
5* Décrétâtes GelasH papœ de recipiendis vel non recipiendis 
libris. t s ' 

La première colonne du premier feuillet est occupée par la lettre 
de St.-Jérôme au pape Damase ; Grattam sanciitatis tue nostra hu- 
müitas , et le rescript du pape Daudet ecclesia. Suit la chrono- 
logie des papes jusqu’à Paschal H, élu pape en 4097 : la confection 
de notre mss. daterait donc du pontificat de son successeur, 
Gelase II, c’est-à^diredés premières années du XII* siècle. Vient 
ensuite le prologue imprim é^Hortaris dexier : puis la table des 
auteurs ecclésiastiques suivant l’ordre adopté par le saint écri- 
vain. 

—Suit une liste des capitales de la seconde Belgique : 

PftOVINCLA SECUNDE BSLGIE HABET ÇIVITATEO NUMERO XII. 

Civitas Remorum Metropolis. Civitas Toroâcensium. 

Civitas Suessionum. Givitas Silvanectum. ' 

Givitas Cadelaunorum. • Givitas Bolvacensium. 

Givitas Yiromandorom. Civitas Ambianensiura. 

Givitas Atrebatum. Civitas Morinum. 

Givitas Camerarensium. Givitas Bononensium. 

Cette liste se trouve assez souvent dans les manuscrits composés 
dans les monastères de dette partie de la France. ( Vôir le N° 44 de 
l’excellent Catalogue des mss. de la bibliothèque et Amiens, par 
J. Garnier.— Amiens, 4843.— In-8°J 

—A la suite de cette liste, les noms des archevêques qui ont occupé 
le siège de Rheims depuis Saint-Sixte jusqu’à Manassés II e , arche- 
vêque en 1096 , mort en 4406. 

la. Epûtoia t ancti Hieronimi.... Grattam ranetüatu. 

Exf. Que seripta «un* ’ah eoeum LXX etu düisnmi» Episoopis, 
Oaigiite. N.-D. d'Arras. 

Tiv&e avcikv . Hieronimut de toripiotibut. 

38. Sancti Hieronymi epistolæ et opêr! varia. 

în-fàtio. —Vélin.— -101 feuillets.— XII* siècle. — Caractères 
carolins, un peu anguleux.— Lettres initiales en couleur rouge 
et verte, sans ornements. 

3. 
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Outre un grand; nombre de lettre* de SU-Jérôme > ce ross. ren- 
ferma de ce père : 

2«I)itio3usadver8usPetagiancn--"- 

15. Credimut in dominutn pairem omnipotente*** • 

E**. Eèiemin Hmpw*fi# 

Oricute. Sk^Bertio, 5?, 

Xit&X ANCiEft. Uürx>nitp4 dialogi. 

Am bas du premier et 4 r dernier ifcnilfet fcett» incération très- 
fréquente dans lés uniBcnjts : Liber saaitâ Bertini. Siqmàm ewm 
t àbsiuleHt micd(MimiL vd vetinues&i sciatse exœmmumiceBuw^ 
De laraamdu dipkraatBtedeWhifces oc jugera* sur la nu». 

^ISÎEMEtfDÀRJ. - 

39. SANCTI HiBMOTW V4»U, OPERA* 

PfeH# 4n-fW.JJW\itt.~ *70 trn fficts.— XIIT* si4cfe«*prif»o;. 
B^le toife«^ »epai g0lihique! à desM* e^onippi^ X^Uws en couleur 
rouge ei rote. : 

Ce mss. rafcferme les ouvrages suivants : 

ExplanaUones super Jeremiam prophetam. 

Liber de Hébraicis nominibus^ 

Explanatio super Danielewi. 

f*t Inoipit proUt^m ganetiMwtmm* preebyteriin exptana- 
tiones Jgremiepràphgte. Pore eocpl*nation$g duodecipi. 

Exp. Tuno querendum egt qpod regpondere debeamu*. 

Oeigiiïe. Si.-Bertin. 54. 

Xitek AWcrEW. ffïeronimi varta opvucula. 

À la fin, cette autre formule 

Çer te*Bertiuo, si codex w^iatur. 

Futaieo tamo perw nR aegi^ ✓ 

40. Beati Hierouïm* super KæRCin«ft M. pbophetam 

ubbj 13. 

Z»>*^Véfa*~358 »^e.-r-IÇeritpre Caroline à 

longues ligues. 

Au verso du dernier feuillet se lisent , en écriture du XII e siècle* 
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terers néolovîtii*^ asfeÿ’CÉHénx des jeux 

d'esprit des lettrés de l'époque : 

; r vE^regiüf kotor qui vWmeàtin cteepaé • 

Dicat et expédiât nuroeroruinnirtBitoirantr^ . # < 

- . ' ■ Oadmibws wii* qin* pagina pendit èôpeafc! . : 

oooo Bis bini simili consistunt ordine claro , ; 

«**•» Currunt et f usci contento . caroube . cguUrî - r 
oo M Candidus et lactans sequiUir fusons et imt; 
ooo Albigeri similes sic certant tramite trino. 

• * Ittaimis làcfaiiH cimsénlH » orbé paratov • ^ •- • 

; -t h J KâûÊtstpdt ttkfc lartntot quepakrt» bini. E 

oo Clarigero bini luctantur» in agmine Unroœ. 
r M .- . »hkO . HæcJpopes tjres aic r albo supecante, vacillait, 

> _ Euscus cum maure contendunt ire per orbçm. 

, od Candida continuo praçfertur turma dualis 

. -J.-jî 11 ■ •• • »>•*>•• *) •_ ; *• .J' ’ : 1 j; ■ “I ■ 

* ‘ Unius et fusd concludit orbua cursu. , . , . 

.*• '! '>:.i ■ ... j ' j 

Atf#eeti^dà tëwdnet8$*Ieedpiste do rtanusorit à dessmétme tour 
l’a nmivÈté&lknrriêpHilés^hiæ cui mgùsfmê eét 
Importe 1 Centrée eût. et» effet très-éüroke, et le dèssmateur 
PëXpRque ainsi: 1 quia h&oriosum stieniiœ printipiwn. H ajoute ‘ : 
^9ü}utfélMHseæ ùèiïtrhétgistfi: et sur les parties nues de Pédîflcè 
il écrit les noms des sciences, dans cet ordre : 

-•-> ' • - Musifca 

r:iit:'n 'U - . ^«trênoitota '• * 

nivlî v: * Arithmetfca ' 

; :’.v> . : i Bsalectita i i‘ ; 

v,. t : i fteomeUri* ■ r -j ei; ; 1 ; * , , ?. , 

TO î.’.V •/. ' - .•?,&** •-;> 

Jî jhr. ïnei^ftièxpositio bcati Hietoniüiî presbÿterl sujberÊze&lélêfn 

■ * # ' ‘ ‘ ’ prty&etatafr. tn ïtàiùni ëèè'èfo et odtb expiàritutàfiubi 

,i ■■ ■ - *àtètmikU*è. - v; 

i’< <Rtt » ÉkeÜM diêbip n ii e r e pr ê mÜt te xn ^ccet^eo^cumhmxuique 
.1 /) wa4 eèn**M*k aiii*m» eeàkfa A*mti ! r •. •: :i 

y,:.- Britin| g6. 

:■ -- .. XrMüintlèii-Xemé^n* 

Jr< , : : .* è t*. 

M.Stuk(nÉDsaiBMin«Ri»4iR bbowbIqh^ ^mphetas MBremi. 

1 . ' V , '? . 1 

Petit in- folià;— Vélin.— 39 feuillets.— XIII» siécJc C*» pr»#wO 
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fTrè«teUe*rihire, ua pto aaÿoieiiie, à longue» tigao , ralliai*, 
en couleur* . ,i;< •/. ; . i. . h 

Ik. Incipit.prologu*.... Mb* ièttt^tréi w i r 4 *t i t e im profit- 

iarurti apùd Htértos ; ' 

Exp. Nsforiêwtmiam perçutiam Itèrent unatUmaU.— 

ExPLICIT. ■ ' ”* 

Origine. N.-p.^d’Am». . . 

Titre jlxciiiC. Lemême. 

42. B* HlERONYtfl COMMENT ARU SUPER EVANGELIUM Sti. 
Matthæi — làcêréi j^ueéorie eOMMBStAïiüR super 

CANTICUM CA ! NTICOR0M; c 

PeHti»- folio,— Vélin.— 183 feuillets.^-ÏXe siêcle.-i-Ecriture 
anglo-saxonne, à longues lignes; capitales loihBardicftfes.— Le 
titre du 'commentaire sur lé çaritiquè dés cantiques en lettres 
ichthyomorphîques. 

Notre manuscrit renferme exactement les qtrntre livres da : com- 
mentaire de St. -Jérôme, spr St.-Mathieu, tefe que lés a donnés Dpp 
Martiannay, dans sonéditipn de ce père de 4706,-— Maisirien qtfat- 
tribué à St.- Jérôme par une note interpolée du XIR siècle, le com- 
Uieptairesur le Cantique des Cantiques qui occupe 28 feuütejts, n’est 
p as de lui. . ;:j . . 

St. -Jérôme n’a point, à proprement parler, composé de commen- 
taire sur ce cantique. Il s’est borné à traduire le premier commen- 
taire donné par Origènes, en deux homélies , qui explique le livre 
sacré jusqu’à ces mots du chapitre 2,verset44 : Vox enim tua ’dulcis 
et fades tua décora . Ce commentaire est imprimé au tome 2 de 
ses œuvres, p. 807.— Ou attribue encote à ce père ou à Ruffin la 
traduction d’un second conpneptaire d'QRiGÈNÇs, divisé en quatre 
hpméües » maisïquj, pour, conduit 

cependant pas l’explication au-delà du verset. {$jiuchqpître2 :Capite 
nobisvulpesparvulas* Ce jsecouA^o n u n ^ t ato est imprimé aussi 
parmi les ouvrages supposés de St. tJérûme v tome . ¥> page 603. 

Ce n’est ni l’un ni l’antre de ces commentaines qnereaferme notre 
manuscrit. Le nôtre, très-bref d’aükms, a d4 étre coinplèt. — La 
.fin manque, parce que les derniers feuillets sont perdus.— Nous n’en 
.possédons pas moins FcjqjBnetiQn iesqu’à ces; mots dn huitième 
verset du chapitre YU : Diart, asundam in paimam et appréhenda m 
Jructus ej us. 
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L'attribution h St.-Jérôme cet doncüneerre 0 n< J'ai déjà dit 
«Jumelle avait été faite pair mie hoteî ntérpolée. Le dépiste primitif 
avait probablement bien indiqué l’ auteur } on a gratté «on indication 
pour écrire au-dessus : Hîeronimi. 

Je n’ai pu découvrir de qui est ce commentaire. Ce n’est ni celai 
de Pùilon, que ÎW trouve imprimé au tome V, page 664, de fit 
bibliothèque des Pères j— ni celui de St.^Grégoirerle*Grand ; — de 
Bède, d’AtfGE&OME, moine de Lüxeuil au JX« siècle. L’inctptf 
et Yexplicit que je donne pourront servir à éclaircir ce point. 

, POUR LE eOMMENTAIHB SUR S* .-MATHIEU ; . , , . / 

la. Explanatio hîeronymi presbyteri in Maltheum. ^ Incip^t 
præfatio.— Pltcrt* fuisse qui evangelia tcripseruni. 

JLxr, Quîautem utque ad consommationem seculi tui % preten- 
tiam pollieetnr , non ignorai eatn ditm in qua te toit 
futurum eum apottolie* 

POUR LE CANTIQUE DE8 CANTIQUES : 

Iir. In nomme sancte tnnitatis.— Incipit prefatio (hieronimi) 
in cantico canticorum.— f'ert amorti quem magister gentium 
Paulus caritaUm edocuit, caritatis que magnitudinem 

notât.» oupiénliius. Liber Salomon i s 

qui oanticnm eantieorum pranotalur. 

Exp. Accendït cnitn in patonam. elibi quœsilos in- 

venit Victoria frueiut, carttnwniœ, miterieordiœ et rdiqua\ 
Pitta namgtte prineiptt adt imitât a etl palnue. 

Origine. Abbaye de St.-Vaast. A. 430. 

Titre ancien. Le même. 

43. OOHKENTAKII SDPEB EEISTOLAS ET EVAN6ELIA ( Incerti 
AnciorU)'. 

7n-4°.— Vélin.— 488 feuillets.— X« siècle. — à 2 colonnes.— 
Caractères carolins pour le commentaire : texte en lettres on- 
ciales : titres en capitales romaines ; —lettre initiale ornithoéide 
en couleur. 

v Je doute quecet écrit soit de St .-Jérôme, bien que le titre im- 
primé au dos de ta reliure fort ancienne du volume le lui attribue. 
<7fes£tin commentaire sur les épi très et évangiles de la messe de 
cliacun des dimanches où de chacune de» fêtes de l'année. 

I*. Ineipit textus libri secandi in ascensionc Domiui.. Leclio 
actuum apostolorum Pritnum quidem termo. 
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Origine. Abbaye de $t.->Beitiu. 34, portant le» wp#? rde l'abbé 
Momelia-le^Iliche. ; - , ■ * , (1 ; L r *> 

Titre ancien. Hieronymu* in tcripéurët. , ( j 

: ' ' . , ' ., -, . . .«..., . , I 

,44, S ANTI AUGUSTIN 1 RETRACTATION (JAI L1BRI DUO. ; 

1 Petit #n4o.— Yélin.— 78 feuillets. — Yïll* siècle.— tCaractêf és 

caroiins & longues lignes ntfn réglées, c— Quéfques lettres ma- 
joules dana le goût Bysanftin. 1 

Ce manuscrit, celui-là sans doute que les Bénédictins ont désigné 
dans leur Voyage littéraire comme remontant à une hàufe ancien- 
neté, renferme lé texte bien complet des rétractations . TJne table 
des 93 sections ou chapitres dont se compose l'ouvrage occupe 
les premiers Feuillets. 

Au recto du premier cette sentence : 

Est sapiens, tutus, numquam puerile secutus : 

Moribus imbutus multorum est bene tutus. 

Êt cette observation grammaticale qui s'applique à un signe très- 
fréquent sur les marges de notre mss. 

. ■ r 

Hec nota a grammaticis anchora superior vocatur, qua aliquid 
precipue dictum figuratur. 

Au basduinerso du dernier feuillet cette mention précieuse , en 
capitales carrées mêlées d'onciales : 

Ego Leodhardus indignus sub-diaconus, jubente domino nostro 
Nanthario abbate, librum banc «cri psi. Pas legentibus ! Oro qui- 
^ cumque legerit librum hune utcorrigat ilium in quantum pré- 
vale», Christo adjuvante. 

Il s'agit évidemment ici du premier abbé Nantharius, qui gou- 
verna l'abbaye de St.-Bertin de 743 à 734 . 

In. Iucipit Retractationum liber primus. 

Tarie. De Acajmsmicis.— Préface.— I<andi**$tut famtê côgito 
a»fu« ditpone gmodunne, adjuvant* Chriite, adgredivr. 

Exp. Anteguüm epittotat H t*r monte, ad pvjwium mliot diotatoe, 
a Ho* a m# dicta? 9 rétracter* cepittem. Deo Gratias. Aoseç. 
Origine. St. -Berlin. 45. 

Tiiee ançun* Le même. 
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45. Sancti Augustin! retractationes et alia opus- 
cula. 

Petit *b- 4°. — Velin. — 86 feuillets.— IX* siècle. — Ëeritufe ,vul- 
gaire à longues lignes tracées au stylet, sans ornementa. 

Indépendamment des deux livres des rétractations, auxquels man- 
que cependant le commencement, ce manuscrit renferme : 

La Ywêéê St.-Augusém % dePdtndial; 

Des éloges de ce père, extraits i 
do D'une lettre à lui écrite par le pape Inkockrt I ; 

%> D'une lettre du pape CfoctTi* I aux évoques des Gaules ; 

3° De l'ouvrage du prêtre Gennade, de ttrxptoribu s eectesias- 
ticit ; 1 

4* Be oekri de St -Isidore : 4e Péris Hlmirébm ; 

De la préface dé Cisssoaoas, en tête de son «onmentMre 
des psOauBies ; 

Sa correspondance avec le diacre >Qmodvulédmu ; 

Le Liber de liœretibus , adressé au même Quodvuitdeus ; 

La lettre de St. -Augustin ; Èetlesiœ eatbotieœ , contre l'hérésie 
des MiNiCHÉBas.— Iam anathemavi Htanioheum. 

POUR LE LÏVRE DES RÉTRACTATIONS î 
Inc.— Table. Tnoipit B revit librorum retraotationum sancti 
Augustini (le reste du titre manque). I.— In Academieit .— 
texte (*) commençant avec les derniers mois du nombre 3 du 
chapitre vu Cvi dans le riiss.) dé moribvs ecclrsiæ. — Tamrn 
bujut mcndtititalis. 

Dxr. Rétractait eepvssem, 

POUR LA VIE DE S* .-AUGUSTIN : 
la. Incipit vita sancti ac veri catholici doctoris simulque egregii 
pontifias Augustini. Inspirante rerum omnium auetore et 
gubernalore Deo % moi mentor . 

'Exf. El in hoo seeuto emuiator et imilator existam et in futuro 
omnipotenti» Dei promisses oum eodem perfmar . 

Derniers mots du manuscrit : 

Commonitorium sancti Augustini epîscopi Eociesim catholicœ •- 
Quomodo sit agendum eum . 

(*) L’iaoiÿit 4i teste eet ss dernier -feuillet du eraausciit, qui, âépiéc II U reliure 
doit être lu le preiçier. 
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Oiisi^i. St.-Vaast. B. 81. 

Tit&e ancien. Le même. 

Les premiers et les derniers feuillets de ce manuscrit , en partie 
déchirés, ont été recollés sur parchemin. Leur texte est effacé en 
beaucoup d'endroits ; le surplus du volume est en bon état de con- 
servation. 

46. Sancti àügustini confessionüm libri TREDRCIM, AG 

TRACTATUS DE DITERS1S HÆRESIBÜS. 

Grand **-4®.— Vélin.— W feuillets,— Caractères carolins des 
premières années du XII* siècle.— Quelques lettres initiales his- 
toriées au simple trait. 

Le verso du premier feuillet est seul rempli par une peinture à 
fond violet, représentant au centre J.-C. assis sur un trône, les 
pieds posés sur le globe, les bras ouverts, tenant dans les mains une 
bandelette sur laquelle est éerit : 

Pro bene factorum meritis, lauberte, tuoruro 
Sit decus in cælissemper tibi, serve fidelis. 

A sa droite, la Charité implore sa miséricorde au nom des 
aumônes abondantes distribuées par l’abbé Lambert : Ad modicos , 
Christey patu.it semper manus iste . — Plus bas, la Sainte Vierge 
présente à son bis l'Eglise que l'abbé a reconstruite, en disant : 
Hancfàbricam tempîo dat Lambertus tibi filU—Eecclesias et Mo- 
nasteria nova construxit, dit aussi la chronique de St.-Bertin— A sa 
gauche, la Constance rappelle au Seigneur que la vie de l’abbé Lam- 
bert s’est écoulée, magnorum sub fasce malorum . — Ejus vitam 
quasi quoddam martyrium recommendare débemus , dit encore la 
chronique. — Au-dessous, St.-Bertin dit à J.-C. : Complaceat, 
Christe 1 tibi successor meus iste.— Sous les pieds du Seigneur deux 
ange6 élèvent vers lui l’âme de l’abbé Lambert \ au bas de la pein- 
ture est son tombeau . 

Les inscriptions de cette peinture, d’un travail d’ailleurs assez 
commun, sont d’une écriture toute semblable à celle du manuscrit ; 
il n’y a pas à douter qn’elles ne soient de la même main. J’en conclus 
que la peinture et le manuscrit sont de la même date : et comme 
tous ces détails , si pieux pour la mémoire de l’abbé Lambert, qui 
gouverna St .-Berlin de 4095 à 4424, année de sa mort, font juste- 
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ment penser qne la peinture a été exécutée à t me époqne on son 
souvenir était encore vivant an milieu des siens , je crois pouvoir 
induire de ce rapprochement que ce manuscrit a été écrit au plus 
tard de 4125 à 4130. 

— Le recto du second feuillet est occupé , 

1° Par le confiteor : Confiieor domino deo et omnibus sanctis ejus; 

2° Par les premières strophes, notées de la prose qui se chantait à 
l'office de St.-Bertin. — Hymnorum modulis consona dulcibus ; 

5° Par ce jugement versifié sur les confessions : 

Non petit infantes base littera sed seniores, 

Qui dudum lubricos didicerunt apernere mores, 

Qui oonculcarunt lasciva carnis amores, 

Qui mundi fugiunt cunctos, quasi sterens, honores, 

Qui gaudent varios pro XRO ferre labores, 

Qui paradisiacos sitiunt contingere flores. 

His quamyis oculi caligent exteriores, 

Luce Dei oerté rutilant nimis interiores. 

Au bas : liber sancti Bertini puis une des formules d'impréca- 
tion contre le ravisseur, déjà citées : 

Iv.Prælatio in libris confessionum. — Confestienwn tneurum 
flirt tredeeim et de mali* et de éonit. 

Exr. SU trinUati taiut individua fer infinüa tœouiorvm 
tœeula . Ans. 

Obigiei. St.-Bertin. 33. 

Titre ahcier. Auguttini oonfettionet , 

Au verso du dernier feuillet est une lettre de Bouchard, 
évêque de Worms, datée de 1042; X de l'indiclion, à Walter, évêque 
de Spire, pour lui recommander un prêtre du nom de Léman, qui 
désirait vivre dans son diocèse et s'y livrer au culte des autels. 

Cet évêque Borchard est l'auteur d'un recueil de canons.— 
.Voyez Sigebert de Gemblours', de Scriptoribus ecclesiasticis , é- 
dition de Lemire. 452. 

47. Sancti Adgustini de libero arbitrio. 

Suivi des traités ; 

De quantitate animæ. 

De gratia et libero arbitrio . 



Digitized by L^ooQle 




43 



manuscrits. 



Decorrepdone èt gi ratn . 
iMtoctrtua Cbristiana * ' 

' De Naufli Séo. 

Ad inquisitiones Januarii. 

Et trois lettres de St. -Augustin an diacre Célestia . —Ad & argue, 
ai Marckmum . 

PW»f àto-firL — 405 feuillets. — Ecriture vulgaire de la fia 4a 
siècle, à deux colonnes 3 quelques initiales en couleur. 

la. IneipÙ liber taneii Augustin* épis copi hipponensu de 
libero arbilriü, ÀMOfeâTVS, die m&n. 

Exp. Et in Christs AUeetiuime nos déeidmamimimê fréter* 
Obigike. St.-Va*»t. 8. 9* 

Titxs aktss. Le même. 

48. Sancti Augustin! , liber ENCHraimoN, sive le file , 
spe et caritate , suivi des traités st écrits de Saint- 
Augustin ou de Prosper, dont voici les titres : 

S. A. De gratia et libero arbitrio. 

Prosperi, responsiones contra Gallos 

Ejosdem , responsimes contra VintenUanam Bmesim . 

Responsiones augustini ad Vtddtiam. 

Item, Hypemnesticon de predesHnàiiûne, contra Pela - 
gianos (supposé). 

In 4°.~Velin.~ iSSfeuiUets-Cacactèresoarolinsdu IX* siècle, 
à longues lignes, parfaitement semblables à ceux que D. Mabillon 
a figurés dans Sa Diplomatique , comme emprunté» au manus- 
crit deCorbie, m 203. 

Au recto du premier feuillet, on lit en caractères de charte te 
IX e siècle : 

EgoBudolphus, presbyter deyotus, detuli hune librutn sancto* 
Petro et sancto Bertino : si quis sancto Bertino abstuierit, cerarn 
tribunal dei, cum ipso sancto, deducat rationes (amen). 

En dépit de cet ^q>pel au tribunal de Dieu, le mass : don né par le 
prêtre Rudolphe fut enlevé à St.-Bertin ; car au verso du dernier 
feuillet se lit dans ces termes, en écriture du XIII* siècle, la mention 
du don que l'avocat Gerbodo en a de nouveau fait à T abbaye. 

Hune librura Gerbodo àdyocatus, die sancto Paschæ, dédit 
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sxncfao Pcftro ‘ta simcto fiertino. 

Letfeqto in seoond feuillet «est occupé par les titres, en majuscules 
romaines mêlées d’oneiales , des différents traités qae renferme 
te mass. 

la. ^TitaAs. Ri hoc corpoec continentur.— Table. — Inciplunt 
libri trajua capitularia testimônia. i. Hina exponit dû flde et 
spû et èarüate. — Tmi. Diwi non poUst. 

ÎXf. Gratiam prédestina tidnit indebitam prtrogare. 

Obigink. dt.-Bertm. 37, 



Ti*&B>acmr. JugutUniel protpert de gratta* 

En marge des feuillets 45 à 55, fatalement incisés par h fer du 
relieur , est une brève chronique des rois de France de l'an 552 
jusqu'à 856, d’une écriture du XII e siècle. — Jd. Mone, le savant 
archiviste du grand duc de Bade, qui l’a copiée en 1854 , autant 
qu’elle peut l’être dans son état de mutilation,— et M. Bethmann , 
l’un des collaborateurs du grand ouvrage des Monumenta Germantes 
historien de Perte , si avantageusement connu en France et en 
Belgique par ses voyages scientifiques, qui en a pris aussi copie 
en 4844 pour l’insérer dans ce recueil, la croient inédite. 5e l’ai 
copiée à mon tour, et l’on me saura gré de la donner ici , bien 
qqtelle-ae soit que l’abrégé ou la copie des nombreuses chroniques 
que nous possédons sur cette époque, principalement des annales 
de Fcldb. Les documents de ce genre qui contribuent pour beau- 
coup à donner certitude aux faits historiques, sont toujours 
précieux , même quand Us n’ajoutent rien à ce que l’on sait déjà. 

CHRONIQUE DES ROIS DE FRANCE. 



B I) XXXII. 

DXXXIII. 

DXXXIIII. 

DXXXV. 

bdxxxvi. 

. Suivent, ainsi, un grand nombre 
d'années divisées de cinq en cinq, 
sans autre indication que leur 
ordre , et qu'il serait inutile de 
reproduire. Je n’écris que celles 
au chiffre desquelles est jointe la 
mention * d’«* fait historique. 

B DXLVIII. Hilpericui. 



DLXXXI. Hlodarius. (*; 
DCV. Gregorius 06 iii. 
DCXV. Dugobertus. 
DCLXV. bigibertus. 
DCLXXV. H hlodarius. 
DCLXXVIIII. Teuderieu». 
DCXLV1I. Glodoveut. 
DCXCVin. Üiidebtrtui. 
BDCCXVI. Vatjobertus. 



L'ivtenfeent de Clothair* II Veut 
lieu qa T eo 564; ccloi de Dagobert en 4»6 
On remarqnora ainsi dans cette chronique 
quelques erreurs de chronologie. 
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DCCXVn.CorofaiGIiusPipiniRegjs 
oepit pugnare in Vinciaco ( Finay.) 

D.CCXXI, llilpericut. 

DCCXXXVI. Tmdenmt. 

DCCXLI. Carius , major Domus, 
moritur Carisiaci (ste)etapudsanc- 
tum Djonisium sepelitur.— Hujus 
filii Cariomannut et Pippinut , 
aub optentu majordomatus, totius 
Francise regnum suscipiunt et inter 
se dividunt. 

DCCXLII. Cariomannut et Fi- 
pinus Odilonem Baioariorum ductm 
rebellare conantem prælio supe- 
rant. ! 

. DCCXL1II. Cariomannut com 
Odilone duce Baioarie pacem facit. 

PCCXLV. Cariomannut et Pip- 
pinus sitnul Saxonum perfidiam, 
vastçty eorum rçgione, ulciscuntur. 

DGGXLYI. Cariomannut Àlo- 
mannos iterum res no vas naolientes, 
nonnullis eorum interfectis, com- 
pescuit. . 

DCCXLVIÏ.Ctftiomanntts relicta 
quam tenebat potestate Romain Va. 
dit ; ibique mutato habitu, religiose 
victurus , in cassinum ad sanctum 
Benedictum recessit. 

DCCXLVIII. GripAo frator Car- 
lomanni et Pippini potestatem 
q.iamdam aflectans, primo ad Saxo 
nés, deindô ad Baioarios se contnlit. 

DCCLI1. UUdêrimt B ex , qui 
ultimus Merovingiorum Francis im- 
peravit,depositus, et Pippinus regni 
honore sublimatus est. 

I>CCLIII.Ptppt«u» iterum Saxo- 
num perfîdia provocatus rcgiones 
eorum dévastai, 



—Stophmut Papa romanus attxU 
lium contra Langobardos petena in 
Franciam venit,. 

— Gripho frater regis cum Jüm 
liam petere conaretur a comitibus 
fratris in Burgundia occisus est. 

DCCLIIII. Bonifaoiut Mogon- 
tiacensis episcopus in Frisia mar- 
tyr io coronatur. 

— Carlomanus Pippini frater 
Lugduni dièm obiit. 

— U ai fétu fut ( Atlaulph ) Bex 
Lingobardorum , Pippino in Lan go - 
bardia superatur. 

Stephanut papa Bomam revertitur. 
B DCCLVI. Iterum Haiftlulfut 
| rex Langobardorum à Pippino in 
prælio superatur et in Ticino obs. 
est, ac deinde post reditum Pippini 
in Franciam, in venatioue quadani', 
equo cadens mortuus est. 

DCCLVII. Contlantinut impe- 
rator Pippino régi •••*• C) cetera 
munera, et ciiam organum mittit. 
B. DCCLX. Prima expeditio à Pip- 
pino facta in Aquitaniam contra 
Waifarium ducem. 

DCCLXI. Secunda expeditio in 
Aquitaniam • 

DCCLXU.Tertia in Aquitaniam. 
B DCCLXIIII. Hiems valida et 
præter solitum prolixa. 

DCCLXV. Corpora sanclorum 
Gorgonii,N abortt et AT azarii de Bo- 
rna in Franciam translata sunt. 

DCCLX VII. Lemoviea civitas 
Aquitaniæ a Pippino capta. 



(*) Les pointsindiqoem les asti nmséi 
que je n'ai çt» réieWr. 
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BCCLXVin. f? ai forint dux à 
Sais iiiterfectus , : et Pippintis rex 
apud Parysios decessit. 

FilK ejus Carias et CarlomabnuS 
infulas regni suscipiunt. ' 

DCCLXX. B tria Regina filiam 1 
DeBiderii Begis Langobttrdonim 
Carlo* filio suo con j ugio sociandanh 
de Italïa adduxk. 

DCCLXXI. Coriomantu B ex de- 
eessit II, nonàs, deccmbris. Uxur 
ejus ac fîlii in Italiam pergunt. 

DCCLXXII. CaHus Saxon iam 
bello adgressas Eresburgum ca*- 
trum capit et idolum Saxonum 
quod Irminsul vocabatur destruit. 
— Adrianas Borne pontificatûm sus* 
cèpit. ; 

DCCLXXni. Cariut ductoin 
Ilaliam tlercitu urbem Ticinum 
ebsidit; et inde orandL.. Bomam 
vadit. 

WCLJünni.Tietomm a Carlo 
captam et Desiderius Bex Lan go- 
bardorum in Frandam ductu*. 
Adalgisos filins ejas ad Constanti- 
nopolim fugit.— Saxones in Hessis 
Francorum terminos vastant. 

DCCLXXY. Cariat Saxonum 
perfidiam altos omnes eoram re- 
giooes ferro et igni depopulatur* 
Bnotgaadas Langobardusita- 
Kœ regnam adfectat. 

DCCLXXVI. * Carias contra. 
huotgaudum in Italiam profectus 
eumdem interficit. — In Saxonia 
Eresburgum Castrum a Saxonibus 
redditum, Sigiburgnm Saxonibus 
obsesaum sed non expugnatum. 

DCCLXXVH. Saxonia a Carlo 
aubacta, et conyentos in ea habitas 



*5 

in loco qiii’ dicitur Paderbrunno.. 
-^IbinalJrabi Sarracemis prefectos 
Cesàraugùtte, ad regem renît. 

DCCLXXYHI. Carlns cum ex- 
ercitû itf Hispaniam usqae Cesar- 
*atigdStmn ( vénit. Pampilonam <ayi- 
tatem désirait.^ Saxones frabco- 
rum terminos usque ad Rhefam 
ferro et Igni dévastant et nèd iâùlti 
rèvertontur: nain àb êxercitu régis, 
qaem contra eés tniserot , pars 
maxim* , eorômintà-fteè* v est. * ^ - 
DCCLXXVlII I; Carias 'mon sub 
saxonum perfidiatnper'seulciscitur 
et æceptis ûrmat - obsidjbim HUd*> 
brandus Langobbrdus düi Spéle- 
tanus ad Carlum redit. 

8 DCCLXXX.... Carias 1 habito 
* conventu insaxoniam itérum eam 
•ubîgit, et oràtionis causa Bomam 
yadit. ’ ■ 

DCCLXXXl Pippinut filins Carli 
roine bâptizatur àb Adriano pdnti- 
fice iaqooet ipse frater ejus Hludo- 
yicas unctas in reges. tajsilo Dax 
Baioarie apud Wormiciam, sacra- 
menta et obsidibusî suesubjtfftio- 
nii fidena facit. i 

DCCLXXXII. Legatiregis Adai- 
gisut et GeÜQ a Saxonibus in 
prœlio occidtttitpr ; —quorum : mors 
tm mihutti etquingentormn hojfti- 
nûm decottàtiouc vindicata. i 
DCCLXXXIU. HUdigord+re- 
gina obik*n.IW»’màa«-*Dfces- 
sit etfisxxx regis mater nu. Id. 

. Julii.-r-rCartus Saxones duphusma- 
gnis præUia yicii impulse qpriun 
multitudine inteifecta^ 

B DCCLXXXIIII.Saxones a Carlo 
sont in proelio superati. 
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saxo intfft Radaotia^ et Almcocfani 
ad fidçi» Caroli vcnk t ctfri^i^tus flu^ios. . ^ Prœllura frctum inter 
est, eUaxonia subjcta .-^CQnjuratio Sarracenoseb irancos^in Gothià, io 
orientaliiun Fi^ncQrt^D qpa vocatur qup ( Sarraeeni supeiiores cxtjte- 
^artI^cüexo^UuesteUûto compesita. . runt. — Saxonum defectio, 
ÛÇCypCXYIXa^ **&t DCCXCIIH, Synodiis kabitt m 
.cita RiiUones donnât e|. QraÜQüis Erancenoford in quia fceresisf Eefr 
causai Bonara vadit. .eiapa. iterum a suo anctore' coiifr 

ÏÆGl*XXXVÜu Ealypsi* jolis dempnataest.— Fostisida decesMt. 
facteest Qctpbris»«*£arlji6 r-Saxonia subacta. 

cugf e^orrit» Roma C^nara veui t. BCCXGY. Car] us Saxoniam in- 

—Gri**ld*4 filitfs, Aragi» duras genti depopulatiooe dévastât. — 
BaBsrentSDbrum mebridstie»; Régi Vuitzin Du* Abodritorum ad Re- 

gem pergeus a Saxonibus oociditur. 
4ààii*a Iraperatoredrapontaiw* BDÇCXCVI. 4dr iam pontifice 
I)QCLXXXYXIL.ïft«^lo dttiiBa- defuncto Léo papa aucœssit.t^i' 
joarie depqsito&^t Grewaro exer- ni primo per Eriqam ducem 
(Otoa : à Fca&cis . et I>ugebardi# et Foriojuliensem deinde per Fippî- 
Renexoatatîiapr^lioswper^ar- Si- nuosfUipra »eg» Subactf retournes 
;Mititier et Avare» in mm Baioaric Hanorum opejaç tbemri sublati. 
atque Italiœ a Regis exercitobus — Sasonia itéreras a rage vastntur* 

: vie Si aUjuft iuga^*»awt< DCCXGYII. Bareinona Hispanie 

D^CLXiXVnH. Cariua SU- per Z* r*mim Samcqnnm Ctaolo 
<foa epri Yulai vorantur.roagno tradüa./-^ ConsUafciiius imperqto r 
eoerettu edgeessas demsût ac di- ewrcstusjQit. 
éom* sue râbjsrgaWt.; DCGXCVlIi, Garlüs on* exCr- 

. BÇCXG* Hic taons briJerum rituhiemwinHeriatattio Ssfcestioo. 
motibus quietus fuilk Qttem Bex Àbodrüi Ssxtaes transafibiattos 
apud Wovmaciatn. tt&ùfêgiU t prraUow. ^Agauri pirUicam efeer- 

; DCOLCL Priattato Wormaeense cer#,ineipi(unt. 
incendio ccnsuraptJNft* • Garlud RCGXGYIUI, Ida papaexcanÉtus 

Pannonias ct»ra epercitiii iftgrefsus et iftFiartciepaadGMfdum addac- 
HanorunL regk)nüa ftta»jet igpi tus. Ericus dm Forajeliensie putta 
depèputàtuv. Tbairicaii ciyitateii oecidkut: : et 

- DCCXGÏÏ. Hereei* FeBcian* ipso CeroUus Baioarie prefeeti* esm 
eftm àbnJgsntedfitapnatta--GO(i^i^ Avwrfe ditiicans ifcterfectu*. 

✓ raèin PdpfM etatt* Patrem iiieta, ^S BCGG. C m rëUu (lit) oNÜMiis 
^HrBaioftria pet»navattij i» db- ^aosa Turouia ad fiitatiMU vadit. 
nubio factoV» Indé maju» peoptor Laasia p^e 

©CCXCmr Fossa a rege facta causa* Booms profiotMÂtar, ilique 
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JùeaMwit rtt OxanntattULBenerca- non» AbaiIntM bdOu adgrcuut 
tenmiià . mrnUu aflfcit nuffi»? «outra quewi 

BCGQL-Garolh* rex, imperator CaccAu» junior traw> Àflriafl» cnm 
et AagftStj* appdüatnr et pm éé o esorcit» ipittitor. ; ) ■ 

raaximos fusit...kal. Maii.— —Hardtdf*» rcrNorefenfctfrtibro- 
ty** W hispaoia# Tente m ftalia T^paemptrl^nrad regem yerrit. 
î^pto Sun U ÛCCCmn.B ettototTortosejé- 

DCÇGH, ^ Aron rcXj Fersarusn ™&rf- : HSpâiiwB 'a fflfo 

sty/antui^adCarolum mittit.— Pax seinper obsessa. : ' 

mm Grecis (acta. . CaÿiSm Du* - ±%ardütru* rè l x"‘ ffordànhum- 
SPPHlW a GuifçoU* enptus,., 

DC6CIII. Pax intcç Çacolqm, et est per legatos imperktoris. Trdtea 
Niceforum îpp^tçr^^iiifcrip-, ààk iboMtàrüm a.Dânîr inter- 
tionem pacti coosommata. feitur. — ^ Castrum EssesffeÛi trans 

, DCCCmi.Carolus Saxonsa T-rau- âlHiam a francis ecfifïcatur. 
salbianos infranciapi transtqUk. MCCX/Eclÿpsisfacta VUIPhL 
Beo Papa ad iiruqi Àq^is veait. Taniiaru. Mauri Corsicam jnsulam 
PCGÇY.. Çaij’plus junior eum vastarit et NbrcTcnarin^ Frisiam.— 
exercitu in Bebeipos missua. Cac- Pippinus rex Langobârdbum dfe- 
canus princepsWunbrum Aquia ad cessit. Ytlljd. Jolii.— Boum pestî- 
regem yenit. , lenfia perEuropam immanis grassata 

. ' DGG£V(. Pariitio rçgDi Fr an- est : inde fabuîapuluïorum exorta 
cûrunx ab ixqpec^toce in yiUaPbeo- est. — Sol et Luna bis defecerunt : 
donis profiter (*û>> filin» suosw sol, Vli icï.ïul. et pridie kal dec 

, — Carafe* junior cuj» exereitu luna XI kal. julij et !£lX kal. Jan. 
missqs in. SaraUns. et aüus.^ n- in DGCCXL Carolus , imperator. ,p%- 

Boheimos^ ^ , , cem.fecit cum Hemmengo rege Da- 

. -rr Hfltftopanift Genuae. cornes norum, et Carolus junior decessit. 
m Coçaica à Ajanrix kdxrbçjfiy:. B DCCCXIÏ.Carolus imperator pa - 
Eclypsis lunæ iacta cst II; nouas cem fecit cumAbula* Rege Sarraze- 
gepteUïhri*. norum, et ctnrf Grimotdà dbee 
PÇCÇVJI. Fal^paia uti» &eta FîeneVeutanôrHim— itn- 
,€|St Tffi - idus. fjcbiws et edyp- peratôr a Bütga^is obeiditur. — E- 
sis bmim. kal. Martà.-Jtamsm clypsi» solis facta id ùà maîl; 

^ éapflwnbris. DCCCXIÎT. Carolus imperator 
. rex. Penmrutti papilia- HCudooisnm fîlium c suum coronat 

yyffff. et. bmtoria pulcberima wpa- et sîbFconsortëm imperii Tacit. Pons 
ratorionn atkifi «miUm nnneaibus reni apud Magontîacum încéndio 
saisit. confl&grayiti Cfentutoofella' eifitas 

BÇCCVin. Gods/WdnsRexPa- Tuseka a Mai tria vastatt* 
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DCCCXUU. Carolus imperator 
Àquisgrani deeessit. Y . kal. febru- 
ari. Wmdoviom ejas filins succé- 
dera erepto pernu patdmouii 
magna liberalitate restitué. .... 

DCCCXV. Viludoviou» rex e£ im- 



perator exercitum Franeerum: ad 
auxilpim ftyripido Danorum régi 
ferendum contra filios Godqfridi in 
Nordmanniam mittit.Boinæ quidam 
in necem Lepnis papœ conspirantes 
interficiuntar. 

DCCCXVI*.. Wascones gentili- 
tia levitate usidefecerunt . Léo papa 
decessit VIII. kal. Jnnii ; et Ste- 



fhanu» diaconus pontife* erectus 
paucis post ordmationem suam die 
bus ad împeratorem venitjaquo 
apud Remorom civitatem honorifice 
susceptus est. 



DCCCXVII. Ëclypsis lunæ 
facta non : içbruarii. Eadem nocte 
Stella cômetés gladio similis visa est. 
Stepkanu* papa IX kal. febfuarii 
diem obiit. ; cui Pascaii* presbyter 
successit. — Ulùdovious imperator 
Lotharium filium suum socium im- 
perii facit. — Bemardu » rex Lan* 
gobardorùtn noyas res r molitus a 
suis deseritur. 



DCÇCXYIIf. JBr$neardut ( 3 ic) 
prancorum judicio excecatus mo- 
ritur. ftludovicus Iipperator Bri- : 
tanmam cismarinam bello petens, 
Mormanum eorum tyrannum inter* ; 
ficit. Éclypsis solis facto YIII id. 
Julii. jr. mingardit Regina de- 
cessit nonum octobris. 



PCCCXYmi. Contra Liuderyi- 
cum sclayum in Pannouia rebellan* 



tem exercitus deltalia rais sa s. 
Piipfrinut filins imperatoris : Was- 
cones yicit.ac: subegit*— Soiaomir 
dux Abodr Hàr uni in exiüum mit* 
titor. ï — 

BDCCCXX. Très eaercituS de 
Francia, Saxonia atque Italia in 
Pannoniam contra Ltudetvicum 
missi.. Propter nimietotem pluvi- 
arilm æer corruptus et famés vali- 
da..... Defectio lune facta VJUU. 
kal. decèmbris. 

DCCCXXï * Eludovious impera- 
tor Noviomagi divisionem regnifa- 
I cit inter filios sùos : deinde in villa 
Theodonis èmnes qui' suo tempore 
in exilium missi fuerunt revocayit, 
et in suum atatum Vestffuff. Ulo* 
tarins filios èjos uxorein duxît et 
apud W ormatiam hiemayit. 

| DCCXXII. Hiudovious impera- 
tor sacerdotüm usus concilie de 
oranibns ' qucepoblice perperam 
gessit, publicain penitentiam egit. 
-—Post bec cuncto que régno suo 
corrigenda inventre poterit corri- 
gere atque emendare curavit. — 
Hlotarius in Italiam mlssus. Wp- 
finui frater ejos et ipse uxore 
dücto, m Aquitoniatn missus . 

DCCCXXm. H (otmriut juvenis, 
orante PatohaU papa, romam Ve- 
ntent àb eo coronatur, et a populo 
romane imperator éppellatur. 

— Liudewicu8 in Dalmatia ab hos 
tibus suis interficitur. Roma Theo- 

doros ..... et Léo nomine patri- 

arebo lateranenéi occiduntur. 

DCCCXXIin. 

DCCCXXV. 
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Latera ejus sunt concordia et pax ; 

Fronti i psi us sunt justitia et veritas ; 

Pulchritudo ejus est exempliim bonortjm operum ; 

Fenestræ ejus sunt dicta sanctorum ; 

Pavimentum ejus est hnmilitas cordis ; 

Caméra ejus est conyersatio cælestis ; 

Rastri ejus snnt spiri taies yirtutes ; 

Columnæ ejus sunt boni pontifices et sacerdotes ; 

Interlegatio ejus est fidelia dispensator , 

— isces ejus sunt meditatio cælestis ; 

Mensa Christi est, in caméra, bona conversatio ; 

Ministerium Christi, in caméra sua, est bofià memoria ; 

Facinus Christi est bona voluntas ; 

Canterellus Christi est nitor conscientiæ j 
Cathedra Christi est sercnitas mentis ; 

Sponsa Christi est sancta anima ; 

Camerariæ Christi spiritales yirtutes sunt \ 

Prima, sancta caritas dicta est : ilia régit cameram Christi, 
Secunda est sancta humilitas : ilia est thesauraria in caméra 
Christi, 

Tertia est sancta patientia ; ilia facit luminaria in caméra 
Christi, 

Quarta, sancta puritas : ilia scopat cameram Christi. 

AU versa de ce même feuillet est un acrostiche qui nous apprend 
les noms du calligraphe, le moine Hèrivèe, et du rubricateur, l’abbé 
Odbert lui-même; il nous instruit aussi de la date, qui est incon- 
testablement le commencement du XI® siècle, puisque l’abbé Odbert 
ne gouverna l’abbaye de St.-Bertin que de 989 à 4098, et que l’on 
sait, par une mention spéciale du cartulaire de ce couvent célèbre, 
que c’est surtout en 4003 qu’Odbert fit exécuter par ses moines 
et exécuta de ses mains de beaux manuscrits. , 

Yoici cet acrostiche : 

H une, Petre, Daviticum librum conscripsit habendum 
w cce sacer tibi, cui claves cancessit oljpnpi 
^ exChrktus simuîac lerræ, supplex Heriveus 
n patris Egregii Bertini fisus amore ! 

^ nica spes mundi, nam Christus in hoc titulatus 
* W cclesiam sîbimet sponsam sancivit in ayum. 
d nus, et hic rerum pater est qui cuncta gubernat, 
o) pieas et anctus summo descriptus honore j 

2 . 
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CA ic pater Odbertus, Chri#ti sejamiitt fallut ; 
ft ætiobii que Sithiensif sic concia laaota 
S* ite deo paailit ; quorum pcoetralibm aUat 
*"• stud opus cœplum, domino patriote, poregi. 

** ax sit inulta patri preeor Ofoerto aoper album ! 

^ it que s?lus cunctis Silhki degentibus omort ! 

n Christo yaleat mihi quiaque juyamen adauxit ! 

H artara possideant me quisque furayertt ex bine 1 

5 e compsit "Herivêia et Ùdèêrhu decoravit ; 

^ xcerpsit Dodolinu* ; et hos deus aptet olympo ! 
w ancta cohors, lætare, monachofum Sithiensis 
n aenobii, modula ns domino gratisâima David . 

® rgana quae ceninit saoclo spiramine plenus. 

® ertinus tibi namque manom fert, congeminatU 
w ximiis Folcuino Silvinô que patronis. 

6 egna beala poli retinent qui sorte perenni, 

H empla nitent tibi campanis redimita canorîs î 
** nnumeris libris superas vicinia septa ! 

^ ec quisquara superare valet quot pignora compta, 

° ptineas, mçrito saoctarum relliquiarum. 

—Le recto do deuxième feuillet représente dans sa partie supé- 
rieure les bâtiments et l’église d’un monastère.— Au-dessous, entre 
des colonnes d’ordre Gorintbieny sanâ représentés David et les 
quatuor principes electi qui psulmol» /notrcM jfiqui spwitu soueto, 
suivant l’inscription, c’est k dire Asapbr Ewap, £»tban ®t JdiUmn. 
Dans la seconde moitié sont figurés v en or $t argent * et décrits di- 
vers instruments de musique des Hébreux : WoWtum* fsoltvium, 
Tÿnpattnm, Cgtfcara, Tinlmmbubm» Samtoo* fistyœ, GaUm, 
mmmibmtum. 

Au verso de ce feuillet , est David couronné ostfe snr «a trine, 
tenant en main le psalterium ; en face de lui sont d’autres boni- 
ments, aussiavec kur description. 

Ce feuillet, aussi bien que ptewur» des plus belles lettrines du 
manuscrit, devrait être reproduit par la gravure pour servir à 
l’histoire de la musique et à cette de l’art au moyen-âge. 

—Les huit feuillets suivants renferment divers épître*et prologues 
dans cet ordre : 

4. Origo Prophétie tticyregfe'Da.vW, ps^BWW- 
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ST Byeroniiak epktok ad Damasu» papam/-- PsaUeritm^Bomœ 
dwfampMtiwm&end&am^eifi. 

5* Prefatio Hyetonwi. Psafmms ptimm nuWi adri^naUii 
«st* etc. . ' ■ t • 

4° Preia^oâ Hyeroafat». -^1» primo ttèro puralfponendn iegi- 
t*r f t le. 

5o Deax extraits de la préface da commentaire de Cassiedoresur 
lesOl* de» moto in /»»» dan» les pseaome» et sur le psattsrim-i 

60 La lettre du pape Damase à St.-'Jérôtnè : Ddm mtiéi d ta 
réponse ; legi lifteras tuas . 

7° Aliud rescriptam de dmsiene Psalmonmi. 

8° Des vers (26) à la louange des pseaumes, attribués au pape 
Damase, avec cette mention : 

« Hos Damasum smûtum constat ceeiasOse trimrhphô * . » 

8° Divers extraits , à fa louange de» pseaumeS , tirés derf écrits de 
8t. -‘Isidore de SétîHe et de St.*Augustm. 

9° La préface de St. -Jérôme, imprimée eir tête de sa version des 
ftet&tnnes : ScMqvoSdàM ptotifre psaffortàm, étô. 

Il» Dfetitt dialogué» rdê nmtnibus et gmétitatihus,^ de quàtihte 

§i^ti#de§Mpti& mtoÊ cujno^é jtSàlài. 

Stl** Vé&tm tk SI.- Jérôme à Pànla : de MphSéio Hedtèàmà 
pttùni €XVtH. M^ditsè UrWm.dtc. 

—Le recto du douzième feuillet est oécupé par une muiia- 
ttfre ligürant tin portail , argent et or, sur fond pourpre ; au sora- 
itiét’rf ’àf fo base sbïît quatre petites figdrés représentant ; 

ïà de ÔavW enfant contrôle lion * : ’ : ! 

Le combat cofiïrer Goliath ; ' 

’ du géant ; 

L’affi&ndë à ; âàül r dë sa têtè et dé son épée,’ 

Au cérifrëest! la fettre majuscule’ B, dans les vides de laquelle 
sont lafSàitffé Vîefge otPÉMant Jésus, r et là v descente de PÉsprit 
rânfwr'ialllta dës ’Âpdirctf: t Sür li W (T côté esf écrit, en lëttres 
é^do^aorttff-: v ■ ' ! : % 

—Les 156 feuillets qui suivent, comprennent les |50 pseaumes ca- 
^ leur gîose*' et'le psaume Pusillus erar/iinler 
j^airf^meoS' qui se trouV^ans Iç gpsc^ n^qÿe^a pa& admis la 
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vulgate. Le commencement de chacun d’eux est décoré d'une lettre 
‘ initiale en couleur, rehaussée d’or et d'argent, reproduisant f une 
des scènes du nouveau Testament, des sujets n’ont pas été choisis 
sans dessein; Fauteur a voulu par eux figurer l’alliance de l’anciénne 
et de la nouvelle loi, ainsi que les allusions prophéthiques à la ve- 
nue et à la mission de J.-C. que les commentaires lisent dans lés 
pseaumes. 

Les quatorze feuillets suivants sont occupés par les cantiques 
pour chaque jour de la semaine. 

D’Isaie, Confitébor tïbi Domine ; 

D*Ezéchias, Ego , dixi in dimidio (Rerum ; 

D’Anne, Exultavit cor meum ; 

De Moïse, Cantemus domino ; 

D’Habacuc, Domine, audivi auditionem; 

De Moïse, Audite , cœli, quae loquor . 

Des trois jeunes hommes dans la fournaise, Bénédicité 
omnia opéra . 

Par les cantiques d e Zacharie , Benedietus Dominus . — De la 
Vierge, Magnificat an£ma mea dominum. — De St.-Syméon, Nu ne 
dimitlis.— Et par le cantique de l’Eglise attribué dans le mss.,à St.- 
Ambroise et à St - Augustin ; Te deum lattfamus. Suivent l’hymne 
Gloria in exechts L’ Oraison Dominicale .—Le Symbole des Apôtres 
et celui de St.-Athanase, Qui cumque vnlt salvuscsse; ces trois 
dernières pièces avec glose. 

—Les seize feuillets qui suivent sont occupé^par; les prières(co/Zechr) 
à réciter avant ou après la lecture de chacun des pseaumes ou can- 
tiques, qu’on peut lire imprimées dan$ t le commentaire de Bruno de 
Wirtzboorg, au tome 48 de la bibliothèque des Pères. 

— Vingt-deux feuillets sont consacrés à la transcription des. prin- 
cipales hymnes de la liturgie romaine, Enfin, des oraisons, pro 
diversis utilitatibus fidehum , remplissent les neuf derniers. 

—La glose sur le p^emieç verset £ , été-oipise par teoopistevi 

Après la citation de lap^emière rppit|é du deuxièm^venïet du 
premier pseaume : sed tn lege domini jvolmt^s *}u$, etteTOOmtnpnce 

! .... * . f ''CïOv’u? IJ* .* • '‘s. i. I— - 

" • "In lege domini tota méntïs inteptione ille vere fuit qui peccata 

' non habuit, sicut ih tricesimo nono psalmO die tu rus est «ut fa» 

'■ »ciam ( sfaywiuntitiem iitam, TTéùt meus, votüi , etc, » — U a de 
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constat mandata Domini sempcr eum meditatum. Justo non est 
lex posita. Secl aliud est esse in lege, aliud sub lege. 

Le commentaire sur le second pseaume commence ainsi : 

Quamyis in qaibusdam codicibus nec Psalmus iste ftabere titu- 
lum comprobetur, propter quod in actibns apostolorozn legitnr 
dent in primo psadino dictum esse, tamen, s* diligenter intendas 
non videtur es«e contrarium. Quia priinus habendus est per' 
inscriptionem, titnli, secundus vero in ordine. 

Il se termine sur le pseaume 450* par ces mots : 

Dominum in spiritu qui spiritalis est laudare non desinet ; qui 
nobis prestare dignetur ut in hoc sæculo factores legis effecti, in 
hujus vite agone probati et fideles invent i, spiritalibus ditati 
fructibus, his mereamur adjungi concinentibus. — Ipsi gloria et 
imperium cum eterno pâtre et spiritu sancto et in cuncta sæcula 
' sæculorum, àmeh. — F inir. . » ■ 

Premiers et derniers mots du manuscrit. 1 

la. Origo propbUiœ. Çs\c) régit David psalmorum CL. 

Exp. Per omnia recula eeeuiorum, Amen. De l’oraison : Domine 
Deue t alu tarin meut . 

Objginb. Abbaye de St.-Bertin. 23. 

Titre ah ci eh. Psalterium giouatum. 

2t. Psalterium Glossatüm ( Incerti Auctorü).. 

Jn-4'*.— 1 vol.— Vélin. d37 feuillets. — X« ou XI* siècle.— 
Ecriture commune, à deux colonnes, sans aucun ornement. 

Ce commentaire des pseaumes ne commence qu’au 77, attendit e 
papule meus. On n’y lit que le titre, toujours expliqué , et le 
premier verset ou partie du premier verset de chaque pseaume. 
Le commentaire du pseaume suit, sans reproduction du texte , à la 
différence du manuscrit précédent, où le texte se lit en entier. 

Le premier feuillet est rempli par F oraison : Domine Deus exaudi 
orationem meam , quia jam cognosco tempus meum prope est , en 
tête de laquelle se lit cet avis : 

O ratio sancta — Quicumque hanc orationem omnem diem 
sic ) caniaverit , sicut ipse sanctus Gregorius dixit , quod 
nec malus homo nec diabolus nunquant\ in nulla causa eum 
nocere poterit . 
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Suit le litrie du psetame 7f • : Iqteüectus Asaph, et le commen- 
taire sur ce titre commençant ainsi : 

Intellectus conçpegaimis.lste Psalmus secutufmn Wrto- 
riatp intellegitur de populo Isr&litko de eo qvod optratus est 
Dçus in illis • 

Le reste est complet Jtnqnes et y compris le pseaume A 50% dont 
le commentaire se termine ainsi : 

Sed nos pro ipsis reddimus domino laudes , quia non lau- 
damus creaturam sed creator em, 
la. O ratio Smneia . 

Exp. BjetpUoU dm grattas, finie. Amen. 

Origine. Abbaye de St. -Berlin. 76. 

Titrb an erra. Psalterium Ohssatum, 

22. Postilla super Psalterium (Incerti Auetori»), t*> 

7»-4o.— 1 vol. 215 feuillets. — XI Ve siècle.— Très -jolie écri- 
ture gothique, d’une grande finesse, à 2 oolooues, surchargée 
d'abréviations, ce qui en rend le lecture fort difficile ; sans autre 
ornement que de petites initiales rouges, à fiUts bleus* 
la. Bealus vir gui non aéiit, — Primut trie iiiutus est qui 
ponitur in prologe HbrisotUoguiorum. 

Exp. Tandem ad vitam glorifieati inlremut , Spirilut meus 
laudet dominum . Amen. 

Origine. Abbaye de St.-Bertjn. 86. 

Titre ancien. Postille super Psalterium . 

83. MAGISTRI SjRPHANI CaNTUARIEN$I8 ARCB1KPISCOPI IN 
BUOBEC1M PROPHETAS COMMENT ARRJS. 

' Jn*4* — i vol . — Velin. 150 feuillets. — premières années du XVe 
siècle.— Belle écriture gothique, à deux colonnes, sans autres 
ornements que des lettrines à simples traits, rouges et bleues. 

L’auteur de ce commentaire sur les douze prophètes est Etiennede 
Langcton, archevêque de Cantorbéry en 4215. 

In. Jn ccdesiastico ossa duodecim prophttarum jmllulabant 
in toco suo , nam roboraverunt Jacob, 



(*) Peut-être de Pierre Lombrrt, dit le maître des sentences , év^jque 
de Paris en 1159. 
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Ext. Ne ferle venimn et petonliam terram anat berna te J 
ExnictVNt fitooracxv Eroehete. 

Origine. Abbaye de St.-Bertin. 82. t 

Titre ancien.' Stepbani oantuareniit arehiepis : XII. pre- 
pbetœ. 

24. Epistolæ sahcti Pauii gloSs atæ 

In- fol. ' — d volume. — Vélin. —442 feuillets,— XI V # siècle. — * 
Ecriture vulgaire à longues lignes. — Initiales en couleur d'un 
style timide. 

Cette glose est de Gilibert oa Gilbert de la Porrée , évêqne de 
Poitiers en 4440, connu par de nombreux écrits sur les saintes 
écritures.— (Voyez sur cet auteur la Bibliotheca sancta de Sixte 
de Sienne, p. 238 ; — et Y Histoire littéraire de la France, xii. 466. 

In. S tout prophetœ post iegem , sie et apostoli post evangetium 
reoUserip$erunt. 

Ext. Inde répété et comedere borum omnium fus dieta sunt 
de Cbrieto . 

Origine. Abbaye de St'.-Bertin. 

Titre ancien. JBpietotm Pauti gtottaHe. 

A la tin et du même copiste, une oraison Sancti Cyricii. 

Oratio. Sanctus Cyricius carus clarus ab tnfunUa, etc. 

2a. Expositio epistolarüm et evakgeliorum ( Incerti 
auctoris.) 

J»-4°.— Un volume.— Velin.— 157 feuillets. — X« ou XI« siè- 
cle. — Ecriture vulgaire, à deux colonnes, sans autres ornements 
que quelques lettres initiales en couleur. 

L'auteur de ce commentaire sur les épttres des apôtres et sur les 
évangiles, me reste inconnu. Je donne, en conséquence, une partie 
du prologue dans lequel l'écrivain prend soin de faire connaître les 
sources où il a puisé. 

In. Incipit frevatio. Cernent in éeeteeia p iurimot divinarum 
icripturarum mystieot sagaeiUr perquirere sensus, earum 

que male decerpere fructus, hune et multis unum allego- 

riarura fioribus plénum curavi colligere librum et de magno- 

rum prolatisque sermonibus patrum ; Id est Hilarii, Hiero- 

nimi, Ambrosii, Augustini, Cypnani, CyriUi r Gregorii,f'»ctem* 
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MANUSCRITS. 



Fulgentii, Johannis, Caasiodori, Eucherii, Trichonii, Isidori, 
Frigidi, Bedæ, Primasii, et, eauit Ugendis, Pelagii etOrigenis; 
quasi de magnis fluminibus pélagique gurgitibus in modicoa 

riyulos pariter deriyatos, pariter que ut si quis 

pressus gnaria ut in sacris litteris proprio nequeat sudore 
quærere multa. 

Exr. Interprétation* ormtionit in ueooption* munerit istarum 
duarum fit coneoedia Uotionum. 

Origine. Abbaye de St.-Bertin. 83. 

Titre ancien. Le même. 



ZT* — Philologie sacrée. 

» 

26. DlCTIONARIÜM HISTOB1CUM SEU DISTINCTIONS DICTIO- 
NUM D1VERSI MOD1 SUMPTAHUM IN SACHA SCRIPTURA 

( Incerti Auctoris ). 

Jn- 4®. — Yelin. — 337 feuillets.— XIV* siècle.— Ecriture semi- 
gothique anguleuse, d’une lecture difficile, sans ornements. 

Les quatre premiers feuillets sont occupés par une table ou plus 
exactement par un yocabulaire alphabétique indiquant les mots 
expliqués dans l’onvrage ; le premier de ces mots est : abjectis. 

In. Apta aé..., nota guatiter in toriptura tumitur. 

Exp. Et prœineti.. . peetora mono aurea . 

Origine, iftont St.-Eloi d’Arras. 

Titre ancien. Le même. 

Sur le feuillet de garde • 

Iste liber est de monte sancti EHgii , quem concessit dominas 
abbas de monte predicto domino Stephano de Bennis, àbbatc 
ecclesiœ de Marullo, XV die mentis septembris anno domini 
millesimo quarto nono. 

— NSStfSt»- 
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II. — SAINTS-PERES. 



Z. — Saints - Pères Ûreet. 



27. SANCTI DYONISII ÂREOPAGITÆ OPERA. 

Petit in- foi. — Yelin. — 85 feaillets. — XIII» siècle.— Ecri- 
ture vulgaire à longues lignes, sans ornements. 

As commencement du texte se voit seulement une lettre his- 
toriée, où l’auteur, confondant, comme on l’a fait long-temps, 
an reste, St.-Denis l’Aréopagite avec St.-Denis, l'apôtre des 
Gaules et premier évêque de Paris, a représenté le saint portant, 
après son martyr, sa tête dans ses mains. 

Ce mss. renferme exactement les quatre traités de Hierarchia 
Calesti, — de Hierarchia EcclesiasHcà , — de Divinis nominibus , — 
et de Théologia mystica , que Ton attribue à St.-Denis, et les dix 
lettres recueillies sous son nom. 

lac. Hee ineunt in hoo de tetrarohid Cdeati totum eopituta 
quindeeim . 

Êxr. Ages éenigne dei mutatûmes 9 et hia qui pool te futur* 
ai mt eue trader. 

Origine. Abbaye de St.- Bertiu. 69. 

Titen ancien . D. Dionytii opéra. 

28. COMMENTARIUS IN DYONISIUM DE DIVINIS NOMINIBUS. 

/ n .4*— 4 Vol. — Velin.— 218 feuillets. —XV® siècle.— Ecriture 
commune, sans aucun ornement. 

Au feuillet blanc servant de garde à la fin du volume se lit la 
bote suivante , d’une écriture du XVI e siècle : 

Hune Itbrum fecit Scribi f rater J a cobus Pol Colonie , pro 
monasterio sancti Ber Uni ^ et fuit compositus per magistrum 
Johannem de Mechelinia , professorem in théologia , tune 
temporis in ipsa facultate regentem atque legentem. 

Sur Jean de M aunes, voyez Sixte de Sienne, p. 271.— 
Dur in, XV* tiède, p. 402. 
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MAHOSGKRI. 



I». Laudabo nomen tuum assidue, 

Exp. Rsfertnde sont grtfiflr* us aotioms omnium iargitori 
itonorum a guo omnis sapientia et soientia est. Et sit Domi- 
nas in sœeuia éenediètus • 

Origine. Abbaye de St.-Bertin. 225. 

Titre ancien. Le même. 

29. Sancti Athanasii de Trinitate, et alia opuscula. 

Petit »n-4o.— Yçlm,— 123 feuillets. — XI* âiécïe. — Ecriture 
commune à longues ligne*.— Quelques initiales en grisailles. 

Ce mss. renferme de [dus les opuscules suivants : 

» Contra Arrium, Sabellium et Fotinum altercaiio . 

» Epütoîa ad Luciferum EpUcopum . 

» Solutiones contra hereticorum objectiones. » 

De ces écrits tut seul, la lettre à Lucifer, évêque de Cagtiari; Etsi 
credo pervenisse etiam ad sanctitatem taon», est considéré comme 
appartenant en réalité à St.-Athanase. 

Le traité en huit livres sur la Trinité est, suivant le père Ghiflet, 
l’ouvrage de Vigile, évêque de Tapse au VI 0 siècle ; —suivant les 
Bénédictins celui d’un Matins Clarus, évêque d’Espagne, qui, suivant 
d'autres, ne serait qu’un pseudonyme de Vigile lui-même. (Voir ce 
nom dans la bibliothèque sacrée des pères Richard et Giraud, réim- 
pression de K 827, tome 26, page 459.) 

La dispute avec Arius en présence du juge Probus, est une pièce 
delà façon du même Vigile. Notre manuscrit confirme cptte attri- 
bution; car à la suite du titre Altèrent *o, on Ht : 

<» Quam Vigilius, Domine Athanasii, quasi coram ipâa 
hereticis disputando edidit , in medium eorumr interponens 
probum judicem. » 

Au bas du dernier feuillet se lit ce vers : 

» Codex est scriptus , sancte V/edaste % tuus ... » 

Au verso du premier, cette sentence : 

Tria sünt généra m art nui : Castitasin juvénilité. 
— Continentia in abundantia.— Largitas ( inachevé ) 
in pauperie. 

In. Unu» Dons pats* et unègenitus JDsus fitms. 

Exp. Çuem nusguam potorint ereatum ostondsrs. 
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Origine. Abbaye de St.-Vaast. 

Titre anciriï. Jthanaii de trinüale. 

30. Sàngti Gregorii Nazianzeni sermones octo. 

Petit in- fol. — 4 Vol. — Vclin.— 88 feuilleta. — X» siècle — 

Ecriture k longues lignes, sans ornements* 

Ce volume renferme hait sermons de St.-Grégoire de Naziance ; 
ce sent ies 

4*r Apologeticas ; 

38* De natale Domini ; 

99s De Lnminlbus ; 

44» De Pentecoste t 

5« De semet ipso de agtis regresso ; 

De Jeremlss prophète dictîs, vel ad imperiitorem Nazianzî pro 
populo rebellato intercessio ; 

12f De r^conçiliatipnç moqachorum euro patrg suo. 

De grandinis vastatione.... 

Ce «ont les discours qu’à traduits Rüfuv, prêtre d* Aqnilée au I V e 
siècle. — En tête est sa lettre, ad Pwnkmum, *qni sert de préface aux 
sermons de St.-Grégoire. 

Trois feuillets manquent à la fin de notre manuscrit. Le discours 
de grandinis va stations est donc Incomplet ; Il finit aux premières 
lignes du nombre XI de ce discours, suivant la division adoptée 
pour l’édition qu’en a donnée l'abbé Caillaü, dans sa collectio 
selecta patrum . — (In-8°. Paris, 4829 et suiv.) 

La traduction de Rufin n'est, d'ailleurs, pas celle que Ton a admise 
dans cette collection . 

Ces compositions ne sont pas appelées des Sermons dans notre 
manuscrit, mais des lieras. 

In. Vrofieiscenii mifii ex uHfe. 

Exr. Et iniguui iniquitate perdurât. Ifee atiqvid. 

Origine douteuse. Toute indication de provenance ayant disparu 
avec les feuillets de garde, enlevés lors de la reliure moderne. 

Titre ahcier. Gr egcr ü opmeeuta . 
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MANUSCRITS* 



XI.— Saints-Pères 



31. FlRMIANI LaCTANTO OPERA. 

/»-4 0 .— 1 Vol.— Velin.— 142 feuillet*. —Ecriture commune, 4 
longue* lignes. — XV« siècle.— Encre fort pâle. 

Premier feuillet encadré d’une vignette d'arabesques florées avee 
animaux fantastiques, qui a dû être très-belle, mais qui a disparu 
en grande partie par l’action du frottement; — lettre initiale de 
chacun des traités en couleurs rehaussées d’or , formant une petite 
miniature très - finement exécutée. Ces peintures ont également 
souffert. Ce mss. est Italien. 

H renferme les sept livres de l’Institution divine, et les deux traités 
de Ira et de Opificio Dei 

la. Firmiani Lactantii divinarum institutionum Magno 

ét excetlenti ingenio vlri. 

En. St tabor meut aiiquos hotfiines a/b erroribut iiberatot ad 
iter EccUtiœ direxcrit. Deo Grattas, 

Origine. N.-D. d'Arras. 

Titre ancien. Nu (.~ Ce mss. relié à la suite de Vhùtoria ata - 
tum Mundi y attribuée au vénérable Bede, avait échappé à 
l'attention. 

32. SANCTI AmBROSII OPERA QUÆDAM. , 

J»-4 0 .— Velin. « 188 feuillets. — Ecriture onciale du VII* 
siècle, à longues lignes non réglées, sans aucun ornement, sans 
espace entre les mots et sans ponctuation. - Titres en rouge. 

Ce précieux manuscrit , le plus ancien de ceux que possède la 
bibliothèque, renferme les ouvrages suivants du saint docteur : 
Apologia David prophetæ (quœdam desideraniur folia); 

De Joseph patriarcha ; 

De benedictiombus patriarcharum ; 

De pænitentia, contra Novasianos. 

De obitu fratris sui Satyri et de fide resurrectionis. 

Quatuor epistolœ. 

Ces quatre lettres sont les 42 e , 43* , 44 e et 45 e du livre V de 
l’édition de 4686. 
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À la fin de la 45*, je trouve ce passagë qui ne se lit pas dans le 
texte imprimé : 1 

Semper quidem decantata quæstio, et celebris absolutio fuit 
mulieris ejusque in libro evangelii quod tecundum Johannem 
icribitur. Adulierii rca obi ata XRO est. ldeo enim Judaoonun 
commentata est ter gi versa tio, ut si contra legem absolveretur, 
" 1 contra legem probata Domini Jesa Christi sententia teneretnr : 
si autem damnata esset, ex lege vacare Christi videretur gratia. Sed 
vehementior facta es b posteaquam episcppi reos. 

Ce passag^appartient-il è St. -Ambroise? Est-il connu, édit ou 
inédit? * * - •• ■ 

Le mss. commence avec le dernier mot : repromissionem, du 25, 
verset du chapitre IV de Tépttre de St.-Paül aux Gàlates , que 
cite St. -Ambroise à la fin du chapitre III de la première apologie de 
David' 1 

In. Repromûtionem, Çuœ sunt per aUegoriam. 

Ex?. Sed mkemmdior fait* ni, poetemquam epitcopi reot . 
Qeioine douteuse, toute indication de provenance ayant disparu 
à la reliure moderne (*) 

Titre ancien* Jmtrosii opéra quœdam • 

33. SANCTI AMBROSIî DE OFFICIIS L1BHI TRES ET ISIDORI 
SEV1LLENSISOPÜSCÜLA 

Petit tn-4o.— Velm.— 140 feuillets. — Xlle siècle. Ecriture 

commune, à longues lignes. 

A la suite du traité de morale religieuse de St.-Ambroise, sont 
les écrits suivants, de St.-Isidore de Séville : 

Epistola Isidori ad Fulgentium Episcopnm de officiis 

ECCLESÎ ASTIC1S • 

*•' ■>' De genere mmistronm ecclesiasHeorum, 

Au verso du dernier feuillet ce dictique d’une écriture du 
XVI* siècle. \ 

Audio mira loqlH, soient rtne lùmine vidi . 

Est sine nocté êieê ; est sine pace quks . 



(•) Ce manuscrit provenant du dépit d? Arras, on pourrait en conclure qu'il a ap. 
partenn à l'abkaje de St-Vaast ; mais les Bénédictins, antenrs dn Fayags HUérair* , n'en 
parlent point dans la description sommaire qn'ila donnent des mss. de cette abbaye. Ils in- 
diquent, an contraire, denftibme- partie, p. *84» comme enisfànt b St-Burtin un St-Am- 
broise fan’ aurait ptasis mü ans. Ils écrivaient en 1717. C’est très-probablement le nôtre. 
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II. Non arrogant vider* arinfrat» ^ , 

Exp. Ut sermo noster pdtemis eèntentiU firmetur. 

Origike. Abbaye de St.-Bertin. 66. 

Titre akcieh. Amérosiut de offioiû- ^ 

34. HeXÆMERON SANCTI ÀMBROSII. ^ 

P càii tn-4o.— Vélin.— 443 feuiUet3.-r-XI a siècle* —, Ecriture 
commune à longues lignes. . ^ 

Ih. Tantumne ppmianü mtmtmpmHm 

’ Ex». Oui Ht Aoii«*v Sfart*, pàrpetuêtm % m mm k* H mm âet 
temper, et in omnia teouia te&uiorum. Amen. * 

OmiouMu Abbaye de St^-lfertm. 65. . * 

Tm&i*eisv. teiaèns. - a]* 

. • : ; . , . - rl, " . /> r 

35. SANCTI AMBROSII COMMENTARIORüM IX EVANGB^iip* 

SECUNDUM UJÇAM» LIBRl QCTOu ;0 , .. ; 

, J*^.<~Vekiiï,^-2û6 feniUala^Eàâ*»re èaciàhe du H* siècle 
poar le teste, minuscule Caroline à deux adonne» partie com- 
mentaire. - 

La division de ce commentaire est en dBr livres dans ('édition 
donnée par le» bénédictins. Il manque A nplre mss. quelque» feuib 
lets contenant les (4 dernières ligne» de la page 229 et les pages 
250 à 234 de l'édition de 1686, vol ^ 2, tome 4. 

In. Seripturi in Evanqetii iitrum* r ,, 

Exp. Aut quomodo ateendie qui unique temper es ? Deseendùti. 
OttoiWE. Abbayé cfc St.-ltertin. 89. 

Titre arche. Léiftémek r ' * ' 

36. Epistolæ Sancti Ambrosii ET aua ÛPÜSCÜLA. 

/n-4 0 .— Vrti».-~t4& feuilUts^XIH* siècle* in prie*— Belle 

écriture aisguleuse^ Tj^ Opuges et vertes,— 

Initiales en grisailles d'un goût très-délicat. 

Outre les lettre* de St.-Ambvoise, ce manuscrit confiera* * 

4o Tractatus decikU* impetaiwi* Fofaiit(ii^jnnio»i», ; 

2° Tractatus de ctit u imperatoris Theodoëi.mioris r : 

5 p Ijfrïi très, ad Imperatorem Grafianum, de trinitate çottfra 
Atrûm*s. • • 

S\aW ***io du deeiikr feuillet se lit. une cbnoniqnft latine dos 
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comtes de Flandres, depuis Liéerick jusqu'à U mort (1205) de 
Beaadoin IX, qai fut empereur de Constantinople ; avec indication 
tantôt demie texte, tantôt en interlignes, de ceux de ces princes 
qui ont été inhumés dans Fabbaye de St.-Bertin, ou de tout autre 
lieu de leur inhumation. 

Voici cette chronique qui est conforme à ce qu'admettent tous les 
historiens, mais qui sert à déterminer Fâge exact du mss. 

NOTA COlflffJM rliANDRIE. 

Lidericus fferlebekensis primas Flandriam occupavit. — Post hune 
Glius ejus 

In gelramus , Flandfriam obtinuît. — Post hnne 
Audace* Glius ejus eamdem tenuït. — Post hune 
Balduinus Fkrreüs Glius ejus cornes Pîandri» dictas. 

(Bio in monattorio ianoti Bortini jàcét .) — Post hune 
Balduinus Calvus Glius ejus. (Bio jaut in Gandavo) 

Armoldus senior hujus Baldvini Glius post patrem 

noblitus Flandriam gubernat. — Post quem Glius ejus 
Balduinus qui ante patrem obiît (Bio apüd Bérttoum jacet) variole 
morbo. — Post obitum ( secundo ) ArnulFi senioris régnât 
Arnulfus junior Glius Balduini Glii Arnulfi senloris. 

—Post Arnulfüm Juniorem régnât 
Balduinus Glius ejus qui in Blandinio jacet. — Post hune 
Balduinus Glius ejus qui Insuie jacet — Post hude 
Balduinus Glius ejus qui in Hannonie jacet.— Post quem frater ejus 
Hobertus Frisio dictus qui in Casseto jacet.— Post quem 
Bobertub Glius ejus qui Atrebati jacet.— Post hune 
Balduinus Glius ejus qui letaïiter in bello vulneratus monachus sancti 
Bertini effccîtar et ibî sepelîtur. — Hfcic «m hetédem non 
habentî succedit cognatus ejus 

ltaxôf.u’s fflîmr Anflt e Ipsius et Citf&n, regis ©ncwi— Quo, ptopter jus- 
titiam occiso et Bbugis sepulto in ecclesia sancti Itonati quidam 
de No&mannis 

Wuillelmvs eui pare ns fuit FistitmiGs- imufanuf, comitatum reoepit. 
Cujjus tymonidem avaricie non ferentes Bnigcncet et Gandenseset 
precipueInsulense8adduxeruntTHEODORicuK Helzatenzem Glium 
Glie Roberïi senior», ut eidem Willelmo résistèrent, lllo 
quoque Wïms six» huliter valierato et i* «Oclesia sancti 
BertSnl séptito, 
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Thboooucus comitatum obtinuit.— Quo mortuo et in eccletia Watini 
sepulto, inclitus filias ejus 

Philipfüs cetcris escelleqtior et potentior Flandriam gubernayit et 
domuit. — Isto yero a terra Jherosolomitana in qua peregre de- 
functo, Glareyalli translato, Flandriam accepit regendam 
Balduinos sororis ejus maritas. — Quo mortuo et in monasterio Malbo- 
siensi sepulto, filius ejus 

Baxduikus comitatum cœpit.— Quo peregre perfecto et imperatore Cons- 
tantinopoli constituto, nec alium heredem quam duas filias 
juyenctas et adhuc inuptas habente, frater ejus 
Philipfüs Flandrie proeurator constituitur. 

— Au recto du premier feuillet cette désignation des mois par 
les fêtes célébrées pendant leur cours et le jeûne qu'elles imposent. 

Esse dies bissex affirmât in anno 

Clemens : quando tibi panis cibus est, aqua potus. 

Primus erit prime ebdomade sub tempore martis. 

Ante incarnatum die esse secundum. 

Ligni yitalis tibi tertius est spécial». 

Ante ascendentem Christum quartum numerato. 

Quintus erit justa sacri solempnia flatus. 

Post quem qui primus adyenerit est tibi sextus. 

Septimus Elizabeth natum pæcurrere fertur. 

Oetayum sancti præmittit passio Pétri. 

Post cujus festum dicas succedere nonum. 

Ebdomade decimum prime septembris habeto 
Undecimum prime ebdomade seryato decembris 
Extremum domino debes pæscribere nato. 

Hos que dies qui légitimé seryare studebit, 

Disponente deo, celos penetrare yalebit. 

I». Amxosnjs josto. P uiehrè ammovet fréter ut efistoUres 
faMae. 

Ext. Et idée deut major me est, udjmtar major me 

aat. 

Oxicim. Abbaye de St.-Bertin. 58. 

Tixxx AKcra*. EpittoU* Amtroeii. 

37. Liber Sancti Hyeronymi de Scriptoribus Eccle- 

8IAST1CIS ET ALLA DIVERSORUM,OPUsCULA. 

Petit — Velin.— 40 feuillets*-— XII* siècle ( in prine). 

Belle écriture semi-gothique à deux colonnes* sans ornements. 
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DCCCXXVI. | tions d'années, comme au début de 

Suivent «Osi les seules indica ■ | la chronique*, Jusqu’à B DCCCLVI- 

*9. SANCTI ÀUGüSTINI TRACTATÜS VAHII. 

Renfermant les traités : 

— De quantitate animai — De origine anims — De immortalitate 
anima»— De Duabns anirnabas — De anima et .<piritu — De Beata 
vita— De moribus ecclesiæ catholicæ— Contra epistolara Manichaei 
quam vocant fundamentum— De Baptismo— Super Genisim contra 
Hanichacos — Denatnra et gratia— De perfèctione jnsticiæ — De 
mendacio— Contra mendacium— De Disciplina christianorum— De 
videndo Deo — Soliloquia — De oratione dominica— De mensa do- 
mini— De quatuor virtutibus caritatis— De cantico novo (supposé). 
—De flde et symbolo— De spiritn et littera— De anima e t ejns origine 
— Contra adversariumlegis et propheurom— De divers» 85 qnæs- 
thmibus— De presentia Dei— De predestinatione et gratia (supposé) 
— De ordine.— Et de fide catbolica. 

/h-4o.— Beau vélin, — 4d6 feuillets. _ Belle écriture semi- 

gothique à deux colonnes du XIV» siècle Sans ornements. 

—Titres courants à la marge supérieure des feuillets 
Iir. Incipit liber sancti Augustini de quantitate anime. — Qua- 
niant video te abundarc otio. 

Exp. Fugite Manicheum et ad vert ta tù catholicæ ulera loto 
desidcrio convoiaïe. Explicit. 

Origine. St-Vaast. B. 34. 1 

Titre ancien. Sancti A ugut tint tract altu varit. 

50. Sancti Augustini obéi xv de sancta trinitate 

ET AIsIA OPÜSCULA. 

/rt-4®.— Vélin.— 237 feuillets. — Ecriture gothique minus- 
cule du XlVt siècle. — A deux colonnes. — Cipitale* rouges et 
bleues, à simples traits. ' - 

Outre le traité en quinze livres sur la Sainte Trinité , précédé 
d’une table , ce mss. renferme les œuvres suivantes : 

De Sancta Virgin itate. - 

De penitentia. 

De libero arbilrio. 

v De Bono conjUgili. - - - 

De cura pro mortuis gerenda. 

4. 
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Pe w çelligjoue. *-• Et d$ plus un traité ayant POM tUre : 

î4#r^ti ^oM* s4 vsuMsf» 

eomütm eariuimwn tibi. 

In. Libri Sancti Augustini (et 9 ) — In primo tiêro traetatur do 
unitate tonde trinitatù . : 

Exr. Uè tynea tçnpm dmm 4 ai ni <$um %fm* fm mm ai 
Uipuiam oontumü ., r*M<¥ Okéfaat* mn i ma m 

çonevmü ptcpmrmmis 
Ow.i»E SL-Bertin. 74. 

Tijiuj ancien.. Lç inéme 

51. Ex LIBRIS BEAT! ÀUGUSTINI DE 9ANÇJA TBIÎUTAXE, 

COLLECTA. 

YÇétfa. «r-, Il feuillets^ Belle écriture cavrânedu 
IX« siècle, -r Le tifce et la première ligne, dn texte en capitales- 
romaines mêlées d’oncial®s et emor % — Capitale* en or an eom~ 
mencement de chacun des extraits — - A» dffinier. iewHet, ** 
grosse écriture du X e siècle, une prière à $1. -Martin. 

In. Ex libris Beati, Augustini de sanct* triai ta tehæc collecta 
sunt. Capitulo quarto primo lib^i. - Ompee Catholid trmo - 
tôt or et (ugo intenteront. 

Exr. Et ipso sine uUo inlervallo têfnporü, dp* Je. epmmmn&ter 
de u trçgue procédât . 

Origine. St.-Bertin. 42. 

Titus ancien* Le même. 

52. Sancti Aügitstini liber de düabus anïmabüs.— Dis- 

PUTATIO CONTRA, FORTUI^TW 

In -4®.— Vélin. — 20 feuillet* débrift d’un, manuscrit plus 
considérable. — Ecriture minuscule, câline du. IXt ou X* 
siècle,, à longues ligne». 

In. Incipit liber (sic.) Opüulante Qpi t vippricordio. 

Esp. Et ottenmriim te poUieprit. Auguttinpt diæit : Deo 
graliat. 

Origine. St.-Bertim 

Titre ancien. Juguttinut de duabut animabus. 

53. AURELII ÀUGUSTINI BEI CIYITAXB DU LIRAI 92. 

In-folio magno.— Vélin.— 495 ffmlletf^'r i ^»ct^« romains 
du XY* siècle, à deux cotaftttfe 
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IÂ litite Hrftfole hîs fériée eh # ét efi txmfetif ;*éèt A qhatfê fn£- 
daïïloàs , où sont ffëhfrés : da lim lè préinfer .L-ti. àÿanï â éâf étMtè 
la Vierge; à sii gàaclië apôtre St.-Jeah : — clans léséèdttüfeséhït 
Évêqué dHypp&ne , écrivant sort lifte ; — date lè troisième , deux 
eatffeèumèhés tohrrttentés par deux démons r-^ans le quatrième, 
Lucifer , sous la forme d'ôn' motistrë vomissant des flammes . Les 
lettres initiales des Chapitres sont ëgâlërtteht en or ét en couleur 
et presque toutes fermées cfofcèâdx et dé flétris èhtrèlaëêés ét dés- 
sinées avéé goût. 

Le rerse du dernier ftmüiet est ncéupé pàf uné longue pîèéé dé 
vers latîhS, d'Un SëuS fort obscur, qui h’à d^tnpôriSàhée que pérée 
qu’efte irons fait éôtfuàltfe par fié rapprochemeM dés prendèteS 
lettres de chaque vers le nom de l'auteur dà'itiSs. 

Le eopistè a pris Soin créa instruire sbrt lecteur par ces Vers qn'ü 
a placés an haut de la page. 

Verqp sctfptoris ffeeiri signate labôrisï 
Script orem, lector, si vis ex notnine sciré , 

Versus hic inscripti reseraiit quod qüæris adiré , 

Quor.uu primus apex docet atquœsita venire. 

Suit la pièce dont les premières lettres de chaquevers donnenlles 
mots suivants ? 

Huic ab Alexandre manus àrsque vigent data libro. 

far. Moroffom* Gothorum irruption** agentium tub regê B a - 
iartéô. (Extrait dtf livre des rétractations servant de préfaae). 

Exp. Non mihi ted Doo mmrnm gratin* congratulant** mgant . 
Akfeît. 

OàiGita. ïfcuteusé. SttiVaht toute arpparètiée cfé N.-D. d’ASTras. 

Y itkK Atfcto. Le mérfri. 

5*1. AïteusTi m Wmmmi de civitate Del 

Grand in-folio.-- Véfftf.— 244 feüilfets. —Bëlteééritor e de 
lâ fin du XŸ®' siècle, (^ufiêf ènCrc trè$-nbire; à âéitx colèmrés.— 
Càpitéfês éft éoidéürâ avec quelques atabéèrtjuel légèrei pocrf 
tôut tîrnètitéd. Titrée dés c&afpî ieëtf Ctt encre roogfe. — 
PfCihière lettré dë chaque phrase relevée de mêrfie. 

6e inisis. à grâmés marges , d’ûfté édritere feribcret reposée * 
d’un excellent style , toujours la même , est và superbe spécimen 
dé lé CaBigVàphiC dè Fépoqde'. L r av&ntage de présenter inscrit A son 



Digitized by v^.ooQle 




MANUSCRITS* 



52 

dernier feuillet le nom.de son auteur et la date exacte de sa confec- 
tion ajouteencore uagraqdprix à la valeur que loi assignait déjà 
le mérite du travail.. Qn y lit ce qui suit en encre rouge ; 

Scriptus et complétas, per fratrem Henricum de Tongris , 
ordinis tertii sancti Francisco : pro festo saiicti Martini . 
pro Ecclesia Sancti Vedasti , sive monasterio Atrebaiensi 
sancti Benedicti.-~Anno dQmini M° mi, lxxij°. (1472.) 

Op voit par cette note qu'à défaut de religieux pris dans leur sein, 
capables d’exécuter de beaux travaux pour leurs bibliothèques , les 
abbayes de l’époque n’héstyaitnt pas à demander le secours , même 
de moines d’un autre .ordre : double sacrifice d’amour propre et 
d’argent qui rend témoignage honorable du zèle avec lequel les 
études étaient alors suivies. 

Ir. Jncipiunt capitula librorum Beats Augustini epitcopi de 
civitate Dei, 

Exp. Non mihi,sed Deo congratulantes gratias ayant. Amer. 
Oeigiue. St.-Yaast. B. 42. 4 

Titre aucien. Le même. 

55. Saint Aügustin de la Cité de Dieü , traduite far 
Raoul de Preeles , et dédiée à Charles V, roi de France. 

In folio. —2 vo! urne*, ayant ensemble 723 feuillets. -Vélin.--Le 
premier yolume renfermant les dix premiers livres ; le second 
' les douze derniers.— Ecriture gothique parfaitement exécutée, 
à deux colonnes, des dernières années du XV» siècle. , 

En tête du prologue du translateur est une miniature représen- 
tant R a w 1 de Presles présentant à Charles V le mss. de sa tra- 
duction de la Cité de Dieu. Au commencement du premier livre une 
peinture qui occupe la moitié do feuillet dans toute sa largeur re- 
présente en trois compartiments superposées,— l’enferme purgatoire, 
les limbes;— une église, où deux religieux agenouillés entendent le 
service de U messe,— et le Ciel figuré par le trône de Dieu, au pied 
duquel sont les anges et les saints. Plusieurs autres miniatures or- 
nent le commencement de quelques chapitres ; elles sont plus nom- 
breuses dans le second volume. Deux entr’autres, placées en tête 
des 17” et 18 °«hapitres, et représentant les prophètes, sont d’une 

grande finesse d’exécution. , 

On sait que fiaoul de Presles composa cette traduction 4 la de- 
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mande expresse de Charles Y, de la tonssaint 457! an 1 er septembre 
4575.— La bibliothèque ne possède, comme celle d'Amiens, qne le 
second volume de la magnifique édition qui en fut faite à Abbeville 
en 4486. — C'est le premier livre sortie des presses Abbevilloises. 
4«* Volume ; 

lu. Le Translateur. — A vous trés-eœeei(ent frime* Charte* -te * 
Quint , roÿ de Fr&mèe, 

Exr. Si eommt it appert par tes chroniguesiCr fine le x« litee 
OU LITRE DE LA ClTÉ DE DlEU. 

2« Volume : 

lu. Cy s* ent vivant les chapitres ou Ruhfiches. 

Ext. Et fut achevé le premier jour de septembre de Van de 
grâce mlxxt (sic). Deo Gratias. 

Origine. St.-Vaast. B. 40. 

Titre ANéifeN. Le même. 

56. SANCTI AüGüSTINI SBRMONES DIVERS! . 

i ‘ i . ' * 

!n-4o.— Vélin. 417 feuillets,— Caractères car o lin s du XII» 
siècle.— Longues lignes tracées au stylet. 

Ce mass, renferme 70 serinons de St. -Augustin et les 40 ho- 
mélies sur la première épltre de St.-Jean. On voit par une note 
qu'il contenait encore le traité supposé de conflictu vitiorum ac 
virtutum . mais les feuillets qui lui étaient consacrés ont été coupés. 
AuYersodu premier feuillet sont les vers deForUinatussqr la Pâque: 
Tempora florigero rutilant distenta sereno (etc.) » 

lu. Ineipiunt oapUuia traotatus super lohannem. 

Exp. Disput atur contra et dieit noéis traditor es . 

Origine. St.-Bertin. 36. 

Titre ancien. D. Augustirii opuscula. 

57. SANCTI AüGüSTINI HOMELÏÆ DEC EH SUPER EPISTOLAM 

sancti Johannis , — suivit s des traités : de Caritate — 
de Penitentia,— et (T extrait s de divers écrits de St 
Augustin . ^ 

Jn-4*. — Vélin. - XII» siècle (in pr(n y ) — 425 feuillets.— 
Caractères carolins à longues lignes , sans Ornements. 

In. Aurelii Augustini episcopi tractatus ex epistola sancti Jo~ 
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bannis.. hlçrçinit tgpctifgs Vêtira §p eyangelio sfowtfmji 
Johaqiuy ». 

Expl. tfemo enim dieat non este martyriupi, et tnarfgrium 
este et negatio , Ego hodie gui vidsor. 

Origine. Mont-St-Eloy. 37. 

Titre ancien. Traetahu tanoti Augustine eœepistotaJohaunis. 

58. Beati Avrelii Augüstini EmôïoljK. 

Petit m»- 4<>.— Vélin. — 2 yol., n’en ayant originairement fait 
qu’un seul, et comprenant ensemble 91 feuillets.— Ecriture ir- 
landaise du commencement du IX* siècle, à longues lignes tra^ 
cées an stylet. 

À la fin du second volume sont ^ fenUlçt^ 4’^pçUwr® Caroline 
minnscnledn XII e siècle, débris $ui\ autre manuscrit renfer- 
mant des fragments du traité de cqnfiiçtu # Vflrtattim et 

de quelques autres écrits de S. A. 

4 s rVoKimo. 

In. I ncifit cpùtota 5. Augustini, de frresmti* Dei, ad Dar- 
danum. — Fateor me , firater Dtieetüsime (187* de l'édition 
des Bénédictins). 

Exp. Quando nobvs videmur ferre doetorum. 

2« Volume. 

In. Inc. epislota ejusdem ad jAvuARiipf.— iitteris tufs 
’ uài me (55* des Bénédictins). + 

Exp. Sed et ipti sœouio et humano generi (du Traité Deeem 
eordarum >• 

59. Beati aürelii àügüstini contra fauntuv libri 33, 

suivis des traités — Contra Adimantum Manichaeum . — 
Contra epistolam rMniçhtfi quaw funflfirnentupi, vocant. 
— Contra Donatistas . 

Vh ^le,— Cqwctères 
rpmajns parfüitement formés. %deux colçipçs. —Titres en ca- 
pitales romaines rouges çt bleues. —Lettre? initiales encouleur, 
antbophylloeides, rehaussées d’or. 

In. Ex librorum retractationum Beati Augustini contra Faustum. 

Centra Fafiÿtum, mgnio^e^m. 

Exp. Et g^egjt suo eoifactp. algue, *** 

^rÆC^jitCHB^TCSU 
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OtMlUfB; $L-Wé5t. B. & 
tk ils AttëhOu l(j tttéfate. 

60. B. A. Augustin! contra Crbsgovujm Gràmmaticum 

DoMATISTAM L1BRI QUATUOR. 

/n* 4» » V^lih.— 152 fànHeti, —IX* Sièdë; ^dflrïclèl'CB t&- 
MtiM à Üfepeâ lignai , Mê mMfa àtnëtàmA, 
hiè QtUtodù bd té, Ctmm^mà èMfU féfàwtitè pbèsiàt. 
Bsfl. Si ph pëbë Oemtê piotmü moim éëmé ***. ÜÈè 
Gaatias. 

Ceigute. St.-Bertin 46. 

Titus ancien. Le môme. 

01. AURELll ÀüGUSTINI EPISCOPI DOCTORIS EGREGH ENAR- 
RATIONES IN PSÀLMOS. 

In- folio. — Vétift* ** 341 fetfftféC a Eérittrté Caroline minus- 

cule à longues ligqes. — XII* siècle. — Titre des chapitres en 
écriture majuscule onciale. — Quelques lettres initiales eu 
CÔùleur. 

Ce Mss. à grandes marges , d^une belle exécution , n’est malheu- 
rensement qu'un second volume. Qu’est devenu le premier ? 11 
renfermé te éommentaire dé St .-Âùgustin depuis le pâéaume 40i 
dont Implication commence dé ce stylé si élevé : 

Eeet VktMpaUpéf értH ét non oràt in Mentor; 
jusqu'à lé §A. 

Le manuscrit é , selofl toute apparence , été écrit dans l’abbaye 
inémedeSt.-Vaast. 

On lit au bas du dernier feuillet ce vers écrit de la main du 
copiste ; 

Eic liber , aime, tibi maneat sine fine , Vedaste. 

In. Iacipit tractatus de psalmo ceniesimo primo. Eeoe «mus* 
Exr. Et guür êapmra—otmdwm emrmm mars «A Ornais spiritu» 
laudet Dominum 
Oaigine. St.-Yaast. A. 2$. 

Titan ancien. Auguttinut in Psatmos. 

62. Beau Au relu Augrotuci in psalmos enâh«ationes. 

2 volumes, ayant eàsémMe 406 feuillets» 
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—Ecriture romaine un peu anguleuse du XIII* siècle, a deux co- 
lonnes. !— Quelques initiales en couleurs décorées d'qrabesquos. 

Il fout exprimer ici les mêmes regrets que pour le manuscrit qui 
précède : — nos deux volumes ne renferment que la seconde et la 
troisième partie des explications de St. -Augustin. — Le premier, 
du jiseaume SI au pseaume 400 inclus Je deuxième du pseaume 
404 au pseaume 4 50 et dernier . Si le premier de ces trois ternes pou- 
vait être retrouvé > aussi bien que celui qui manque au manuscrit 
précédent , il serait bon que par un échange les deux exemplaires 
fussent complétés. 

In. Aurelii Augustini egregii Doctoris de psalmo quinquagesimo 

primo sermo incipit. Ysalmus brevis de quo loquendutn tus- 
cepimus. 

E\P. Et quia sapere secundum carncm mors est. 

Origine. "-t.-Bertm 28 et 29. 

Titre ancien. Augustinus in psalmo t. 

63. Sancti Augustini super apocalypsim expcsitio et 
excerpta qcædam — de libro qui dicilur pronosticon. 
— De septem gradibus ecclesiasticis. — De ebrictate 
cavenda. 

In fo. — Vélin. — 86 feuillet*. — Caractères caro'ins du 
XI e siècle, de deux niaius, — saus ornements. 

Les traités et l'explication sur l’apo.'alypse me paraissent des 
débris d'autres mass, plus volumineux rapprochés à la reliure. 

L’explication sur l’apocalypse ( ouvrage supposé de St. -Augustin), 
dont je donne le litre au volume entier dont elle occupe le plus 
grand nombre de feuillets , est néanmoins précédée par les extraits 
des traités que je viens d’indiquer et qui ne pouvaient me servir à 
spécialiser le manuscrit. 

In. Hune sennonem de multis exerpsimus de libro qui dicilur 

pronosticon. Primiu igitur hotno. 

Exp. Incerta et magna permit tuntur utque certa., 

Origine. St. -Berlin. 47. 

Titre ancien. Opéra Augustin** . 

6 t. EXCERPTIONES DE LJBR1S SANCTI ÀUGUSTINI. 

Jn-4«.-^Vélin.— 146 feuilleta.— Ecriture Caroline a longues 
. lignes, du XII e siècle (in fineji, —Initiales et tjtrea en couleur. 
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Ce manuscrit r enferme, sous le titre : Exoerptioues.de&eitrMtsôei 
différents ouvrages et des lettres de St. ^Augustin, divisés en quatre 
parties c la dernière attribuée au vénérable Bède. L'auteur de cette 
compilation m’est inconnu. 

Au recto du feuillet qui sépare la première de la seconde partie 
de ces extraits, je [trouve figuré un planisphère dont il ne peut 
qu'être utile de donner la description , puisque les matériaux 
ainsi réunis sont les éléments les plus sûrs de l'histoire de 1’ astro- 
nomie et dela^cosmograpbie du moyen-âge. 

Au centre du planisphère est là terre avec cette inscription : 

OEB1S TERRÆ. 

Cui diamelros habet Lxxlx stadia, arabitus vero ccLii. 

Autour delà terre est répandu l'Océan:— fauteur indique l’ascen- 
sion et la dépression de la mer entre les diverses phases de la lune 
figurées sur le cercle qui enceint les eaux , par ces mots : Oceanus 
ireSCÎty oceanus decrescit . 

La mer décroit de la nouvelle lune au premier quartier ; du 
premier quartier la mer va croissant jusqu'à la pleine lune où il y a 
grande marée; delà pleine lune au second quartier la mer décroît; 
et au second quartier il y a petite marée; du second quartier à la 
nouvelle lune la mer croît , et il y a grande marée lors de la nou- 
velle lune. 

Il est bien remarquable que dès cette époque la corrélation qui 
existe entre les mouvements de l’océan et les phases dé la lune aient 
été si nettement aperçus. 

Entre les diverses parties de la lune à ses périodes de croissance et 
d’affaiblissement sont inscrits, en chiffres romains , les nombres un 
à sept* indiquant les jours de la semaine lunaire : et comme les phases 
de la lune s’accomplissent en 29 jours et demi , l’auteur à laissé un 
espace non chiffré entre la fin de la dernière semaine et le com- 
mencement de là première, et il a figuré deux fois la nouvelle lune, 
ou plutôt il a indiqué, par un croissant, la fin des phases,— et par un 
autre diversement tourné, le commencement des phases nouvelles. 
La disparition de la lune est ainsi figurée par l’espace resté libre. 
Au-delà du cercle l’auteur marque en ces termes la température 
des différentes zôues : Frigida , Callida , Sicca , Iiumida. 

Au verso du planisphère et occupant les deux feuillets suivant 
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nue pièce de 460 vers léonins, que ftf . Ratatam croit être «fttil- 
dcbert du Mans (*). Elle comtoefw* ainsi : 

Hoc métro tactus sic corporis inspice lapsus 
Ut quid sis teneas, et quid b abcs timeas. 

Débilitas carnîs aciem turbat rationis 
Pertrabit ad vitium, ducit ad exitium. 

St propond at homo, quis sit, ut cujüs imago, * 

Vel quo d...... quo ve loco fuerit 

Tel quo deveniet, profectus ad omnia flet; 

O mue malum nolet, ied bona cuucta volet. * 

En voici la fin : 

Ergo dura vivus te corrige ne moriaris, 

Nam nisi corriger is perpetuo morieris. 

Et Victor mortis aditum claudat tui mortis 
Quique dat esse tibi, sit datas omne tibi. 

In. Table. De Mendaeio.^TRXTE.ExcEKmovEs (etc ),Hêfrim* 
de libro Enchiridion % d ut pugilliris. Omne maudacium 
ideo. 

Ext. Et honorai aooabulum dtgnilalù. 

Origine. St. -Berna. 255 (détaché de ïlêidûrutdè su èMfio IMS). 

Virtm ancien. Le même. 

65. Cassiani Opéra. 

\ 

Vêtit ifk-fa. — Beau vélm. — 149 fctMllets.r'-XTV* siècle.-*-* 

Ecriture gothique à deux colonnes.— Lettre® initiale* ea couleur, 

à longues queues, rehaussées d’or.—' Titres courants. 

G* nos. renferme les deux principaux ouvrages dé CassfeiV~*ttt 
traité de /ftstihrôa* • ctnoàiontm , et de octo prtnàpêHutn ■ vitionm 
remediis, et ses Sanctorttn patrwm collafionts 24. 

In. Ineipit prœfatio veneraéilJi Johanni* hiertmite qui §t 

Câssxanus dicitur , tu tibrum de institutione cenobiorum et 
v 

(*) On attribue, en effet, à Hiloebert, évêque, de Mans en 4098, un 
combat, en vers, de la chair et de f esprit : et cette pièce est insérée sous 
ce nom, dans Te recueil du père Hommrt, de 4685. (Voyez la biblio- 
thèque de Dupin, XIF* siècle, page 500.)— Mais je n r ai pu consultei~ce 
recueil pour vérifier rexactitüde de Pattribution. 
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Wt« piwt«lw •#¥»■*** r*wrfi»#. Ad SP A?** pMtoânm 
r<^»xoR,éT4que4'Apt.)W<*rinw«trM jkwt** Mitons S«- 
(HMUtMtmum Sftfmefmt 

E*p- «f #»i«n*a per<«m wr*.- . 

O&igixk. St. -Ber tin. 161. 

Titre ahcxih. Le même. 

66. Bbati Fülgentu OPERA. 

/n-4°. — Vélin . —162 feuillets. — Ecriture rujgaire à lpngues 
lignes du X e siècle ; sans ornements. 

Ce manuscrit renferme les œuvres de St.-Pulgeitce , dont voici 
les titres : 

jLiljri très ad Mgnimuuv, — Qbjectiones et responsiones 
contra Arrianps,— I4bri très ad Regém Trasimuudum,— 
Epistola de conjugal! debitQ,— IJpistola ad Gallam, de con- 
solations çuper paortem mariti^Epistola ad Probant de 
irirçu^^ açhflniiU^te,-- $p&ofcj <^dem deoratione 

ad Deum,— Epistola ad Eugfpium saritatc^^istola ad 
Theodorum de conversione a «euto,^Eptetola ad Venan- 
tiam de recta pœnitentia ; mais seulement jusqu'à ces mots, 

3 g\ cpnfupencent lç 5 e verset, chapitre Y de l'épUrede 
e St .-Jacques, cité par Fulgence au nombre 15® de sa 
lettre : « Aurum et argentum. » La fin du nombre 15, les 
14 * 15 et 16 mnqpm. 

I », QretUe ago domino guidé* 1m* ifaxaurg oe*dit% 

Ezp. Divitia a vêsirœ putrefatfa tumi St mttùnmto vêtira à 
tineit eometia tunt.— Aurum et argentum. 

OnuGiifx. St! -Berlin. 345. 

Titre avcie*. FuigemMue. 

67. A. CAÇ&JODOM SENATOBtS TBACTAi;üS PE ANIMA > 
ET W P^ALMOS COMMENTABHJM. ' 

Grand iw- 4P. Vélin. ^172 fettj Mets. — Ecriture gothique à 
deux colonnes— X.H* ^.Initia tes. AnfcbepbyJlœeides 

en naplfw* rehaussée* d v or^TiÉre| en belles, capitales; romaines. 
, Notre manuscrit ne comprend que le commentaire sur les 56 
premiers pseaumes^ Au premier feuillet cette autre formule : 

Liber Sancü Bertini: qwm qui où Ecçlesiao tienaverit» 
anptflema ait l 
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l MANUSCRITS. 



IA. Magni Àurclii CaSsiodori senatoria , jam Domino prestante 
converai, liber dé anima. Incipiuot capitula. i.—Quid amie * - 
— Texte.— Cum jam tuio&pti operit. 1 
Exp. Tanquam remisnonit annot prêtants domino reddit 
immunes. 

Origine. St. -Ber tin. 244. ^ 

Titre ancien. Castiodorus de anima. 

68. Beati Gregorii PAPÆ DIALOGORüM UBRI QUATUOR 

(division commune , en trois livres,) / 

tn 4o.— \ dlin. — 156 feuillets. — Caractères carolins à 
langues lignes , du XI* siècle. — tJne seule initiale dans le goût 
byaantin.-^Titres des livres 'en lettres d'or. 

IA. fncipi ùnt capitula (etc.) — Texle. — - Quadam dio nimiie 
çuorvndam sœcularium tumulliéus depressu * . 

Exp. Si ante nsortem domine hoslictspsi fuerimu t, 

' Origine. St. -Bertin. 240. 

Titre axcien. Le même. 

CT. Reati Gregorii papæ Homel iæ super Ezecbielem, 

’ -EJ!RSI)EM ET. ALIORUM D1VERSA OPUSCULA. , 

/n-4o.— Vélin. — 382 feuillets. — Écriture gothique à deux 
colonnes. — XIV*Aiècïe. ^ Initiales à simples traits — Titres 
Courants au haut des pages. 

A la suite des homélies de St.-Grégoire sur Ézéchiel , et dans 
l'ordre qui suit, l'on trouve dans ce manuscrit : 

Apologia pauperum , sans nom d’auteur , mais qui est 
du cardinal St.-Bonaventure, — Beati Gregorii papæ dia- 
logorum Hbri tres,—Ejusdem ad Johawiem episropnm urbis 
Ravennatœ epistoUs pastorales f r— Beati Âugustini confessioncs, 

> —HugoiAs { Hugues de St. -Victor) soliloquium de arrhd 

> ' animee,- — Hugonis de tribus diebus liber , écrit que don Brial 
semble attribuer à Hugues de Fouilloy, - Hugonis de infor- 
mdtione noviiiorum , traité que personne^ ne conte c te à 
Hugues de St.- Victor, et Huïgonù de vanitate rerum munda- 
narum que don Brial attribue, après une discussion quiparatt 
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sans réplique, à Hugues de Fouilloy , oontre le sentiment 
des Bénédictins ses prédécesseurs, dans le grand travail de 
l'Histoire littéraire de la France . 

Consultez pour cette discuss on cette histoire , tome XII , pages 
47 et s. , et tome XIII , pages 500 et 501 . 

Au verso du premier feuillét , a la suite de la table incomplète 
des écrits renfermés dans le volume, on lit cette note, qui indiquerait 
peut-être l'auteur du manuscrit : 

Erogavit Eoclesie atrebati dominas Jacobas Àrondelli ca- 
nonicus ut omnes in eo ( libro ) legent es Deum devote exorent 
pro animabus ejus et benefactorum suorum. 

la. Incipit prefatio Sancti Gregorii super Êzéchiel propbetam. 

Dilectiuimo frai ri sue Ahriaho (sic] episoopo . 

Exr. Et sieanimus ad « tum t emporis preparalur , ut tam ad 
s mutaiiiitatcm tcmporis non mutetur, 

. Origine. N.-D. d’Arras, 

Titre ancieit. te même. 

70/ Beau Gregorii papæ homeliæ super erechie- 
lem. 

Jn4«. — Vélin. — 187 feuillets.— XII« siècle.— Belle écriture 
Caroline un peu anguleuse, à deux colonnes. — Initiales en gri- 
sailles. ) 

Au verso du dernier feuillet une description du palais dont il est 
parlé dans le martyre de St.-Thomas : De Palatio de quo legitur in 
passions Sancti Thome , commençant ainsi ./ 

Primo proaulum. Hoc est porta prima ab oriente , vel locus 
coram aula regis quadratis lapidibus constructus. (etc.) 

Cette pièce est sans intérêt. — A la suite, l’épigramme d’Eugène 
de Tolède, imprimée au tome II , p. 454 de Y anthologie latine du 
père Burmann , et tome II, p. 4574 du recueil de Maittaire. 

« Hsc sunt ambigenæ quæ nuptu dispare constant. » 



bx. Incipiunt omtliæ Beati Gregorii, etc. DUectistimo fratr $ 
Marimano (sic) épùoopo» . 

Exr, Qui vioit et régnât eum pâtre in unitate tpiritut sancti 
t Deus.Tsr omnia sœcu&a sœfiubrum. Amen. 
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■ OeigiAe. S<.4lertitt. Ht. 
tutti JttOtK*. til MttMêMh. 

71 . Beati Gregorh papæ expositiones morales in 

Jô B . 

Prit in- folio. —Vélin. —2 volumes, ayant ensemble 563 
feuillets. — Caractères caroliris à deux colon nés , du XI® siècle. 
—Lettrés initiales en coulëurs. — titres des livres en capitales 
romaines. — Citations en capitales romaines mêlées d^onoaïés. 

Ces deux volumes ne renferment qüe les* fivre* 45 à 65 , c’est- 
à-dire lés 5® , 4*, 6*et 6* partie du côriimeiitaïré* dé Sf.-ônégoire. 
Il faudrait recherche* lé premier vblùtne qiiï é’rîste sains doute 
etiêôré dam quelque bîbîtothèqué d* dëpaftémétit. 

Sur le versordu feuiùét liminalre du pééritiér dé cé£ Volumes le 
copiste a figuré une sphère , composée de ttafé cercles dont 
la terre occupe le centré, ta lüiië ést sur le p^éinièY cërcle ; le soleil 
sur le second ; le pôle inscrit sur le troisième -, et fa distance de ces 
astres et de ce point entre eux est indiquée en chiffres romains , par 
les divers tons et nuances de la musique. 

Au bas l’autèur exposé et expliqué adfist rusagë dé sa Sphère et 
son système : , 

Dimentiones spatii quod est inter cœlom et terrant , sicut 
a majoribus acceptant* v posteris tradere enravüaufe 

Scientiam hanc per quatuor liberalium arlium* (Mc) inti- 
mare oportet.Toni namque ad musicam-numeri adarith 
üfôticam. (firneUsibüés ad' géométricam— sidéra pertinent 
ad astiDnomiâm. 

Dicimus ergo tbüiim ésse a terrâ ad lhnâm;— a luna* ad 
tûérCtffintii sétùi iôûlràiA (deMi-tôn% — A merCurïo àd vene- 
rein semi tonlum , — A! venere ad Solem semitonium. — A sole 
U# mértem sembdiatontis ftterèè) , À nl&fté ad jtfvrin 
téttus,.-* A jdvëad satUhmhv sétrii toûiUttf, ^A SàtUrm* 
Ad péfcm semi teàfdm ; et , Ut' in figuré prienotatutti eSty 
a Iaxfâ ad 1 SUferU 1 Diate&arbnf fobctrté}, " A Sbfé àd polum 
Diapente ( quinte ) , — * A {terra* ad polum Diapason ( octave ) , 

TontoifeHUr habet gxx?i stadiap , Sémftmdnwlxm , 
—Semi diatonus clxxxix , — Dteeessàébô dôCXV 4 , -“Diapente 
cetiexjûr, D fap & oU ûXXt passas, 

id est dcxxV pedëS 1 , PàsSuS ëàrf&ai pèdibéb quinqtfe , 
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— octo stacKa feciqnt m&iariimL— M^iaricm passas mille 
eontinet Pedes vedelicet quinque milKa , — Parce cxxvi 
stad» xv dccl fadunt mUlkrîa *et keramncc&vi stntottts, 
xcuu D. comptent, 

Is. Capitulé XI libri moraîmm sancfî Cregorii. — Tjextb i 
Qmamvit In prottoo offert tttt mUpaHîu tiyii myraàiüiut 
nomdeéet. 

Exs^lotSormout in rveompmtaitone mta tuptrit tt ... fromt 
vaéa y prO me iacryma» rodtüt. 

Oiiaonu St^Beotih, T29&&. 

X*»a Ascnor» Grtgoovm *»Vb6r 

72. Regestrüm efistoiahüm Beau Gregorii Papæ. 

7«t-4o.— Vélin.— 272 feuillets.— Caractères carolinc-à fougues 
ligues»— XII* «âde.— C apitoie# ' rconatncà en rouge et violet. 

I». In ko» eoéimmtUinmtiuo tpiUolê BooAi Gr$$pr%% fop m vrêiè 
Borna numéro dgcxtl ÇuyitfwynliX —Sutoêpêit o pitto êi t 
fratêrniiaiit vêtira. 

Exp. ( Marimano ) Quidam maiiyni. » . . 

• aiiorum tmmm atraiit parmamut* Emis bpis- 

ÏOLJlBUM. 

Ohigihe. St.-Bèrtih. 231. 

Tïtby akcieh. Le même. 

An. dernier feuillet ont été transcrites, en écriture de mémo 
époque, maie moins grosse, six lettres, sans date^ du pape Grégoire 
VII, intéressantes, poux L'histoire ecclésiastique de, lm Flandke» 
la< première à Hugues, évéque de Die^ i’ informant qu’a a* appris 
de pinceurs, et principalement du? oierc Ingdram, qnHuLinsptae 
tonte confiance, que Robert , comte de, Flandres, venait d’éto 
excommunié par le légat Hubert, et par Hugon,évéque deLangrea* 
et lui recommandant de se rendre sur les lieux, de lever cette 
excommunication, et de réconcilier le comte avenré^rse» / 

La. seconde à l’évêque de Langres, lui manifestant le mécon tente* 
ment qu’il éprouve de ce qu’il ait. osé prononcer cette excommu- 
nication sans son aveu, sans le concours de son vicaire, et lui en* 
jbignant ;d v expKquer sa conduite à Tévéque de Die,, et cfètre plus 
réservé à l'avenir, attendu que de nombreuses plaintes sont déj.A 
parvenues contre lui an S. S. 
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La troisième aux clercs dé Castro Sancti Pauli , lés menaçant de 
l'excommunication, si dansîésquarante jours de là réception de 
cette lettre, ils n’ont pas restituéamdercs de N.-D. de St.-Omer 
quamdam villam Reseca nominatam , dont Ms se sont emparés. 

La quatrième au^ archidiacres et aux chanoines de Téronanne. 
Le pape leur adresse jcopie de sa lettre aux clercs de Castro sancti 
Pauli, pour qu’ils aient à faire venir les inculpés devant eux, et à 
leur enjoindre d’obtempérer à ses ordres, s’ils ne veulent être ex- 
communiés. — La même menace d’excommunication doit être 
adressée à la veuve de l’avocat Arnoult, qui se refuse à délaisser 
une terre que son mari mourant a donnée à N.-D. de St.-Omer; 
ainsi qu’à Reinger, Berwold, Adam et autres, qui se refusent à 
payer la dîme.— C’est parle clerc Ingelrara, dônt le nom est cité 
dans la première lettre,qué les chanoines de St.-Omer avaient exposé 
leurs griefs. 

La cinquième à l’évêque de Térouane, Hubert, accusé de sou- 
tenir dans leur usurpation lés clercs de Castro Sancti Pauli. Le pape, 
après lui avoir rappelé qu’il toi a été accordé pardon de bien 
des fautes, l’invite à ne mettre aucun obstacle à l’exécution des 
ordres qu’il vient de transmettre à ses chanoines et à comparaître 
devant Son légat, l’évêque de Die, pour y justifier sa conduite. 

La sixième au même évêque. Le pape, instruit de ses désordres, 
de sa résistance à ses décrets , de sa connivence avec les clercs cou- 
pables de fornication, du refus qu’il fait de baptiser les enfants de 
ceux qui s’indignent de cette iniquité, et de leur donner, morts, la 
sépulture chrétienne, lui enjoint de comparaître devant le synode 
qn’il doit tenir dans la première semaine de la qnadragésime. * 

—Au verso de ce même feuillet est un extrait du chapitre VII des 
. célèbres déorets de Grégoire VH sur les investitures et l’institution 
canonique, et sur la fornication et l’inceste des prêtres, diacres» 
sous-diacres, et autres. 

;; . . ; w. A || 

73. Isinonus DE SUMMO BONO. î: O/ » 

Vêtit in- folio. — * Vélin. —63 feuillets. — Ecriture Caroline à 
longues lignes du XIR siècle; —Initiales et titres en couleur. ' 

Le premier livre du traité de St. Isidore de /Séville est dans ce 
manuscrit divisé en 51 chapitres ; le second livre en 44 ; le troisième 
en 56. 
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s ïh. Table. Quoi Doue tummut et immukstitis tit. 

Texte. Summum tonum Deut est. 

Exp. Non quos oeiestit au la ietifieandot inetudit . Amen. 
Omgine. St. -Ber tin. 255. 

Titbe a hci en. Le même. 

74. Expositions B. Aponii in gantigüm gantigobum 

LIBRI PLURES. 

/n- 4o. — Vélin. — 61 feuillet*. — Écriture anglo-saxonne à 
longues lignes, du XI« siècle. 

Notre manuscrit renferme le commentaire (TAponiug sur le can- 
tique des cantiques , ou son abrégé, depuis la fin dn livre troi- 
sième : I tà inteUigi poiest ut lœva Christs à sinistré sustineat 
animant , jusqu'au douzième et dernier livre. 

On ne sait rien d’àponius , pas môme le temps où il a vécu , et 
qui est , suivant les uns le VII» siècle, suivant les autres le IX". 
Notre manuscrit lui donne le titre de Sti.-Abbatis. 

Les éditeurs de la Maxima Bibliotheca patrum, — Lyon , 4677 et 
suivantes, n'ont pas connu les six derniers livres du commentaire 
cTAponius que ne renfermait pas le manuscrit sur lequel ils ont 
travaillé ; et ils les ont remplacés par un abrégé de ces six livres , 
composé par un abbé Luc , sur lequel on sait peu de chose , dont 
Tâge même est très-incertain, dit-on, et que Ton s’accorde néan- 
moins à tegarder comme ayant été le premier abbé du mont St .-Cor- 
nélius, plus tard abbaye de Beaurepaire , près Liège. 

Mais cet abrégé , qu’ils, ont emprunté au livre premier de la bi- 
bliothèque de Prémontré n’est lui-même qu’un extrait très-succinct 
du travail de l’abbé Luc , donné par Jean Lefèvre , qui n’hésite pas 
à mutiler son texte ( neque tamen ejusdem Lucas omnia addenda 
indicavimus , dit-il.) Et, en effet, le texte de notre manuscrit est 
cinq à six fois plus étendu que celui que renferme la bibliothèque 
des pères , tome AA. 

Or , ce texte est-il le travail d’Àponius lui-même , dont les édi- 
teurs de la bibliothèque désiraient si vivement la découverte ? N’est- 
il que l’abrégé de l’abbé Luc ? Ne pouvant consulter d’autres ma- 
nuscrits , je ne puis me former une opinion précise à cet égard. Je 
remarque cependant que les six derniers livres de notre manuscrit, 
quoique assez étendus, le sont beaucoup moins que les quatrième 

5. 
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et cinquième ; ensuite que cet ouvrage è$t terminé par cette an- 
notation , qui semble éloigner l’idée que MUS possédions l’œuvre 
complète d’Aponius, —EvpUcit libtr XU.i—breviter dwevptim que 
(sic) expositionis Apponii sancti abbatif i» cuuticum cantiearum. 

A la suite se lit une sorte d’allocution du Copiste àum jeune moine 
de ses amis , sur le détachement des choses humaines et l’amour de 
Pieu et du prochain. Elle commence ainsi : InelUe juvenis evimscius 
il trum gloriosa félicitas tibi vehat sub astris delicies sœcuU et se 

termine par ces mots , où se trouve peut-être le nom du copiste : 

Hoc pactam jus omne tene et semper quandocumque ad Deum 
viventem in excelso animant funderis in prœces et nimius rora- 
renp luinina , mai pominia ta» mentis, 

ut digna ait oratio votia. . 

hr, fotrofacjH «uni deificiar uni g audit i d$ *•«! IM intdligi 
pçtest ut leva. 

Exp. ündâjutlu* ultor hominum pt piv* rpmv&rfitor ju&rum 
eœpeotalur venire in glçria fai patrit,. 

Origine. St. -Ber tin. 243. 

Titre ancien. Nul.— Relié avec le Futgenee n* 66. Cet ouvpage 
avait échappé aux auteurs des précédents catalogues. 

75. Venmabilis Bedæ Homeuæ QÜINQ0A(HNTA in Bvan- 

UELÏA. 

In-âp , — 333 feuiULetv-^I^» siècle. ^RcUc écikare 

Caroline, parfaitement lisible, à deux colonnes, «ans aucun orne- 
ment. 

Los trois premifirs feuillets et deoxantres dans le milieu du ma- 
nuscrit ont été rétablis par une main du Xüfc siècle ; les marges 
inférieures d’un grand nombre de feuillets ont été coupées, mais 
heureusement sans que le texte fût attaqué. 

Ce manuscrit a été collationné avec soin en 1845 par le révérend 
IL fiitna, d’Oxford, pour la belle ééfcion in-8® des œuvres de 
Bède, qu’il publie en ce moment. Je lui dois eette dote : 

« Ce manuscrit renferme 50 homélies de Bède ; il est d’au- 
tant plus précieux que l’on y trouve précisément lçs mêmes 
homélies que eellès que Mabillon a lues dans le mss. qui ap- 
partint à la bibliothèque de de Thou , plus tard de Colbert 
(bibh du roi), que cet homme célèbre considérait comme les 
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âeuki qui pussent être attribuées à Bède. Lemss. de Ma- 
Mloti se contenait que 49 homélies; celui-ci contient les 
mêmes 49 et une antre en plus , qui est la 43* dans cette colla- 
tion, et qui commence par ces mots : qttia prôpUUt , etc. 

Dans les deux mss. les homélies sont divisées en dent 
livres. * 

In. Incipiunt capitula Omeliarum. dm. L. ex cvangeüo secun- 
dum J laroum. Fuit JoAannet in deserto. 

Ex. Et régnât eum pâtre in vnitate epiritut sancti per qmnia 
tœcula sœculorum. Amen. Expliciünt. 

Origine. St.-Vaast. B. 17. 

Titbe ancien. Omeiiœ Bedœ numéro 25. 

76. SANCTI BeBNARDI ABBATIS CLARÆVALtEWStS EpiSÎOLÆ 

Ct, AC EJÜSDEM DE COHSIDERATIONE LIBBI V. 

In- 4 0 . — Vélin. — 428 feuillets. — Belle et grosse écriture 
anguleuse et penchée de gauche à droite * è deux coloftnes. 
—XIII* siècle (in iniiio). «-Initiales et titres en .couleur, sans 
ornements. 

Les trois premiers feuillets sont occupés par la table dès lettres 
indiquant les premiers mots de chacune d'elles. En tété deèette 
table se lit, écrite de la même main quë le corps du fttâtm&rit, la 
note suivante: 

Liber ecclesie sancti Vindiciani de monte sarictî Êtigii in quo 
continentur reverentissimi famuli dri Bernard! efaftbltlensis 

abbatis epiatoîe de divers!» ad diverse* dfVéràe, tftnhefb 150 

continentur etiam in hoc volumine ejtisdêfti venCfabiHs pàtris 
Bernard i ad Eogenram (3®) Papam libri quinqud Cde considéra - 
tione). 

Quelques feuillets sont maculés ; d'antres tm peu déchirée. 

IN. Taske. Epie tcdn Beenàkbi abbatis ad Honorius* papam .— 
Texte. Summo Pontifiai B&HOria. * 

Exr. PrebnAe ie Ht finit tibri sednort finis quetendi. ~ ' 
Origine. Mont St.-Eloÿ. ' 

Titre ancien. Epitlolœ sancti Bemardil 

77. Sancti Bebnabbi Abbatis C. sebmones dê îêmpore 

ET ALII. 

In-4o. —Vélin.— 147 feuillets. — XIII* siècle ( in prine .)— 
Ecriture cursive.— Initiales en couleur. 
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MANUSCRITS. 



Ce manuscrit avait pour seul titre : Bomeliœ diversœ. A.ocnae 
note n'indiqnant ni l'auteur des sermons ni leur sujet, j'ai dû le 
collationner soigneusement ponr bien connaître cequ’il renfermait. 
Il ne contient que des sermons de St.-Beraard, et ces sermois sont 
classés dans l’ordre suivant : r • 

1. Les Sept Sermons sur l’ À vent. 

2. Les Cîtfq jtrèthiers Sermons |ur la Veille de Noël. 

3. Les Cinq Sermons sur la Fête de Noël. 

4. Le Sermon sur les SS. Innocents. • 

5. Les Trois Sermons. sur' la Circoncision (mais dans un ordre 
différent de celui de l'édition de Mabillon). 

6. Les Trois Sermons sur la veille de TÊpiphanie. 

7. Le Sermon sur l’Epiphanie. : 

8. Les Beux Sermons pour le premier dimanche après l'Octave. 

9. Le Premier Sermon sur la Conversion de St.-Paul. 

10. Les Trois Sermons sur la Purification de la Vierge. 

11. Les Deux Sermons pour Ia Septuagésime. " 

12. Les 1* % 2 , *3«, 4«, 5* et 7« Sermons sur le Carême. 

13. Les Sermons 1 à 14 et 16 sur le pteaume 90, qui êébUnt,-- 

Manque le ISn * '*’ * 

14. Les Trois 8010008 sur le dgnanche des Rameaux, mai s en déliré 

: : , inverse de celui des éditenrs. : ; ? 

15. Les Cinq Sermons pour la Semaine-Sainte et le Jour de Planés. 

16. Les Beux Sermons sur l’Octave de Pâques. r : î ^ 

17. Le Sermon ^ourles Rogations. 

18. Les Cinq Sermons pour la Fêle de l’Ascension. 

19. Les Trois Sermons pour la Pentecôte Le Seraton pour le pre- 
mier dimanche après cette fête ; le premier et le tmiriflér poui 
le sixième dimanche. (Le second manque.) 

20. Les Trois Sermons:!» iabore messie y — 37«,3S«et 39#* de divertis; 
—et les Sermons : de uUitudine etbm tsii ud êne Co rd*s (36p);— rf# £ 

Tribut ordinibus eeçUsiœ (35«). 

Et 21. Les Quatre premiers Sermons pour le premier dimanche de no- 
vembre.— Le cinquième manqué. • — ^ 

In. H odie, frottes , advttUus initium eelebramut . 

Exp. Non nobis, domine , non nobis , sed nomini tua da gto* 
rianu 

Origine. Mont SU-Eloy. 

Titre ancien. Homeliæ divers®. 
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78. San cti Bebnabdi Abbatis clabævallensis, in can- 

TICA CANTICORÜM SEBMONES. 

Petit in- 4°. — Vélin.—173 feuillets.— Caractères carolins, un 
J peu anguleux» à longues lignes. — XIII* siècle. 

Ce mss* ne renferme que les 54 premiers sermons de St.-Ber- 
nard sur le Cantique des Cantiques : il en manque donc 55,— Sûr 
un feuillet liminaire cette sentence : 

FJe si lætarî*-Iejûna si satiari, 

Da si ditari— Servi si vis dominari. 

la. y obis, frottes , aiia quatn atiis, 

Exr.Sjxnuo ecciesiœ Jet u Cbritto. 

Obigibe. St.-Bertin. 176. 

Tube ahciek . Le même. 

79. Sancti Bebnabdi Sermones in cantica canticorüm 

LXXXTI. 

/ss*4o.— Yëlin. — 485 feuillets. — Caractères carolins un peu 
anguleux, à deux colonnes. — XIII* siècle (ineunte). 

La moitié du premier feuillet a été coupée dans le sens de sa lon- 
gueur : il n’en subsiste donc que la seconde colonne qui commence 
à ces mots du deuxième nombre du premier sermon : in ipsis in - 
vêhitur. 

Iir. In iptit invenitur doctrikam , 

Exr. Ut fUii 9 inquit, (nets ambuiate. 

OmiGtRE. Mont St.-Eloy. 

Titee axcieh. Le même. 

80. Sancti Bernard* Sermones in cantica canticorüm 

lxxxyi. 

Beau manuscrit »*-4o. —Vélin. — 238 feuillets. — Caractères 
angulèux, à deux colonnes.— XII* siècle. — Initiales en cou» 
leur. 

In. VoUty fr aires, aiia quam aiiis . 

Exp. Ut fUti, inquit» (vois ambuiate . 

Obigibe. St;-Bertin 80. 

Titbe ahcieh. D. Bernardi sermones* 
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81. Ivonis Ca&notebsis Epjscopi ( St .- Yvet , évégue de 
Chartres ), Epistolje ex ax U QPU8C0Ï.A. 

P Hit #n*4o.— VéMn.— feuillets. — Ecriture gothique, à 
longues lignes.*- Lettres initiales en couleur, sans ornement.— 
XIII e siècle (in initio )• 

Notre mss. ne renferme que 19 lettres deSL-Yves, de qui l'onnn 
a recueilli 287. A la suite de ces lettres viennent, : 

4 o Des extraits du traité de St ^Augustin, de Spirituel 
fttteYa, et d’autres ouvrages des Saints-Pères; 

2° Quelques notes chronologiques de l’Histoire sacrée 
et prophane , et les listes des rois d’Israël et de Juda ; 

3° Diffinitiones omnium artium, empruntées à Hugues de 
St.-Victor, à St.-Augustin , St. -Ambroise, St.-Grégoire , 
St.-Bruno, St.-Anselme, et autres écrivains ; 

4° Præfatio sancti Hyerouirai in psalterium et çpisdein 
epistola ad Paulam de alphabeto Hebræorum ; 

Et un recueil de sermons, suivi de divers extraits. 

Ih. Table.— I. tfon ticet onüibtt abbaii. — Texte : ÏHcipniHT. 
EFisTOLJB.— lyo àti gratis bnmUit Camotentium apiteopui 
^ dilectissipio abbati tnajorit momUfrii, , 

Exp. Forsitan ad vnguemdicore non valait quo4 Vffÿwt. . ({IiJ 
Origine. St.-Bertin. 98. 

. . . ... -i 'iJ 

Titre au ci en. Le même. . » 



1 1 1 1 n - :n .Vi 

III.— LITURGIE. . , r > 

82. Amalabii Symphosu {Amoiaire-Symptwiuâ, diapré t,«f 
ensuite jtritre de l’église de Metz) , de OFFICUS Eqcle- 
siasticis. 

* fVélin.r^lia feuillets.— écriture auglQ-ftaxonne, des 

premières années du Xe siècle, à longues ligues tracées an stylet. 
— Lettres iuitiales formées d'animaux fantastiques.— Titres des 
chapitres en coulenr. 

Notre manuscrit n’offre pas de division de livres, ma& seulement 
celle des chapitres, et finit au 14 e chapitre dnJWre quatre , 4e Sexia 



Digitized by 



Google 
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terra. B noos manque donc les 5* derniers chapitres recueillis dans 
l’édition des Saints-Pères de Lyon. 

Cet ouvrage * été composé en 827 , suivant Sigebert de Grn- 
bhme$, àm\ la chronique dK, sorts cette date : Amedarius lihrum 
de offrit* ecclertésticie aêünperctt&rm tudowUwn scribit. 

lit. CûUoétio Àmaiarxi viri doctiuimi de ordine Romance te- 
cfoticB.— Liber o/ftciatû, Postquam scrfpsi libeilum qui amea 
pirvitate vdcatar <fe officio ecdesiastico. 

Ex f. For etteritnoclibM*, quia in oa poraâta étt. 

Origihb. Douteuse» 'Soute indication ayant disparu à lé reliure 
moderne. 

Tiras ah cira. Ammmtmriw* 

83. COLLECTARIUM LlTURGIGUM BBATÆ MAKIÆ ÀTKEBA- 
TENSIS. 

Vélin.— 177 feuillets.— Caractères un peu anguleux 
du. XUI* siècle— Lettre» initiale» On couleur* snt ornements. 

Sons ce titre* ce manuscrit, qui me paraît avoir été composé pour 
l’église deN.-D. d’Arras, renferme un mélange presque sans ordre 
d’œuvres et d’écrit» liturgiques, d'exttaifc des pères, dfe décrions 
des conciles et dès papes, et de prières. 

Le» huit premiers feuillets contiennent des extraits de St. -Au- 
gustin, de 9L-feidofe, du ténérabïe Bède, la prière à la Sainte- 
Vierge de Fulbert i évêque de Chartres. Viennent ensuite l’apologie 
de St.- Ambroise, proenbdltis et pro se tpso , — la lettre de Chre- 
métius et d’Héliodofe à St.-Jérôme et sa réponse, —un martyrologe 
extrait du traité de St. -Isidore de Séville, dé ùffriis ecctésiasticif, 
plusieurs messes, l'office dSes morts , un grand nombre d'oraisons , 
et des décrets et décisions. 

In. dugustinus ad Jànuarium do pii* oceUtiarum traditio - 
nibut* Omnia que neque auctoritate sanctarum scripturarum. 
Exp. Ex decreto AvktïAtt PAPA..... ri non dettïterit, à iimi - 
idbu* oeàUeic* areeéUvr, 

Obicinb. N.-ih d'Avra* 

Titre ancien, FocaMarimm* 

84. Bbnedigtionale Pontificum. 

Jn4°.— Vélin.— 151 feuillets.— Ecriture* Caroline minuscule 
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du XII e siècle fin initio ), à longues lignes tracées au stjleU — 
Lettres initiales en couleur. 

Les quatorze derniers feuillets sont occupés par la liste des papes 
de St. -Pierre à Paschal II,— celle des archevêques de Rbeims,— 
celle des abbés de St.-Vaast jusqu'à Gérard ,— celle des capital» 
de la première Belgique,— et par des lettres et pièces, au nombre de 
trente-quatre, concernant l’histoire du rétablissement de l’évêché 
d'Arras, long-temps i éuni à celui de Cambrai, par le pape Urbain 
II, qui en 4095 sacra à Rome Lambert , évêque particulier d’Arras. 

lie. Auguttiniu in liéro de Vérins dominé , . . Diu nox est, fra- 
tres carissimi, pacom meam do vobis. 

Exp. Dampnaiionit panai inoumre. 

Origine. N.-D. d'Arras. 

Titus ancien. Le même. '■ 

85. Libbb Pohtificalis. 

Petit in-folio*— V élin—305 feuillets. — Belle et grosse écriture 
setoi-gothique du XV e siècle, à deux colonnes ; ayant un grand 
nombre d'oraisons notées. . 

Ce manuscrit est d'un artiste italien. R renferme les trois parties 
du pontifical telles que les a distribuées Guillaume Durand, sur-: 
nommé le Spéculateur . Il est écrit sur un vélin d’une grande blan- 
cheur, et décoré avec beaucoup de richesse et de goût. Le reçto et 
le verso du 5® feuillet sont encadrés d'arabesques en couleurs 
rehaussées d’or, d’une très-belle exécution. On y compte 78 lettres 
principales, décorées aussi d'arabesques, d'une exécution parfaite, 
et offrant chacune un petit tableau représentant la cérémonie qu'in- 
dique le texte qu'elles commencent. Les autres initiales, quoique 
moins riches, sont également en couleurs très-fraîches et trèsr 
vives . rehaussées d'or et ornées de vignettes d’une esquise lé- 
gèreté. 

A l’mtérieur du couvert cette mention : . 

En dono venerabilis Domni magistri Franeitoi de (nom en- 
tièrement gratté; Arebidiaconi Ostrevanensis. 

In. T abel i. Pronut libri gui pentifiealis dieitur . 

Exp. Qui tiin fècunditaiem aUulit prolit . 

Origine. Douteuse. 

Titre ancien. Le même. 
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86. Pontificale Romanuh. 

In-foiio.^ Vélin, à très-grandes marges.— 160 feuillets.— Belle 
et grosse écriture semi-gothique du XV* siècle.— Belles lettres 
initiales en couleur, rehaussées d’or.— Plusieurs pages encadrées 
de vignettes, formées de fleurs entrelacées. 

Quelques feuillets ont été enlevés à la fin de ce manuscrit. Les 
marges inférieures de quatre feuillets ont été coupées, mais sans 
que le texte soit altéré. 

Ce mss. est aussi d’un artiste italien. 

« Peintures dans le goût de Simone Memmi et de Spinello Aretino.» 

(Note de M. Ravaisson). 

la. Inoipit ordo qualiter Romanus ponlifex apud éasiiicam 
Beat ri Pétri ... 

Exp. Non eœurat flamma vittorum. Par.... àlia Oratio. 
OueUB. Doute use. 

Tin* ancien. Le même. 

87. Pontificale Komanum. 

In-folio.—' Vélin. —102 feuilleta.— Fin du XIV* ou XV* siècle. 

Quoique moins richement décoré que les précédents, ce mss., qui 
est également italien, est aussi fort beau. 

In. Ordo septem eoetesiastioorum graduum. 

Exr. Benedioantur vestimenta ista Sacordotalia . In nomine 
P. et F. et S. S. 

Origine. St.-Bertin. 452. 

Titbe ancien. Le même. 

88. Benedictiones Episcopales. 

Petit tn-4*.— Vélin.— 135 feuille ta.— .Grosse écriture gothique 
du XIV* siècle.*— Initiales en couleur, aux simples traits. 

Ce manuscrit a été écrit avec peu de soin . L’encre employée étant 
trop grasse, les feuillets sont presque tous maculés. En beaucoup 
d’endroits l’encre s'est écaillée aux lettres trop chargées. 

In. Incipiunt benedictiones épiscopales que hoc ordine dieende 
sunt . * 

Exp. Spiritus tanolus descendat super vos et maneat semper . 
Amen. 
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Oeigise. N.-D. d'Arras. 

Tithk ircur. te même." 

89 . Horæ. 

Petit Vélin.— 141 feuillets ECritufé demi- gothique 

du XV« siècle, à longues lignes tracées à l’encre noir-— Lettre» 
initiales en couleur rehaussée» d’or. — Un grand nombre de 
feuillets entourés de très-délicates vignettes. ■ 

Le calendrier qui a dû être placé en tête de ce manuscrit n’existe 
pins. Le premier feuillet, richement encadré, renferme a H 
petit tableau de moitié de sa hauteur , représentant la descente de 
l’Esprit-Saint sur les apôtres : dans le reste du manuscrit Ton 
trouve 52 tableaux de même grandeur, également encadrés, et re- 
présentant le& scènes de 4 passion, ainsi que divers traits de la vie de 
J. -G. , de la Vierge , des saints et saintes auxquels sent adressées 
les différentes oraisons. Tous ces tableaux ont beaucoup d’éeMt, et 
bien que le dessin soit très-incorrect , la plupart des figures ne 
manquent pas d’expression. 1 ^ 

Ces heures ont été écrites pour Fas&ge des femmes, ebmne F in- 
diquent les rubriques en français de l’époque. » 

Iir. Saneti Spirîhu assit noàit grattes* r ; •• 

Exp. Perpetuam nobü misericordiam impwde* Per C.D. N. 

Ames. t .... ... 

Oeigise. Inconnue , toute indication ayant disparu à la reliure 
moderne. 

Tube ascies. Le même. , : 



90. Officiüm beatæ MariÆ VlRfitNIS. ; ' 

Petit félmi— 166 feuillets.— Bette écriture 

gothique de la fin ù» XV4 siècle, k tengues lignes tracées àr l’encre 
rouge.*- Tous les versets des texte» indiqués par une initiale en; 
couleur, rehaussée d’or.— Les intervalles des versets et des Hta*t 
nies remplis par un trait plein, de même couleur que la lettre 
initiale. — La marge droite de chaque feuillet , bordée dans toute 
‘ ta hauteur qu’occupe te texte d r une vignette formée de branches 
qui , partant d'une tige commune , se déploient èn éventail, 
produisant à droite et à gauche leurs feuilles figurées ch or , et 
à chacune de leurs extrémités leurs fleurs, richement coloriées. 
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Indépendamment de cette décoration notre manuscrit offre en- 
core douze petites mmktnres Intercalées dans le texte et représen- 
tant: Jésus crucifié,— St.-Michel, — St. -Jean-Baptiste, -St.-Pierre, 
— St.-Jean l'Évangéliste,— St. -Cristophinre, *-~St. -Sébastien, — St.- 
Michel, ^ -^Su-Georges, — Ste.-Maric-liadeWne y — Ste^ApolUne,— 
Ste. -Christine. 

Mais ce qu'il faut indiquer surtout, comme lui donnant un rang 
très-distingué dans la série des brillantes oeuvres calligraphiques de 
cette époque , ce sont douze grandes miniatures occupant, avee leur 
encadrement toute la surface des feuillets» A l'admirable richesse 
des couleurs s'unit» dans ces compositions* quelque entente de la 
perspective et souvent un grand bonheur d'exécution. Dans le pre- 
mier de ces petits tableaux ; la descente de T Esprit-Saint sur la 
Vierge et les Apôtres assemblés;— 4» tête de (a Vierge et de plusieurs 
de$ apOtrqs pe serait pas reniée par un miniaturiste moderne , de 
quelque talent. . . • 

Des gutres miniatures représentent : la Visitation de la Vierge par 
V ange Qabriel,—la visite de Ste r Anne à Marie, — ta Naissance de 
Jésus dans la crèche,— l'Adoration des Mages, — la Présentation de 
Jésus au Temple,— la Fuite en Egypte, — l’appel des morts au juge- 
ment dernier (composition moins soignée que les précédentes), — 
la Résurrection d* lawe, et le Transport par les Anges des âmes 
des fidèles devant le trône de Dieu, suivant le verset : « Octurite an - 
geli Domini , suscipientes animas omnium fidelium defunctorum , 
offerentes eas in êonspectu Altissimi. » 

Malheureusement ce superbe manuscrit n'a pu tout-à-fait échap- 
per à la mutilation, destinée commune aux plus belles œuvres de 
nos bibliothèques. Deux des petites miniatures et la première page 
du texte ont été coupées et enlevées. (*) 



(*> |l est d'usage derep rocher à la révolution ces destructions déplo- 
rables ; mais on Ta fait en ceci plus coupable qu'elle n'est. La révolu- 
tion détruisait brutalement f— ou pour détruire, comme lorsqu'elle jetait 
au feu les statues et les reliques, ou par nécessité, comme lorsqu'elle 
faisait des cartouches avee les parchemins des diplômes et des manuscrits y 
— mais alors il ne restait Heu de ce qui tombait sous ses terribles mains. 
Ce n’est donc pas elle qu'ilfaut accuser de ces larcins sacrilèges. Il 
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Le calendrier et les rubriques de la plupart des prières sont en 
français; ce qui indique que ces heures ont été composées pour 
l’usage d’une femme. 

lu. Janvier a xxxi jours,. 

Exp. In tua radamptionis p am nmcrm tur. Par C. D. ST, Amen* 
Obigire. St.-Vaast. Q. 76. 

Tixax aiqxr» Le même. 

91. Hobæ ihveesæ et psalterium. 

Vélin un peu jauni. — 186 feuillets.’*-* Écriture semi- 
gothique du XV e siècle, à longues lignes tracées à l'encre rouge. 
—Initiales des prières et dès pseaumes en couleurs , réhaussées 
d’or.— Initiales des versets en couleurs alternativement rouge 
et bleue, sans ornements.— Plusieurs feuillets encadrés à demi 
d’arabesques— Deux miniatures altérées, représentant fa Visita dé 
S ta, - Anna à la Vierge et David invoquant if Seigneur. 
— Quelques feuillets manquent à la fin- du volume. — Le calen- 
drier est en latin. —Le nom de St.-Louis n'y figure point. 

Lv. Januarius habet dies xxxi. 

Exp. Animant mcam custodiat, Corpus.,.. de l'oraison à la sainte 
Vierge : obtoacro ta Domina. 

Qaigike. Donné par M. Timmeamàh # officier de cavalerie. 

* Tit&e àhcieh. Horæ. 

92. Psalterium. 

In-12.— Vélin un peu taché par l’usage. — 23J feuillets.— 
Écriture gothique du XV e siècle, à longues lignes tracées à l'encre 
noire. — Initiales en couleurs rehaussées d'or. — Quelques petites 
miniatures d'une assez fine composition. — Plusieurs feuillets 
encadrés d'arabesques aux divisions de l'office. 

Il ne reste du calendrier que les mois; de janvier , février , sep- 
tembre à décembre. En tête die chacun des mois sont les devises 



n’est pas inutile de rappeler à ce sujet que la loi frappe de punitions 
très-sévères les auteurs de pareils actes commis au préjudice des éta- 
blissements publics. 
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au catalogue de la Vallière 1—79.— Ala fin du volume deux feuillets 
déchirés ont été remplacés par des feuilles de papier sur lesquelles 
néanmoins on a omis de transcrire le texte manquant. 



In. Trima Dût mmsù et eeptima trunoat ut entU. 

Exp. Et pérdueat ad vitam atemam , U miurante. 

Oaigike. Capucins de Boulogne. 

Tixke àïîciïh. Nui» Ce mss. a été omis dans les catalogues pré* 
cédents. 

93. Horæ DIVERSÆ ET PSALTERIUM. 

Grand in-8°. — Yélin.— 96 feuillets, ma Ecriture gothique du 
XV e siècle , à longues lignes. — Initiales principales en or et en 
couleurs. — Initiales des versets également en or et en cou- 
leurs , mais peintes au simple trait. 

Dans la partie consacrée aux pseaumes , la lettre initiale de cha- 
cun d’eux est décorée d’un encadrement de fleurs qui entoure la 
page entière ; dans les vides de la lettre est une petite miniature 
représentant l’une des scènes de la Passion de J. -G. H y avait en 
* tout dix de ces belles lettres historiées ; la troisième a été enlevée , 
et il n’en subsiste que le cadre mutilé. A la marge inférieure et 
dans le blanc laissé par l’encadrement qui accompagne chacune de 
x ces lettres sont peintes, par une main plus moderne , les armes des 
différents possesseurs du manuscrit , mais le peintre n’a pas réussi 
à lier les écus avec les ornements du cadre et a gâté celui-ci. 

Ce manuscrit est divisé en deux parties bien distinctes. La 
seconderont jé viens de décrire plus particulièrement la décoration, 
est un psautier ordinaire : la première est un recueil de prières 
formulées pour les diverses scènes de la Passion de J.-C. et d’oraisons 
adressées à plusieurs saints. Chaque prière est accompagnée d’un 
dessin occupant le feuillet entier , plaqué d’or, mais non encore 
enluminé. Ce ne sont que des ébauches , que leur auteur n’a pas eu 
le temps de décorer de ces couleurs si riches qui donnent tant de 
prix aux manuscrits. 

Plusieurs de ces dessins sont d’un grand mérite. Le premier, la 
Sainte Face , est surtout remarquable d’expression : partout où se 
reproduit la tête du Christ souffrant ou triomphant elle conserve 
le caractère de beauté mélancolique qui est le type de J.-C. 
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Ces, dessins sont an nombre de 32, représentant dans Tordre 
suivant ta Sainte Face,— «la Descente de J.-C. dans les limbes,— 
la Sainte Plaie,— les instruments de la Passion le Christ sortant 
do tombeau tel que la tradition le lait apparaître an pape Grégoire 
célébrant le sacrifice de la messe , — St.-Thomas touchant les plaies 
du Seigneur , — l'Apparition de J.-C. aux saintes femmes dans le 
jardin , — St. -Georges terrassant le dragon, — l'Annonciation de 
la Sainte Vierge,— la Naissance de l’En&nt Jésus,— la Résurrection 
du Christ , — l 7 Ascension ( composition dans laquelle les têtes des 
apôtres sont groupées avec beaucoup d’art ), — le Christ s’entrete- 
nant avec sa mère , — SU-Cbrystophore le Martyre de St.-Thô- 
mas de Cantorbéry,— Ste.-Marthe et Ste.-Madelaine,— St.- Jacques 
et St.-Bartbdomée St. -Jean-Baptiste et St -André, —le Martyre 
de St. -Thomas , apôtre, — le Martyre de Ste.-Catherine , — St.- 
MiéhéUArchange pesant une ame dans une balance dont elle occupe 
un plateau , tandis que scs péchés , représentés sous la forme de 
petits diables, sont dans T autre. Le démon a saisi le plateau de son 
crochet et tire de toutes ses forces pour l’amener à lui : mais de 
l’autre Côté la Sainte Vierge fait tomber dans le plateau le chapelet 
qm a servi aux prières du fidèle dont Famé est en ce moment en 
peine , et le poids fait pencher la balance en sa faveur. A l'inter- 
cession de Marie, Ton voit d’ailleurs Tange soulever et alléger un 
peu le plateau des péchés. La pose et l’expression de Tange sont 
fort belles. Cette petite composition est , comme on voit, très-origi- 
nale.— Enfin , le supplice dè SL-Laurent 

Ce manuscrit vraiment précieux a appartenu à la famille de 
Holland , cToii ft est passé dans celle des Carteret ; de là, il fut 
donné à M. Groeroe , frère du père Archange d’Écosse , capucin du 
couvent dè Boulogne , qui en a fait don â ce couvent. 

On regrette vivement que plusieurs feuillets de ce manuscrit 
soient tachés par l’usage, et surtout qu’une maiu barbare ait raturé 
quelques passages des textes. 

Les mois de janvier et février manquent aq calendrier, (*) 



(*) Je dois à on très-habile artiste, M. Henri Gbrbhtb, la note sui- 
vante, sur ce mis.: 

* Ce ims. a été exécuté par un artiste anglais. Le caractère des figures. 
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Th.* Marcius. Sancti Albiui epi : confessons. 

Exp. Etemitati* gioriam eoruequamur. Qui vivis et regna$ 4 etc. 
Oxigikz. Capucins de Boulogne» 

Tit&e iiiciEH. Nui. Omis dans les précédents catalogues. 



XT ,-^ tté i lop e sc b b l— t îq io , eatéekétique, morale , mystique 
et ascétique. 



94. Sümma Theologi^ Scholasticæ (Incerti avctoris ). 

In-folio. — Vélin.— 267 feuillets.— -Petite écriture gothique du 
XIV e siècle, très-nette et très-égale, à deux colonnes.— Lignes 
tracées au crayon noir ; initiales en couleur, décorées au trait* 



et encore plus celui des ornements d'architecture qui les encadrent, le 
prouvent. La présence de saints particuliérement vénérés en Angleterre, 
tels que Thomas de Cantorbéry et St.- George, n’auraient pas été une 
preuve suffisante, car les çouvents d'Angleterre renfermaient despeintres 
français, de même que bien des mss., exécutés en France dans les mo - 
nastères des Bénédictins, sont dûs au pinceau d’artistes italiens. Mais ce 
que je regarde comme une preuve évidente de l'origine anglaise de ce 
mss» c’est, comme je l’ai dit plus haut, le caractère de l’architecture, 
ainsi que celui des costumes. 11 est à regretter que l’artiste n’ait pu ache- 
ver la belle tâche qu’il avait commencée Xet-simpjes esquisses qu’il nous 
a laissées donnent la plus haute idée de son talent» Bien des détails 
restés indécis et des innovations de dessin auraient disparu, lors de l’en- 
luminure. La seconde partie de ce mss., qui m’avait partie au premier 
abord d’une exécution plus récente, est cependant, d’après un plus mûr 
examen, de la même époque ; mais les ornemppts et les petites miniatures 
qui ornent les initiales sont d’une autre main. Le costume deSt.-George, 
ainsi que celui des soldats endormis autour du tombeau de est Je 
même que porte toujours le prince noir dans les monuments contempo- 
rains de ce prince, et de peu de temps après sa mort [Oéiit. AtV. 1376]. 

.—Voyez le monument du prince noir à Westminster -abbey, donné par 
Stothard dans ses If onumentml effigie*, et le portrait de ee prince repré- 
senté à genoux dans la chambre peinte de Westmmter, et donné par 
Shaw, dans tes : D rase* and décorations pf the tu» die âges.* 
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Cette théologie ést sans nom d’auteur. Ce n’est qu’un second 
volume. ( Desideraturprimum .) 



Lr. De reparatione filii Dei et primo de incarnatioue. Dicte de 
peeoatù quitus home lapsus est in perditionem ; dicmdum 
est de reparatione seu de filio Dei . 

E xr.IUa gaudia nobis prestars digneênr /. C. D. AT. qui C.V 
et S. S. oioit et régnât per omnia se oui seeutorum. 

Origike. Douteuse. 

Titre akcier. Le même. 



95. DlSTINCTIONES AB PREDICANDÜM SEU QUÆSTIONES THE- 
OLOGICÆ. {Incerti auctoris ). 

Jfi-4o.— Vélin 208 feuillets. — Petite écriture gothique du 
XTVe siècle, très-nette, mais surchargée d'abréviations, à deux 
colonnes.— Initiales en couleur, ornées au trait, 
le. Queritur utrum Christvs ad inferos défait deeeméetê et 
videtur quod non . Augustinus ad Dardanum*—* P foutin au- 
femt tn seriptura semper tn malo aectptiur • , j 

Exr. Cogno teere modum per quem Christus quoesUus ' 
niatur. 

Oriçihs. St, -Ber tin. 223. 

Titre jluciev. Dùtinotiones ad predicandum. 






96. Catéchisme divisé en douze leçons. 



/n-i2.— Papier.— 37 feuillets. — Ecriture du 

Th.DbBiev.^ quôi doiét estre empiogêe toute là sde de t^ fa pMÊ^. 
Exr. Cdu mariage.) Pour oonsertet eetlé de leurs corps pt'îs 
: leurs âmes. ’ 

Oricîhe. Donné par M. Courtois-Duflégard . " 

Titre akcieh. Lé même. ; 

' •; ) \ '• : • ■ • •• ' li . •- :■ îüjj- 

97. Tractatus de artbbene Moriendi. j j ; ‘ ' 

I»-4o.— Vélin. — -78 feuillets.— Ecriture romaine cursive dél ia 
fin du XV# siècle, ou du commencement du XVI#, à; longues 
. lignes tracées à l'encre rouge.— Petites initiales en couleur ms 
haussées d'or. : 



Le recto du premier feuillet est occupé par une miniature repré- 
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sentant le fidèle mourant, ayant à son chevet deux religieux , dont 
l’an récite les prières des agonisants, et l’autre lui présente le cru- 
cifix. — Sur le premier plan un jeune homme demande des nou- 
velles du malade à son épouse, qui joint les mains, éplorée, avec une 
expression de tristesse. — Deux de ses enfants interrogent aussi 
leur mère du regard, et leur anxiété n’est pas moins bien saisie que 
h profonde douleur de celle-ci.— Dans le fond, deux serviteurs se 
présentent, entrouvent une porte et regardent avec affliction la 
pénible scène qui s’accomplit. Tous les personnages de ce petit ta- 
bleau sont bien posés, les têtes expressives, quelques principes de 
perspective y sont même observés; et c’est certainement l’une des 
meilleures compositions que l’on puisse trouver dans les manuscrits 
de cette époque. La miniature est entourée d’une bordure orange- 
clair, parsemée de fleurs , d’insectes et d’oiseaux très-délicatement 
exécutés. . 

Le traité de arie moriendi est suivi des opuscules dont voici les 
titres ; 

4° Carmen ad omnes angelot et précipité ad sanctum Mi - 
chaœlem . 

In. Inclite celigena Michael fulgoris amena, 

Alta colens régna plusque dalcedine plena. 

2° Tractatus de meditatione mortis . 

la. Qoacumqae impugnatione ant tentatione impugnari*. 

3° Spéculum peccatoris. 

Quoniam, fratres carissimi, in via hujua seculi. 

4° Bernardus de contemptu mundi. 

O miranda vanitas ! O divitiaram amor ! 

Le volume est terminé par une prière en français que doit 
réciter : « Quy veult bien vivre et bien morir. » 

Au dernier feuillet cette mention d’un précédent possesseur : 

« J’ai donné ce livre à Alexandre Leblant, mon fils. » 

la. Artis bene moriendi perutiUs tractatus féliciter ineipit : 
Cum de presentis exilii miseria mortis transitas. 

Exr. De donner à moy ta ponte créature de mes péchés in- 
dulgence et rémission , ta sainte grâce , H en la fin pardon 
et paradis. Amen. 

Origike. St.-Vaast. Q. 16. 

Titre ircier. Le même. 

6 . 
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98. ïftACTATUS DB CA8TITATE BT MOBJMXIA SACEBD0TÜSI 
ET ALLA OPÜSCÜLA. 

Petit Vélin. —109 feuillet*. — Écriture gothique 4 

longues lignes.— XV» siècle.!— Initiales et titres en couleur # tans 
ornements* 

Notre ms. renferme les opuscules suivants : 

I* De regimine sacerdotum. 

In. Fiat secundum exemplar quodtibi moostratum est ht monte. 
Ce traité est terminé par un chapitre en vers latins, divisés eô 
strophes de quatre vers, sous le titre : Nota de presbyieiis, qnieet 
assurément l’un des écrits les plus singufiers que le bd esprit fié 
l’époque ait pu produire.il a pour objet d’établir que lecoq est le 
modèle du prêtre ; et comme on doit s’y attendre , une telle dtiÉftéé 
conduit son auteur aux rapprochements les plus bkares. 

En voici quelques-uns : 

Gallus suas feminas solet verberare 
Has quas cum extraneo norit ambulare. 

Fresbyter sic subditos debet cas ti gare, ; 

Contra legem domini ne velint peccare. 

Et plus loin : 

Fullos solet ducere Gallus matilatns, 

Et a mulicribus per hoc est amalus ; 

Sic pro celi gloria presbyter cas traius 
Beo et hominibus multum crit gratus ! 

Après ce traité viennent : 

2° Serrno ad nljgiosos preprietaries approbatus ; 

In* lam festum videtur esse quum persone reUgiose. 

5° De arie moriendi perulHis traciatm $ fie même que dans 
le manuscrit précédent ); 

4° Spéculum mortis. 

la. Fratres mei Carisaimi, spiritus exibit de corpere nostro. 

Et enfin, 5° le traité : de castitate et munditia eacerdotom , en tête 
duquel je lis cette note : 

Hune tractatum putamus esse Domini Johannis de Basinstoch, 
Archidiaconi Leicestrensis in Angha.— Signé : ne Wmxx, 1635. 

Le manuscrit est terminé par cette annotation précieuse , parce 
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qq’elteeqtbîen nue, et.pqrwtqtfellc eoqs ippmAm b ««nwcrit 
tout ce que l’on peut désirer en savoir : 

Sferiptas per mamtta fratris Gerardi Despiere , sumptibar Dbmni 
mafchet de Poi* BeKgiorf et tanctemporis Granitar ii monasterH 
sancti Bertini. — Fitoitus amo Dml mtilesiraooccc***, qtHtnqua- 
gfifîmo gpwtfl |«* deto» <ymta, mwa (44 mai 1454.) 

HT. «... ïïmmt h im em emp hr f mé HH memtratum ut tm 
marié. 

m: JP» N.J.-C. fu 4 tvn P. rtS. S. «tort etrejnetpu 
émmim S. 5. Amen* 

Oaioins. SL-Bertin. 173. 

Tirai abcibb. GbaÀabi DsffiKAB traotatu» dé uttitéiq taeu- 
d é êmm . 



$*• T nm» CunpiâfiKi Bomm mftmsÀtn -mr aphiüG 
{Utemos cl* Cantimpré . légendaire du IHt siècle, 
dominicain né en i20i). 

Péhi V4 tûfc— tV ek 4W e&§tét>—, toiture 

du XI Y* tiècU 

d’or, d’une exécution très- ordinaire ; les autres sifapls fruit. 

Get ouvrage du dominicain Thomas de GwHimpré est attribaé 
par fe titre extérieur de notre manuscrit an dominicain Jean Nider, 
du XV* siècle. 11 a étd Jfraqtt>l ee joor catalogué sotte le nom de ce 
dernier écrivain. 

Cette attribution est firative ; il n'y a pas de doute possible à cet 
égard. 

Le livre de apibvs est un ouvrage de théologie morale déni lequel 
rameur expose les devoirs réciproques des supérieurs et des Infé- 
rieurs» en empruntant ses préceptes aux mœurs des abeilles et eh 
les confirmant par des exemples» on simptenmnt édifiants ou d'un 
merveilleux souvent étrahge, tirée de la vie des plus saints hommes 
desoapays et deson temps. 

H avait commencé ce recueil en 4256 et le dédia en 4262 à son 
supérieur général Humbert de Romans.— Le livre de Thomas de 
Cantimpré a été imprimé à Douai par les soins de Georges Colve- 
ner, en 4597, 4667 et 4625 ; in-4®. — (Voir sur ce légendaire un 
article de M. Daünou, Histoire littéraire de la France , tome 49 r 
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pages 477 â 4S4);— et. la Bibliographie Douaisienne de M. Dutliil- 

Jeul , première édition, N° 146. 

On lui a attribué un traité de natura rerum qu’il ne parait pas 
avoir composé : notre mss. présente le traité de apibus comme for- 
mant le neuvième livre de cet ouvrage. 

Iff. I ncipit eapitutum de apibu t libri noni voluminis q uod 
intitulatur de naturi rerum. — A pes sieut Aristoteles , et 
magnut Basiiius et Ambrosius referunt. 

Exp. J. C. D. N, qui cum P. et S. S . vivit atque régnai Do- 
minus , per O . S , 5. Amen. 

Suit la table. 

100. L’HlSTOiRE DU MIRACLE ADVENU EN LA VILLE DELAON, 
EN LAONNOIS, EN 1566. 

C’est l’bistorial discours de la triomphante victoire obtenue à Laon 
en 1566 contre Belzébuth par la présence de N. -S. Jésus-Christ 
au sacrement de l’autel ; — recueilli et fait en forme de commen- 
taires, de Phistoire du vénérable doyen pour lors, maintenant ar- 
chidiacre de Laon, M r ® Christophe de Héricourt ; par Jehan Bou- 
loese , pauvre du collège de Montagu de Paris et prestre de Laon 
(1569 et 1570). 

Petit in-folio . — Papier. — 48 feuillets. — Ecriture du XVI« 
siècle; renfermant Phistoire de Pexorcisme de Nicolle Obry , 
femme de Loy’s Pierrot , Chaut se lier , de Vervins , diocèse 
de Laon. 

Plusieurs feuillets de ce manuscrit , auquel ses possesseurs n’ont 
guères attaché d’importance, sont couverts de crayonnages, de 
chiffres et de dessins à la plume. 

Cet ouvrage a été imprimé à Paris en 1573 in-12. (Voir la Bibli- ’ 
olhèque de la France , N° 5479 et 4827 du suppléaient.) 

In. L'auteur au fidèle lecteur : Je ne veux dissimuler. 

Exp. Ce samedy dix-huit de septembre 1570. 

Origine. Donné par M. Dotertre-Delfobte en 1834. 
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Section IH.—HISTOIRE ECCLESIASTIQUE . 



Z. —-Histoire générait et particulière de l'Eglise chrétienne. 



101 . EUSEKI PAMPH1U CÆSÀR1KKSIS EPISCOPl HlSTORIA 
Ecclesiastiga (Quam Rufin* t dé grœco in latinum 
transtulit). 

Vélin.— 122 feuillets. — Ecriture moyenne du XII* 
siècle, à deux colonnes.— Lettres initiales en couleur, sans orne- 
ment. 

Ce manuscrit renferme bieu exactement les neuf livres de l'his- 
toire ecclésiastique d’Eusèbe,tels que Rufin les a traduits et divisés, 
et les deux livres de la composition du traducteur. A la suite, et oc- 
cupant deux feuillets, nu Sermon pour la fête de St.-Étienne , pre- 
mier martyr, commençant ainsi : Beatus Stephanus cujus hodie 
feston celebramut. 

In. IifciriT rxoLocus, etc. Ttrüorun* dicunt sus mèdicorum. 
Exr. Quam nee oeuiut vxdit y nee auris àudivit , ne o in cor homi- 
nù aseenditur que prépara*** Dette diligatiibus te. Amen. 
Origine. St.-Bertin. 220. 

Tins ancien. Le même. 



102. Cassiodori, alias Epyphanii Scholastici, Hisioriæ 
Ecclesiasticæ libri düodecïm. 

Jn-4*. - Vélin. — 435 feuillet*. -—Premières années du XI* 
siècle. — Caractères carolins à longues lignes, sans aucun orne- 
• . ment. - •; 

Ç est l’histoire tripartite , composée par Gassiodore de fragments 
des historiens grées Socrate, Sozomène et Théodoret, et traduite 
en latin, à sa prière, par son ami Epiphane le-Scholastique. 

Les deux premiers feuillets de ce manuscrit , probablement en- 
dommagés, ont été rétablis au XIV e siècle. Ils sont d'ope grosse 
et belle écriture semi- gothique. [ 

Le verso du premier feuillet est occupé par une exhortation de 
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trente vers hexamètres à ceux qui liront ce livre. Les derniers vers 
nous apprennent que lé maïiüscift a été écrit par un moine de St.- 
Bertin, du nom de Henry, et par l’ordre de ce même abbé Odbert, 
que nous avons fait connaître en décrivant notre Psalterium glos - 
satum N° 20. 

Voici ces vers : 

Scpius illorum scripta hec revoluta docebant. 

Quæ scripsit monaéhus Henric tu nomine, jussu 
Odberli patris cari nec non venerandi ; 

Sancti servitio Bertini, nec non honori. 

Ergo omnes quicumque legent hic carpere posco 

Fràçttls, et requiem scnptori pôscere sanctam. 

. 

A la suite , cette note de l’un des bibliothécaires de St.-Bertin : 
Regnabai Odbertus Abbas initio undecimi sæculi ; vide notam in 
cap. lib. tn$$. ttumero 270. 

Au verso du dernier feuillet, en caractères du XII® siècle, une 
généalogie des comtes de Flandres, depuis Liderick jusqu’à la 
naissance des fils de Robert II. Elle n’offre aucun intérêt. 

In. In hoo voiuminê eontinentur historié ecclesiastiee % ete. 
Ex?. Consulatu septics decies imperatoris Theodosii . Hit lotit 
Eeclesiaitice liber xii explicit. 

Origine. St.-Bertin. 242. 

Titre ancien. Le même. 



103 . Bedæ venerabilis 'JHistoria Gentis AnglorumEc- 

CLESIASTICA. 

..... • . • . •• • • • ■ ‘ » 

/n-4<>.— Vélin.-^214 feuillets. Ecriture minuscule Caroline 

bien formée, du XI« siècle, à longues lignes.— Initiales en cou- 
leur, d’un style vulgaire. 

! 

Collationné par M. GiLEs.sur sa belle édition in-8*,en aorûtl843, 
ce manuscrit à 'été trouvé complet et correct, il n’a offert au sa- 
vant éditeur aucune variante à recueillir. 

In. Incipit prœfatio ecolesiaslico historié geutie Anglorutn. 

Gloriosissimo régi Cleolulfo Beda... 

Erp. Àpud omnes fruclum piœ interccssionis invcniam. 
Origine. St. Bertin. 2G4. 

Titre ancien. Le même. 



Digitized by 



Google 




m 



HISTOIRE "BCCfcÉSIâSTI QUE . 

IT. -Punit il n lion et Hirtotr. dm Ordre* pavement nUptia. 



104 . RÉGLEMENTS DE AA CONGRÉGATION , DE l'OrATQIRE DE 
J.-C., itahlit jpar U cardinal de Birulle ; 

Suivis d'on abrégé des réglements et des usages que doivent obser- 
ver les confrères dans la nufison definsfHntion,— d’aetes de ré- 
vérence, d'oblation et d’amour envers la Sainte-Vierge, — d’un 
dénombrement de quelques hérétiqueS, —et du Songe duPattt 
Ptre dadri contre les Jésuites. 

Fdil ia-12.-^Papier.-r342 pesofc-XVHI* «ède— Mauvaise 
écriture cursive. 

(^recueil, signé DsBERms, a été écrit focrF asage d’tm prêtre 
de cette congrégation, qtii tenait A Boulogne le collège où fat 
élevé et où professa l’illustre Dàunoü. 
la. Rigiêm* ni#... 

£zr. Vm» m croirtM es jvt'U voutjpUira. 

O&iGiaa. Donné par M. Gaux, avoué- 



105 . SüIsPIXIUS fiEYKRUS DE TUA JST YIETUTIBUS DRAW MAR- 
rm Türonbnsis episcopi. — Ejusdem dialogi.— 
GbeGORIüS TüRONENSIS DE VIRTÜTIBUS AC MKRAGU* 
us Beati martini. 

Petit tnré?.— Yélin très -blanc. — 4 84feuillets .^Petite écri- 
# turc ronde: du !XT« siècle, à longues lignes..-Eucre très-pâle. 
Grandes marges.*— Initiales des chapitres en couleurs.— Initiales 
des livres en couleurs rehaussées d’or.— Premier feuillet encadré 
d'une vignette présentant à la marge inférieure un écusson qui a 
disparu sousJegrattoir. 

(]e manuscrit est d’un artiste italien de l’époque delà Renaissance. 

Il renferme, bien complets, les ouvrages qu’indique le titre. Il se 



Digitized b; 



Goo< 




8& MAfftSCBITS. 

termine par une note sur le manteau de St.-Martin et une prière k 
ce saint. ! . ' ' : < 

la. IneipU epiitoU Sevei i<n£ Dx*ideb.i ük de vüm $*. Martibi* 
Severus Duiderio fratri earûnnio satutem. 

Éxr.Et cum&.S.vivit et régnai Demtin S, S. Amen. 
Omgikb. inconnue. Toote indication ayant disparu i la rebure 
* moderne. ]* * 

; ; TjTAEAHCWH. «<M*niP. 

106 . Yitæ Saicctoeüm. 

/n>4o.— .Vélin. — 464 feuilleU.^Com poiré de tr6i» parties dé- 
' t«chée« d’autant de inan usent» dtOërents;la ptfÉjrâàne, caractères 
carolins du IX* siècle ; tajcconde et la troisième, tuémerécriture 
du dixiéme. Dfuas les trois, à longues dignes tracées y* 

stylet dans la preiaière seulement, lettresinitiales en couleur ; 

dans les autres, aucun ornement. 

Le recto et le verâ&du premier feuillet sont occupés par deux 
peiutures fort grossières. 

La oremière représente Dieu le père (Deu$ Abraham, Isaac et 
Jacob), tenant de la main gauèhe un livre. La seconde Jésus-Christ, 
les pieds posés sur le monde, ayant dans la main droite une pomme 
de Regne } signe de l ünivers ; dans la gauche un livre avec les cinq 
blessures, l’alpha et Iomega (Voir l'Apocalypse). A sa droite un ange 
les ailes éployées , tenant le même livre.A sa gauche un aigle nütfbé 
tenant aussi le même livre danâ ses serres. A ses pieds St.-Bertia 
tenant en main sa crosse et indiqué par ces mots : Bertmus a ibbas. 

Quant au texte, il renferme, dans la première partie, dont 
quelques feuillets ont été, à la reliure, déplacés et mêlés à la se- 
conde : 

La Vie de St. -Valéry; 

Celle de St. -Fulbert, premier abbé de Jumièges ; 

Celle de St.-Achard ou Aicaire , 2 e abbé de ce monastère ; 
Celle du St -Anachorète Guttacus ? 

Dans la seconde: , . > 

Les martyres des saints Fuscien, Victoric et Centiai.- 
Celui des saintes vierges Foi, Espérance et Charité , filles dé 
Ste.-Sophie. 
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Dars la trouièhe : > ; 

: SdaeïïèméK®, qùehotre mantiscrit St'.-Easèbe 

do Oésarëe, et âdot'voiei les sâjéfe : ’ : ■ 

■' De'Sftbéto &âocto> * 2 ? ! ’ f 
Jte Baptihho,' * - r : • 1 - -*•' '•** - 1 

Dedie Sancto Piscbæ, 9 '5,s f, ' y i 

De Lataaoe, ' . :4 ; .* 

DeAjeeptiofieDmi, 1 

• De Pentecoate, . n 4 j 
: BcNatiyitate $ti Johanni* 

Baptiste, 1 

la. Iwiwt »ur>Ti 9 i Domino mm. * m*f + y ra pi s et t«*>4«- 
apriUlU v i mt mf t roti n cndo. 

Ex*. J» tflo.fta êft Né ff iaHaétf. ExpUcit hou* lia do Sàndo Jo- 
hanne prima. 

Osicivk. Si. -Berlin. 342. 

Tetxb axcibb. Le même. . 

107. VlTA ATQUEMIB ACULA SANCTI BEftTINI.—VlTÆ SANCTI 
FOLCüINI MOB1NORUM JSPISCOPJ ^ SANCTI SlLYUCI ^T 
SANCTI WlNNOCI, A FOLQUINO ABBATE LAÜhlENSI 
. CONSCEIPTÆ, et Alu. . * / 

M»tils-4 A . T — feuBtets.*— Ecriture du XI» aiéde 
' fim/km),bkfrjbrmée s trê*-facitément liéiWe.— Initiatesen cou-' * 
leur et très-souvent eu or et en argent. 

Cte manuscrit, 1 composé en Phonneur du fondateur de St.-Bértin 
et de ses plais illustres disciples , à été décoré assez richement , eu 
égard à sa date, pour qu’il soit utile dèle décrire- 
Les deux premiers îeufiftets et le,’ recto du troisième Cdnlieunent 
des passages des évangiles de St .-Luc, St.-Marc et St .-Mathieu. Le 
verso du troisième feuillet et le recto du quatrième teints en poàr- 
pre , renferment , dans un double encadrement en or f rempli par 
des ornements ^architecture en couleur , d’un côté ces mots, écrits 
en lettres d’dr y romaines mêlées d’onciales : ïncipit mttegus se- 
quentis offrit ; de l’autre un D majuscule en or et en couleur, avec 
ees motsy&ossi eh lettres d’or : Deo omnipotenti multipliées gratiœ 
laudes qud t $edwU& suât refsresiâa.^- Suit le prologue qui occupé 
te verso dn quatrième feuillet, le cinquième et le recto du Sixième. 
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Le verso da sixième et le recto du septième sent ofcéopës fhr 
deux peintures représentant dans Je haut dm édifices religteox, pro- 
bablement l’abbaye môme de SL-Bertin ; au-dessous Pagaeau sans 
tache nimbé et la main4el’Eternel, An bas* sur le verso, St-Bertin 
revêtu d'habits sacerdotaux, tenant en main la crosse abbatiale , la 
tête nimbée, ayant à sajdroite età sa gauche un personnage aussi 
à tête nimbée, incliné fers loi dans l'attitude de la vénération. Je 
ne puis expliquer le seite de cette peinture. 8ér le recto St.-Bertin 
assis, ayant derrière lui un frère tenant s* erosSe. En' face un reli- 
gieux incliné (probablement ta ‘copiste du mss:), lui présentant un 
livre. 

JLe*erso .4o septième feuillet et le note du huitième teints en 
pourpre et décorés de peinture» or ,*en argent et codeur, pré- 
sentent dWoOté, -écrits enléttres d'or, œs vers : 

Ortos, vita, obitus Bertini patru et acta* 

Ad laudem Triadis bic incipit o mmpo t entia. x 

De l'autre un Q majuscule avec le premier vers de la vie de 
St.-Bertin : 

Quod cælum terrain que Deos formarerit anus. 

Suit immédiatement fa Vie de St.-Bertin en 803 vers hexamètrès 
dont la lettre initiale est alternativement en or et enargèht. ’ 

Viennent ensuite la prose et léS oraisons que Ton chaînait à fa 
fête de 8t. T BerUn; le verset de l'évangileselon iknLoc, si qui t 
vmVwl meetnonedit patrem, etc.; l'homélie du pape St.-Gré- 
roire sur le même sujet, 

Le verso du jtrente-UBièmaieuületet le recto d^trunterdeoxüme 
teints en pouijpre et décorés comme ceux qui précèdent de poèraq r 
présentent à gauche, écrits en lettres d’or, ce distique : 
Prpsaicfrdescripta, stylo contexiktr istic 
BertiuipaprUs)Ual^en^ipU r 

Aogamhenn G majuscule èl eerpremiers mots dePouvrage r 

Cum waudomamdepfc. ’iÿ 

Gettenoufelte^ viede St.-Bertin finit au i^cto du quurante^cin- 
quièipa féuiüet, au bas duquel On lit en capitales* romaines ronges: 

PRÆFAXIO M1HACULORÜM. . i ^ 

Le verso da quarante^cinquième feuillet i en-partie teint en >poar- 
pre„ .présente un bel : H majuscule .figurant [deux pilastres en 
or réimfe par des fenüks dlpcûûthe jûù argent. ‘En regard de 
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Mmteüœm lkym Mtnti’eriet ü'ètgm, ,ies : 

premiers mets die là ftoéflKfe. 

M tmo dti ^aHptMânèae feuillet et fc rèélo dü f^rante- 
septeteae, tenfts empourpre et unstetfeaeadt^ente eotomè les |hrë- 
oédent* màfe d'os nuire' genre, présentant aussi, ëcritsen lettres 
d’or, d’un côté o&mMs : 7 ’ ■ 

Inçijü ê$xkk$^miiMvih$%mr’ 

de «Haü^ ne 1 cétÉnidn fflhc Ift^ fl#l’dtivte$ë^ttf ïesWîracte de St.* 
Berlin.* 

Temporibus igitur divas kàroli jtïU. 

Ce récit des miracles occupe jusqu’au soixante-neuvième feuillet; 
viennent ensuite les leçons delteetave de St.-Bertin, les antiennes 
et répons de sa fête. 

Le reste du matfOSWfr^lfoéttpépâï-: 

4° La Yie de St .-Folquin, évêque de Thérouanne , précédée de la 
dédicace de son auteur aux moines de St.-Bertin, et à Wauthier, 
leur abbé; et ornée- aussi deedetarfeaittetâ teints en pourpre que 
nous avons vus placés à chaque division de la portion du ma* 
nuscrit qui concerne St.-Bertin ; 

fi* fQéOè dé 9t.3ÿl1ti&, iptfoëâëe Ifëgü a*mi«lrë tn Mires d'or, sot* 
c fond pop^r#f - . »■ 

5*1* Vie deSt^mnoc déaoréedtts 1^taétaeg«are,matesur fond 

fokftC*. :• . . u •• • - 

Ites'dmntscmiteûMde l’JKsfoére UtU^déedeU Prënct attribuent 
ces vies de St.-Bertin, de Sfc-Fetatihi, de St.-Sibda ‘ de St.- 
Winnqp, à Fo*co*k, <#* de Jjmbu^ qoUl aeîtaûL pa^ceiifolülre 
avec le FoLcuip , moine de St w^estû^ son contemporain, 
Fauteur deda chronique de ce monartère^Cest, aussi te Jentimeat 
de GniUaiune de WJüte, l’auteur . des notes nombreuses qui sont 
jéoritesanr les n^g^denoti^ mssv notes malheureoseKiient en- 
taillées presque partout par le ciseau du relieur. 

îQ^ant^u r^t^niiracles de St.-Bertin , cet annotateur liait 
remarquer, en divers ^endroit*, qu’il ne <pent être Fonvragede 
Folcuin : il le considère comme plus ancien qae lui. 

;£fa vie de»St.sWiipoc 4e >notre msa* est te mêiae-quecelte que 
M. Louis Deschamps a publiée àte suhc dersadescriptiondüt?^^ 
des mss.'de>la hibUothèquc de St.*Omer . — (Mémoires de la Société 
éê$^tiMquM#mrfê4a ^MorinUj ieme F, pa§ts 475 *t suivantes). Le 
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nôtre renferme toutefois ,.de plus , les miracles accomplis an témps 
de l’historien do saint. Aussi le diplomatiste de Whüe qni avait la y 
en l’annotant en margelle inss que décrit parfaitement M. Des- 
champs, écrit-il en regard des derniers mots de ce mss. dans le nôtre: 
Hic finem attigitqu»dam «lia yita mai :*ancti Winnoci qu» 
est ligata cum vita S. Wahdregistli et Aksbsrti. ; t . . 

Ih. In Ulo tempera , mm estât despeneota mater. 

Ext. Quanta magie pater rester de CfU débit sempitêmmm 
éonmm , (de l'évangile de St.-Luc. 

Grigous. St.-Bertio. 638. . 

Titre archot. Opéra Varia. 



Section IV.— PHILOSOPHIE. 



Z.— Philosophes Gréas* 



108. ArISTOTELIS PHYSICORUM LIBR1 OCTO ET ALIA OPERA- 

Pelil in-folio. — Vélin.— 215feuillets. — Ecriture gothique à 
deux colonnes, du. XV« siècle.— Lettres- initiales des divers ou- 
vrages en or et en couleur, renfer îiant uae miniature d’une dé- 
licate exécution w — Initiales des livres en couleürs rehaussées d’or, 
à longues queues. — Titres courants. . . / "4 f i 

Outre les huit livres ordinairement réunis <sous-Ie titfetle pfcÿ- 
tca y notre manuscrit renferme les traités àuîtttüts d’Aristote : 

» De Anima, - de Sensu et Sensato,—de Memoria et Reminiscen* 
tùt f —de Somno ét VigiHa^de Morte et vita, --de Cobribus, 
J De Cœlo et imUHdo,—±de Generatiem et cotmptioné, — de Me- 
theoris. 1 * ' ' 

Tous ces traités sont des traductions faites sur texte grée et les 
mêmesqœce ! les dont Jourdain (Recherches Sur les traductions Min es 
d'Aristote Paris, 484#, in-8 0 .), a dontiéiôs specimen. ‘ 

' Les marges de notre manuscrit sont couvertes de notes écrites 
au XVI e siècle et presque illisibles. 1 ’ 

là. Ihcimt liber vrimus PHTsicoRüit ÀRisTOTEùs, Quenimm 
quidem inteUigercat seire eentingit ciroa omîtes scientiat i 



✓ 



Digitized by v^.ooQle 




PHILOSOPHIE. 93 

£Exr. El tandem eeehtie aoiufüuta, veüu heminem^ jkantam, et 
alla talia. -- ■ 

Obigihe. St.-fiertÎD. 603. 

Tuai Fhiloe&phia naturaUe. tï-i' 

109. ÀB1STOTELIS DE ÀNIMALIBUS LIBRt XlX, EjUSDElf DE 

PROBRIETATIBDS ELEMENTOBÜM ET DE MOTO CORDIS. 

Paifrm-/btto.— Yélin.— 466 feuillets. — -Ecriture, gothique du 
XIY« tiède, à deux colonnes— Initiales eh couleur, décorées au 
trait. ' 

Le traité de animalibus est la version de Michel Scott, faite sur 
le texte arabe. ' \ ' 

Le manuscrit est terminé parle traité dé St. -Augustin : de Anima. 

ht. In nomine Domine nostri J^C. O.-. et mi f ; et pii. Trône - 
iatio tractotus, primi tibri qmm : composait Arù&toUe oo- 

gnüione naturarum animaUum (etc.) Quêdam portée 

eorporum mnimalium dicunfiur non eqmpoeite . . . 

Exr. Supra iUud tel atiud quam ratio. 

Oiigihb. St.-Bertin. 606. 

Tiîaa jjtcibh . De nétUralibue animalibus et anitr.d. 

, ^ --‘i ■ ■ 

110. ABISTOTELIS EthICA, POL1T1CA, ÆCOMOMICA, ÉhBTO- 

RICA ET MAGNA MOBAUA. -, 

Ptltl *»-/céfe.-^Yélin.— 447 feuillets i —'Ecriture ayant une 
grande analogie arec les caractères italiens du XIVp siècle, a d&x 
colon|ie|.-T-Imtialea des traité» en or et en couleur, fermant mi- 
niature. —Initiales . des chapitres en couleur , rehaussées d’or : les 
unusetlei autres Uèa^bien exédutées*-^Titres courants. 

Les Éthiques sont de la traduction de Robert de Lincoln, dont 
Jourdain a donné le specimen sous leN°39. 

La politique est de la traduction dont le même écrivain a donné 
le specimen sous le N° 42 ; die est divisée en sept livres et se ter- 
mine par cette note, qui se lit dans presque tous les manuscrits de 
ce traité : 

Reliqua hujus operis iu grœco non invent. 

Notre mss. ne renferme, à leur ordre, que des fragments des deux 
livres des économiques. Les parties omises se retrouvent à la fin du 
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yoUiwe.La vflïsjQneat^an teste', !^ i»»*> ipté te sp-gciraen N» 42 
(bis) de Jonrdain. • 

Notre traduction de la rhétorique est le speeunén N» 45 de Jour- 
dain : • Bhetorica assecxttiÿa dialeettca est (etc.fr » 

Les magna moraîia sont de la traduction de Barthélemy de Mes- 
^;§Bec|mtnJf 0 44* 

Sur } le vqpo du dernier feetttet m trouvent, soœ lé titre de : 
Incipit liber de vüaMristotplis^seize lignççde lftviq d’Aristote, com- 
mençant ainsi : « Arist<fale$phÜQ$QÿbM de.genta quitte* fuit ma- 
cedo : c’est la vie qne Buhle a publiée sous le titre de i Ttanslatio 
vêtus. , ... 

ïir. Omni» art et omn ù dootrina , timüiur a***t*et mtm et 
# , eleçtio, bopuqypjoddanv appcterç vjdetuf. t ; 

’• ,rA lfo. Üptbnus inim.... torifeiê «4mm» yprtejn. 

-tuv.VV éttto^nr. 9t.-Vaak.i. 3. v '* ' ^ i ‘ 

< wViV'TVttùi jdrtcuri»i l Lé même . v ' " •'**' 

v. i-.n tvu- . •• : 

111. FRATBlS &ï*A»W ^)OWS OTPBft tlBÙOS ËTVCORUM 
ArISTOTELIS ÉOttttCNTÂRUIS. ' ' 7 \ . ;Li 

ln-foUo,—\4i\n .— 320 fçqUktf «, t~- Ecriiurp. Cuisine 4 deux 
colonnes,' cta'XV» siècle, d’une lecture difficile. — Initiales en 
couleur décorées au simple trait.— Titras 
- (VI pfoîb^ue.— Tcrtniné par une table. 

Sur Gérard Odonis, de l’Ordre des Frères Mineurs , dont {il fut 
fe £$$$ ^ypyerttolN» WlbHaikèque! des Ecrivains eeetéiastiques, 
iv 

m e iirimbe est i e uum U m maUwm;— 
•j /!> drieutf ù» femme* - 

E.4t? w UUnvm^-i p*Q fi* à ei sp e mta rem perme tte* * meem tm e, eed 

noi^fûrtrwWiçnj*. ' 

J “ < ’ 1 ■ dÉionii. , . . - , ; 

Tins Ascuif. Le îzvêipe. 

iAinah fs f \iï,r.r. > r.:.; ;• - ‘ J • 

•■V.A 03 y* -3 -v.! nrtf'mm 1 

U#— Philosophes LstiDi. 

: JfvE.-^« Bihliotbcque ne possède aucun manuscrit des philosophes 
Uftin*.. : • " 4* 
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XXIi-^fhiloiopbM modernes. 



HS. RECUEIL PjEMLOSOPtfHjüE. 

J»-4 0 .— Papier.— 284 feuillets. —XVIII e siêele.— Belle écri- 
ture, mais ortographe fort incorrecte. 

Ce recueil est divisé en trois parties ayant chacune nne pagina- 
tion différente. 

La première est intitulée : Opinion des anciens sur la nature de 
Pâme. Ce doit être l’ouvrage de Jean-Baptiste de Mirabaud, 
connu sous le titre de : Sentiments des philosophes sur la 
nature de l’ame, et inséré dans le recueil intitulé : Nouvelles li- 
bertés de penser. Amsterdam (Paris) 1745, in-42 , et dans le Recueil 
philosophique donné par Naigeon. Londres (Amsterdam), 4770; 
2 volumes in-42. 

— La seconde a pour titre : Opinion des anciens sur les Juifs . 
Ce doit être l’ouvrage du même de Mirabeau, publié en 4740 sous 
ce titre, dans les Dissertations mêlées sur divers sujets importants 
et curieux, par J/ -Frédéric Bernard; 2 vol. in-42, et réimprimé 
en 1769 par Naigeon. 

—Le troisième a pour titre : de Jésus-Christ. Ce doit être l’His- 
toire critique de Jésus-Christ , ou Analyse raisonnée des évangiles, 
du baron dUelback. Amsterdam, 4770 ; in -8*. 

La première partie est terminée par cet envoi qui en résume 
la doctrine : 

Aimable et chère Iris, à qui je rends hommage 
De ce petit ouvrage, 

Quand la parque inflexible aura tranché tes jours, 

Si Pamant qui t’adore 
Doit survivre à leurs cours, 

Tu pourras dans son cœur quelque temps vivre encore ; 

Mais ne te promets pas, en lisant ce traité, 

D’autre immortalité ! 

On pourrait s’étonner que des livres imprimés aient été ainsi re- 
copiés ; mais cela s’explique par la hardiesse de ces écrits, qui ap- 
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partenant à l’école philosophique la plus avancée et s’attaquant à 
tous les dogmes chrétiens, étaient à l’instant même de leur appari- 
tion sévèrement prohibés en France , et n’y circulaient que sous le 
manteau. On multipliait par la copie les exemplaires devenus fort 
rares.— C’est l’histoire de tous les livres défendus ; la persécution 
fait leur renommée et souvent tout leur mérite 1 

Origine. Donné par H* F. Morand. 



Section Y .—JURISPRUDENCE . 



I.— Droit Romain. 



113. INFORTIÀTÜM SEü PàNDECTÀRCM JtTRIS CTVILIS TOMUS 
SECUNDUS. 

Vélin.— -242 feuillets.— Écriture italienne à deux 
colonnes, du XIV® siècle.— Glose marginale en caractères plus 
petits, mais de la même main que le texte.— Initiales des lois en 
couleur, sans ornements.— Celles des titres en couleurs décorées de 
Eeuis.— Celle des livres en couleurs rehaussées d’or et encadrant 
une miniaturç délicatement exécutée, dont le sujet est toujours 
celui du livre qu’elle commence ainsi, en tête du livre xxix 
de Testamento miiilis , est représenté un soldat blessé, faisant 
connaître à deux de ses compagnons ses dernières volontés. 

Le titre seul de ce manuscrit indique qu’il n’est qu’une partie du 
lome delà grande glose.-La bibliothèque de St. -Orner possède le 
N® 41 4 de St.-Bertin (457 du catalogue de l’abbé Aubin), renfer- 
mant le Digeste , depuis le proœmium jusques et y compris Je titre 
II du livre 24 qui précède immédiatement notre ms. Je n’y ai pas 
trouvé le digestum novum . 

Ih. Soiuto matnmonio dot guetnadtnodum petatur. 

Ex.Çitf in boitium poUitate irai, pottiiminio non sii rwtrtus. 



Digitized by t^ooQle 




JURISPRUDENCE . ' 



97 



Obicihi. St.-Bertin. 416. 

Titu mena. Le même. 

114. CODICIS JUSTINIANI ( RBPBTlT.fi PRELECTIONIS ) UBRI 
NOVEM. 

Petit in-folio. — Vélin. ****233 feuillets.— XIV* siècle.— Texte 
en belle écriture Italienne approchant de la ronde* — Glose en 
gothique d’une main plus moderne , quoique du même siècle. 
—En tête de chaque livre une initiale historiée représentant 
l'empereur. — En regard le mot Imper ator écrit en belles 
lettres romaines blanches sur fond bleu ou brun* — Manquent 
les livres x , xi et xn. 

In. I. N. £>• Codieit Justinimi repêütm pretationû ( sic ) Mtr 
primus in eipit.—Dê summa trinitatê. 

Exr. Sid Unitatû pmtemt tettem hmêmmt. 

O if cm e. St.-Vaast. E. 25. 

Tnn AtrciER. Le même. 



ZX. — Droit canonique. 



115. ISIDORI MERCATORIS ( SEU PECCATORIS ) CANONCM 
ET DECRETALIÜM COLLECTIO. 

êèdnü in folio. — Vélin. — 297 feuillets. — Belle écriture 
légéresjpi^nguleuse, à deux colonnes, du XII* siècle.— Lettres 
initiales nombreuses , anthophyîlœides, rehaussées d'or.— Titres 
en capitales romaines très-bien formées. 

Les premiers feuillets sont occupés par la notice des provinces de 
l'empire romain , et les listes des empereurs et des papes que l'on 
trouve en tête de presque tous les manuscrits de cette compilation* 
Notre liste des empereurs, écrite de la main du copiste de l'ouvrage 
s'arrête à Conrad III ; celle des papes à Eugène III, et à la suite de 
ces deux noms se lit cette annotation: 

a Hujus t emporte s&riptus est lïbtr iste. » 

7. 
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Eugène in n'ayant occupé le trdne pontifical que du S7 février 
4 445 au 8 juillet 1155, et Conrad étant mort le 44 février 4152, c'est 
dans l'intervalle de ces sept années de 4445 à 4452 que notre mss. 
. a été composé. 

Une pièce de vingt-trois vers , inscrite au recto du dernier 
feuillet , nous fournit des détails encore plus précis, puisqu'elle nous 
apprend le nom du copiste, sa nation , (e lien où U a exécuté son 
patient travail. 

Voici cette pièce : 

Fercula perpetuæ , tibi îector, porrigo vite ■ 

Suscipe, dégusta, dant vivere jure contesta : 

Nec tibi sit vile, nec tempnas sicot anile. 

Quod liber hic faiur bmc dçaique quisque beatur; 

Lector et auditqr dictorum sed mage ^factor ; 

Anteit oame bon um> summum dHectio donum : - 
Hinc tibi propono qui gaudes divite dono : 

Hic est paupertas quam diyes Chriatusamavit. 

Qui sequitur Christum , per eam sibi cuncta paravit: 

Hæc ita signatur quœenre cuncta luctatur 
Reram paupertas et spiritualis egestas. 

Codicis hqjw epus multo sodore peratnm 
(Nomen auctoris) . 

Helie famuli sit , stinnnc Deus, tibi gratum ! 

Atqqe tuo nostri , BiacnrB, favore patroni 
i&aam pteceptoffe) 

Dignum sit , pariter que tuo, pater aime, Leoni » 

E laribus propriis quo precipiente reoessi, 

(tempus laborfa) *• 

• Ac opus hoc,fratrea, afltai per témpora gessl^ 

In claustro degens, adjuncti* jura Cblonis, 

Quod servare suis judicat rélligiosis* 

Quod vobis etiam præsentibus atquefuturis 
Fratribus exhibeo, gratanter, eo fructueris, 

Ut precibus vestris raerear super astra locari, 

(Patria scriptoris) 

Anglica quem teflus misit vobis sociutn. Ames. 

Ii, Noxuu novmcuavM Ré» mn wriaii. ItaUa.'-r GaUia.*» 
Africa. 
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Eap. Sis gestes f et port très àks ntohii oeevpiens minus in 
exitiè est. 

O&igxvb. St.-Bertin. 413 . 
litteàtoançmms* m f 

116. ISIDORI MERCATOR1S GAUONUH AG BEGRETAL1UH COL- 
LECTIO. 

£ Vol; — Grand in-fitio.-— Vélin.— dêü feuillets. — Relie écri- 
ture onciale légèrement anguleuse, de la fin du XH« aiédo.— 
Lettres majùsculéi en couleur.— Titres des livras en napiftaltes 
romaines. — Première* lettre initiale de chacun des volumes de 
grandes dimensions, en couleurs rehaussées d*Àr i quelques autres 
du même genre distribuées dans les deux volumes, mais sans oidre 
fixe. La première de c es lettres, un H , d’un caractère peu oom- 
?mn , portéetur les épaules de deux pèlerins. 

ÀxaM k spitt fa rnb Wï Wtioç # Usines que «laps, mss. 
précédent. Aprig lommife ï dft 

se libtaurte j Bu}u* Umpoeifserêpiue est liber itte. 

A l’intérieur d® couvert dueeeéud qotame un lit un iugfitfcMçe 
écrit en 1203, des vase» sacrée et oniementasaecfdotaHX possédés 
à cette époque par l'église du monastère auquel appartenait le 
ms. Les deux derniers feuillets de ee même volume sop* occupés 
par le catalogue des livres composant ta bibl ioth è que à ta même 
date. 

> pqux l’époque, m, trfc-rfcl*e cpqeptipn. 

t 

Vwi 4 ’^pr 4 yiftwwwe ; 

Anna Domini uccii babebamus.— Casutas magni precii très et alias 
m.— • Dalmatiens sex. — Tmnieas septem. — Capm metioris 
pretii viginti septem et alias octo aliquanto grossiores. — Tre- 
ded mparia Stotanun.—Yannoi sericos cum duabus ouieitris 

WiMlte pwta* deçp» italique bom $ P ra?as octo ’ 

ginta mi**. — Lintcamina gitans bçnedicta duo auro frisio 
parata itemque alia tri ginta. — Qçto mfâces. 

Le catalogue est intitulé : Brevisannotatio Hbrorum kujus ecclesiœ. 
C’est l’une des pièces les plus intéressantes qui puissent se rencontrer 
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dans les manuscrits. J’ai dû, en conséquence , et sur la demande 
expresse deM. Rivaissor, le donner ici ta carte»». 

BREVIS ANNOTA.TIO L1BRORUM HUJÜS ECCLESLE. 



I. 



DIVEESI. 



in voliaiaibUk 



— Quinque libri Moysis , cl liber Jotut, et liber JvdUum, et 
fiuth, et quatuor libri Rtgum, et duo Paralipommon , et Job, et 
Thobias et Retttr et Judith elRtsdras» . • • • • * 

—Très libri Salomon* t, et liber Sapimlit, et duo libri Mmeha- 
4>eorum, etliber Isayt ceterorumque prophtlarum, et BpUtoU 
Pauli et aclus Jpostoiorum , et EfrittoU eanonieo numéro septem, 
et Jpoeatypsis . • : • * • • • • • • * V * * 

—Leotiones dominicarum totius anni, ceterarum que solempni- 

tatum ’ * * * *• -iL • 

—Omdiœ Eyangeliorum a dominica quinta ante Natale Domint 

usque ad Pascha (sic) et Somumot plurimi ejusdem temporis. . . 

— Omefoo super Eyangelia Dominicaiÿm : aed et solemptnUtom <■ 
quæ interveniunt a pascha usque ad adyentum Domini. . . . . 

— Omdiœ «anctoram . r . * - • * * *• ’ ' 

—Prima iMÊÈÆ 

—Radutpfïïs super • * 

—Corpus tanonum . - i * • * • • • ‘ * * * * * 

" — Jostphus * * * * 

— ïtegistrum Gregorti 

—Strtnones de Pascha et réliquo tempore et de solempniUtibus 

sanctorum 

— Translaté sancti Bonodieti et vite plurimorum confessoruip. 

passionaU plurimorum martyrum • • « 

^Quadripartitum Psalterium • • • • • * 
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Aucrsiurcs super : (Psalmum) B talus vif 

Super s Quid Cloriarit . . ... • . . 
Super ; D$ut judiewm* •-•••••• 
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Super ; Domina aœaudi 4 

Super : Ad Domtnum cum trHndarer . : . . . 4 

DeTrinitate * 

De ciyitate Dei . . 2 

— Textus Evangeliorum etÀucusTiaus de Concordia eorum . . 4 

àüqüitibus de Verkû Domini in eyangelio secundum Matheum 4 

—De sermone Domini in monte . . 4 

«.Super epistolam Pauli ad Bomanos et super epiatolam 
ad Galatbas, et 5 ermofi«# ejusdem de epistolis Pauli et 
de actibus Apostolorum et de epistolis canonicis et de 
baptismo parvulorum contra Pelagianos, et scrmo su- 
pra mulierem fortem 1 

— libri retractationum et libri de beresibus, et Dialogus 
magistri Hugobis, et tractatus super Ecclesiasten, aba- 
que Àuguatini opuscula. 4 

— Omeliæ decem super primam epistolam Johannis. . . 4 

— Confessiones, idemque de ocloginta questionibus. . . 4 1 

«•-Enchiridion. ^ 

— Questiones et reipectiones ejusdem ad Orosum et Dul- 

cisium 1 

—De Genesi ad litteram, idemque contra quinque généra 
hostium,etde predestinatione, et de duodecim abusio- 
nibus et de cura pro mortuis, et alia ejus opuscula . . 4 

— Libri quatuor de Doctrina Gbristiana ...... 4 

—De Vera religione 4 

—De Vera fîde et utilitate penitentie, et de Disciplina ec- 

clesie et opéré monachorum 4 

—De libère arbitrio, idemque de vera religione et decem 

cordis 4 

De Gratia et libero arbitrio, et de predestinatione 
sanctorum, et liber soliloquiorum, et alia multa ejus 

opuscula 4 

— 1 Contra Manicheos 4 

— Epistole 4 

—Super Jobannem 2 

—Contra adversarium Legis et prophetarum,et multa ejus 

alia opuscula. . • ' . 4 

Questiones in eptatico . . . 4 
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! OPCS«üLA «VEMMVIMl iMSfiTmi. 

I&EaoirmtJs Super Isaiàm. ........ . . . , . . 2 

— Super Jeretaiâm 1 

; i-Sü]p^'ïh^eéliiëIeÈh 2 

Datiletétt èt Osçfe. i 

*-$uper Johel et Àm<5s. 1 

—Super Abacucet iîîôsprophetds ... . . . . . A 

^SüpérAmos. . . . . ..... . . . : . 4 

-‘-‘De decetn viàiünibus l&iè. . . ....... 1 

—SüperÀbdhirtT.Joti^m’Mlèkè'âtti-feaiitti^ prbpfoétâs . . /A 

— Epistole. . . . ... ......... 2 

^Sàper epistolarti ad £alàthaS,etâ‘d tpheaiôSjét â l d Titum, 

et Phifemonèm ...... ....... A 

—Super Psalterium. . ’. ' . A 

- —De ’Hebralds quesfciônîbus. A 

«—Contra Helvidium et adversus Vîgilaritium et âlios 
* •hereticos ............... A 

— Sdperlïatliemn ............. A 

—De virrs illustribus, et chroriica ejùsdem, et ^tytéari», 

etiépistbla : Àüdïtilia ........... A 

-i-fcontra Joyinianum, itemque ad Pàmmadiium et Occea- 
nàm cohtra RuGnum, et Au/muJ contra Iheronimum, 

et Iheronimtïs contra Rufinum . A 

«—Super cantica cantitorüm* et epîstota ejusdem ad Son* 

niam et Prételhm. . . . 

«—In Didimuta de Spififu sàrictb, . ...... . 

*~Sàper ecdésiastém 4 



ÏV - . . 

DIVERS!. 

—Evangelium Mathei G losatum , et expositio super cantica, 

et Athanasiu* contta Arrîuzn. ........ A 

—Evangelium JohanUis glosatum et Dxoco hostiensis de • 

sacramentis ( Interpolé ) . . . 4 

— Huao, de claustrô anime. • • 4 
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—Prima para sententiarum magistri Parai et Elacidariam 

Domini àhsklmi... . . . 

— Epistole Johannis et Jude et Evangelium Mathei glo- 



satum, et Mer ortie fitiee (interpolé) £ 



y. . . . 

OP DSC ÜL A GREGORII PAPE. 

Gregoeii Moralia. f ..... . <r 

— Omelie super Ezechielem. • f • • 1 

—Dialogua. . . . • , . , • A 

— Super Cantica canticorum, et çxççrptiones PàtWI ex 

ppuaeulia ipaiMs* ......... r . . A 

— Pastoral» ...... ^ ....... . î 

— Sermones Magistri Pétri comessori* Cii^erpolé) ... A 

— Registrum Gregorii— (sine indic. vol.) » 

t — Excerptiones Domini ALV**H],m0ii««<tro v»o#!rs,exopus- 
culia beati Gregorii pape, quas ab eo appellamiu Gax- 
gomalb. 4 



Prima pars Gxeco&ialis de Yeteri teatamento excerpta a 
• Domino Aiulpho Monacho et precentore hujus loci.— 
Secunda para Gregorialia de Psalmia et prophetis,— Tertia 
para de novo Teatamento, — Quarta para de divers» 
aententna. 

VI. 

Geegoeius Nazanzenua (aie) £ 

vu. 

VITA ET OPÜSCOLA ANSELMI GAUTDARIEHSIS EP1SCGPI* 

Jjtsxlmx Orationes aeu Meditationes 1 

— Vita. . . . . . . « « ... . . . ••• A 

-~De verit^e^tejuadem liber 4e originali peçcato, et aliua 
de concordant» presçientie et predestipationie .. . A 

— Super cantica, et cqr Pensât bomo,et nennulle ejua 
ftWlfRtie A 
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vin. 

ÔPUSCCLA AMBROSII EPISCOPI. 



Am&oitvr. De trinitate ; 1 

—De Paradiso, et de Patriarchis, et qaedam ejus alia 

opascula 1 

—Saper Lacam î 4 

— Epiatole et libellus ejusdem ad Valentianum impera* 

tarem et tractatas de morte ejasdem imperatoris . . 1 

* — Exameron . . 1 

—Ad sororem de Yirginitate et ridais . ...... 1 

—De officüs miaistroram. * 1 

—De sacramentis,et excerptiones ex opusculis , imprimis in 

canticis canticorum. , . 1 

— Saper, Beati Itnmaculati (sia) ? i 



IX. 

DIVERSI. 

Ecelesiaatica historia . . . 

Historia Clementio • . . 

Ordinariam épiscopale. • 

X. 

OPOSCULA VENERABIL1S BEDÆ PRESBYTERE 



B Ei>A, Saper Samahelem 1 

—Super Lucam A 

—De templo Salomonis , itemqae ad Rotelinum de ques- 
tion ibas f etexpositio in Libri Thobie . ..... i 

—De tabernaculo Moysi i 

* —Super canonicas epistolas, 1 

—Super parabolas Salomonis. ... ... . . • 1 

—Super actus Apostolorum, idemque de locis sanctis, et 

Istdonu de mando 1 

—Super cantica canticorum . * 1 

—De Iode sanctis et Glose super Genesim et prophètes . 1 
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. —De natura rerum, idemque de temporibus, et Compotus 

Helprici (?) . • • . ..«-•• . » • • 1 

. -r-Super apocalypsim. . , . : 1 

xi. ... . 

OPUSCOLA ORIGENIS. 

Oaicekis , Prima pars super Eptathicum 1 

—Secuqda pars S. E.et omeliæ ejusdem Jesu nave, et in 

libro Indicum, fet expositio in primo libro Regum. . 1 

— Super epistolara ad Romanos 1 

—Super cantica canticorum, et due omeiie ejuidem. • . 1 

XII. 

EXPOSITIONS ET GLOSE A ......... ET ORTHODOXIS 

DOCTORJBDS EDITE. 

— Magiater Hugo, de sacramentis. 1 

. Ejusdem Didascalicon 1 

—Psalterium Glosatum s 4 

— Guimondu# (?) de sacramentis. i 

—Glosa magistri Anselmi Lauduneusis super Malbeom. . 1 

Wtem, Evangelium Mathei glosatum ....... i 

—Evangelium Johannis Glosatum. 1 

—Glose super epiatolas Pauli 2 

. — Flores psajterii . 2 

XIII. 

OPUSCULA ISIDORI 6PALRMSIS EPISCOPI. 

IsiDO&Uf Etymologiarum . . 4 

—Super Genesim et interpretatio Jesu nave, et libri Ju- 
dicum, et expositio ipsius de libris Regum .... 1 

— Quod Deus summus et incommutabilis sit i 

XIV. 

OPUSCOLA CTPRIANI ET ALIORÜM. DOCTORUM. 

Juliaros PojiE}nrs,et liber Soliloquiorum, et Alguihu». . . . s 1 

~434 
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Ecnsum* . . : . . ; * • . 1 

Qtpeiajvi Rpistole . . 1 

. —Super orationem dominicain et alia opascuia « ... 1 

Füigehtii Libri septem et totidem epistole. 1 

Claudianus De auîma 1 

Abgblomus super quattuorlibros Regum . .. ....... 1 

Rabamus, super Genesim 4 

Johakivcs Chbisbstomvs, s a per Epistelam ad Hebreos. • • . . 4 

Haymo, super apocatypsim. ..... . * • . . . . . i 

— Super Isaiàm ............... 1 



XV. 

VITA JET OPÜSCÜLA DOUN1 BBRNARDI ABBAT1S. 

Vita Sancti Bemardi : . ' . ï . i , 1 

Bebjïàhdüs super : Missus est, et prima pars sermonum ipsius su- 
per cantica. . • 4 

— Secunda pars sermonum «per oantica, etquedacnscn- 

tentie atque sermones ejusdem • . • . . . . 4 

—Prima pars epistolarum ,et senno exorta tonus ad milites 

terapli 4 

t ^-Secundapars epwtoiarsm. Liber de coosideratÿone sui; 

' et Vita S. Malachie V . . . . • « 9 . . • • 4 

—Brima pars sermonum 4 

• —Seconda pars sermonum, et RftffA&Dt» de, quinque Ver- 

bis Domini in cruce. ; . . . . 4 

XVI. 

— Sermones Wagktri Gerricbi 4 

XVII. 

VITE SANGTORUli — IjSSTITüTA PATRBH, ET PAS6IONES PLÜRI- 
MORUÜ MARTY ROM. 

—Vita sancti Mabtihx Tupnensis episcopi descripta a 
Sülmcio.— Itemque metrice descripta a Richulio (?) et 
miracula ejusdem et vita Odohis Gluniacensis àbbatis. 4 

— Item, mîraetrfa «jus . . .. • . . ï . ; . • • I 

454 
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— V ita Sancti ïmto i+ti VkioMs Jfclétebcth? et vitaSaûfcti 
Bligi» • %• .' . . . . . . . ... ", V . 4 

— Effrem et Alcnmus 4 

—Vite Patrum et eorum dicte . 4 

—Instituts Patrum 4 

— Côllationes Jôhaniiis Gassiani . . 2 

—Item ejusdem collationes decem / . ...... 4 

— Stimma decretorum et Beltwn troje. 4 

— Mariale (tic) . ............ 4 

*“Vîa Iherosolimitana et yila Eleutherii . . ... . 4 

— ^Restaura tio eoclene nostre et compila tiones 4 

— t)iadema monachorum t , . 4 

— Pétrus Damiauus. . 4 

— Rôbertus , de diyinis officiis 4 

— Miracuia de corpore T)omini,etopascula domini Odonis, 
et vita Hugoms Cluniacensis abbatis. . . ... . 4 

— Karolus magnus et interfectio Karoli comitis .... 4 

— Passiones apostolorum ........... 4 

—Vita Sancti Basilii et alie plures . . 4 

—Vita Sancti Germani et multe alie. ....... 4 

— Passio Àdiani (?) martyr» et aliequam plures. ... 4 

— Passio Jude Quiriaci (?) et alie plures ...... 4 

— Passiones Virginum et Luce . . 4 



xvm. 

TiTBRI GENTILIUM PŒTARÜM. 

— Presianus major (t) et Priscianus de constructionibus. . 

— Senecha ... 

— Prosper. de vita activa et contemplative. ..... 

— Sedulius et Prosper 4 

— Bœtius de Aritkmetica ........... 4 

— De consolatione philosophie. ...... 4 

— lginus et Macroh ius 4 

XIX. 

— Assumptio Sancte Marie, passiones et vite pltirimorum 
Sanctorom . 4 



Total. . . 485 
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VANUSCBITS. 



I«r Volame ; 

In. Nomina provineiamm Romani imp ar t i, 

. Exf. Honoriut in Chritii nomina acciatim ConManaia opiacé* 
. pua iubtoribit, Extucit. 

Il® Volume. 

In. Hactanua digattu conciliit sanctorum patrum. 

EXf. Mùstu emiio est, (Suit le catalogue.) 

Oaigink. Aucune indication d' origine n'existe sur le manusc rit £ 
mais provenant du dépôt d'Arras et la reliure étant toute sem- 
blable à celle de notre numéro 41, Biarongmua in êHpre* 
pheta » , qui appartenait au chapitre de la cathédrale , je 
l'avais attribué à cette bibliothèque. Mes doutes A cet égard 
ont été levés, et cette attribution confirmée par une note qu'a 
bien Voulu me transmettre M. Fxibbtt, chanoine et secrétaire 
de l'évêché d'Arras, qui a trouvé notre ms. porté sur l'ancien 
catalogue du chapitre. Il en est de même de notre N° 85, 
Liber Pontificalit . — Resterait à déterminer à quelle commu- 
nauté ce ms. a appartenu avant de passer dans la bibliothèque 
du Chapitre. C'est' une recherche à laquelle le catalogue que 
je viens de transcrire donne un grand intérêt. On peut se de- 
mander où à vécu le moine Alulphe, l'auteur du Grcgetiada t 
Qu’est devenu ce volumineux ouvrage ? (etc.) 

Titm Ancien. Uidorut M creator , 1 

117. Decretum Gratiani. 

In-folio. — Vélin. — 300 feuillets.—* Ecriture gothique à deux 
colonnes, du XIV* siècle, sans aucun ornement. 

Ce manuscrit n'est pas achevé : les lettres initiales et les pre- 
mières lignes, en couleurs, qui ne s'écrivaient qu’après le texte, ne 
sont pas faites : les titres des diverses parties ne sont pas non plus 
exécutés; et un espace de sept à huit lignes, laissé blanc, indique seul 
lps divisions. Le texte du décret est d'ailleurs complet. Les marges 
très-larges étaient disposées pour recevoir la glose qui n'a pas été 
écrite. 

A l'intérieur du couvert cette note : 

Decretum hoc fuit magistri Wiberti Cavuiel quondam seho- 
lastici Atrebatensis. 

&• «MM Duobnt ragitnr, yidelicet jura ai moribut . 
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Exr. Non potest filius a se faeere.çuidqMam, nisi quod vident 
pattern faeientom . Expucit. 

Origine. Douteuse • Très-probablement de N.*D. d’Arras. 

Titre ancien. Liber deeretatis . 

118 . Decretum Gratiani, cum Glossis. 

In-folio.— Vélin.— 279 feuillets.— Texte en écriture italienne 
du XlVt siècle. — Glose gothique de même date. — Titres en 
lettres $offes % alternativement rouges et bleues» d’un grand 
éclat, décorées de traits. 

Les dix premiers feuillets sont occupés par une brève analyse du 
recueil de Gratien. 

Le premier feuillet du texte est décoré d’un H initiale, en cou- 
leur, formant deux miniatures, représentant toutes deux un doc- 
teur assis dans sa chaire et entouré de ses discjples. 

Le relieur a donné pour titre à ce volume ces mots : jus civile 
glossatum t qui peuvent à la rigueur convenir à un recueil de droit 
canonique. Toutefois M.Hænel, qui n'a trop souvent lu que le titre 
des manuscrits dont il a dressé le catalogue en courant, a pris le 
nôtre ponr un recueil de droit romain. Je remarque cependant 
(voyez Thémis , tomê8), qu’il en a fait suivre le titre d’un point 
d’interrogation (?), expression de ses doutes à eet égard. Il lui eut 
suffi d’ouvrir le volume pour savoir à l’instant à quoi s’en tenir. 

On sait que l’un des plus anciens glossateurs du droit canonique 
est Hugues ou Hugo de Verceil. 

Sur le feuillet de garde cette mention curieuse : 

Mémorandum quod iste liber traditur in cusiodia domines 
Christianœ pro xxx solidis Parisiensibus ; qui nulli tra- 
datur nisi Magistro Waltero dominico de Poyllir } vel ejus 
assignato sub sigillo prœdicti Walteri , vel alio cerio in- 
ter signo; cum pro prœdicta pecunia dominicœ Christianœ 
fuerit satis factum. 

IN. In prima parle agitur de justifia naturel*. 

Exp. Nisi quod vident patron* faeientom . 

Origine. St.-Bertin. 582. r 
Titre ancien. Jus civile (Hossotum . 
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1». Dwmftrr GhatIsih bxôkbpta, e» au» opWcula. 

Petit in-4».— Vélin, -i-Ü.00 fe4ÎUeli.--ïIcriiiire an peu angu- 
leuse, à deux colonnes, du XIII» siècle (tnronfejL^Petites ini- 
tiales en couleur. 

Ce manuscrit portant pour titre extérieur et sur le premier feuil- 
let : prima pars decreti Gratiani, et commençant par le texte or- 
dinaire du décret de G ratien, j’avais d’abord pensé, avec, les auteurs 
des catalogues précédents , qu’il renfermait , en effet * la première 
partie du décret. Mais en le parcourant je me suis bientôt aperçu 
que les deux tiers du manuscrit ne contentent qu’un abrégé des 
deux premières parties de ce recueil, composé probablement pour 
servir de. texte è renseignement dn droit owan^pi#» 

Viennent ensuite : N , 

4 o Dix feuillets renfermant l, sous ce titre aporjphé ? Incipit 
îilber Sbnecæ quatuor vïrtutipus x le Traité des quatre vertus or- 
dinales, de SL-MaHin, arebevéque de Brague* publié à £41? en 
4545, in-8°, sous le titre de Formula, kqnestœ rit#, réimprimé 
depuis dans la bibliothèque des Pères, tome 4Q, Uu Uyçc 

de Remediis foriuiiorum; (*)— 3° t’article que St.-Jérdme e con- 
sacré à Sénèque, chapitre 42 de son livre çfe itlitstnkue sçrijfo- 
ribus et 4° Un recueil de Sentences , (**) l’un çt l’autre attribués 
également à Senèque., 

2® Neuf feuillets écrits au XIII» siècle, en caractères gotiques 



(*>— Iw. Jneipit liber Seneece de remediit fortuit or um, — facet 
cunctorom pœtarum carinina gremium vestram semper illustrent. s» 
Bxf. Vides antoquam in demo sît ista félicitas. 

'<**> Cç dernier recueil e»t sou* cç titre ; Sewsoa de MrU 

iptiut excerptw. Le* sujet* dqnt il y est traité sont le» suivants ; De de- 
menti *,' — de amioitia, — de benefbi if ,— de voluptate,— de utilitaia 
aigue modo disôendi,—de fortuna,*~de pavpertate,—de ineertitudinê 
mortie,—de pauperitate. Il commence ainsi : Nihilum eiemeniia eso 

omnibus magie gmtnmm avi ***< 

Je ne puis vérifier si ce$ dæx oüvMgerseàt auiti de Mkrtln de Bra- 
gue, mais cela est probable. — (Voyefc fc Biographie universelle, 27, 
299, etCEiuiiR, tome 15, 925). 
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assez fins, chargés d’abbrévfetions, renfermant de» extraits du 
décret : les lettres initiales n?en ont pas été achevées. 

3o Et neuf feuillets renfermant fes lettres du pape Innocent ü, 
relatives à la séparation de l'église dePalempin (invocation de St.- 
Cristophore, diocèse de Tournai), d’avec celle d'Alesnes. 

Notre manuscrit a appartenu, en effet, à l’abbaye de Falempin, 
avant de passer à celle de St.-Bertin, d’où il nous est venu. Je n’ai 
pu découvrir si ces lettres sont imprimées. 

Sur les feuillets liminaires sont des fragments d’hymnes notées, 
et spécialement une prière notée à la St.-Yierge, en français du 
temps. Vierge glorieuse, mère Diù, dame sowr toutes les autres 
dames , hi estes honourèe , etc. 

Ih. Imipïè édifie emprm primam pmtem deereferum Grattant 
protogus, In eadem civitate. 

EM* Si ipeiê eauéa remtita ê mï * 

Okigimm, St.-Bertin* 512 * 

Titrb iffcu», Prima pare Q. C. . . 



120. Johannis ÀNBREÆ (Jean dT André , professeur de droit 
canon à F Université de Bologne au XIII* siècle). SU- 
PER DECRETALES NOVELLÆ. 

4 Volumes grand V élin ayant en tout 804 feuil- 

lets — Ecriture gothique à deux colonnes, des premières années 
du XV* siecle, de deux mains.— ^Initiales nombreuses au trait et 
en couleurs, xehauseées <Por ; «« dmuërpi .formant xsttt&tufo. 

La première initiale de chaque volume est de grande dimension 
et représente uniformément un docteur dp» sa chaire, entouré de 
ses disciples étudiant. 

A lafin des volumes 4, 2 et 4 une petite pièce relative au co- 
piste. 

Ainsi, à la fin du 4 «*, celle-ci, très-fréquente dans les mss,: 

Finito libro sit laus et gloria Christo, 

Vinum scriptôri debetur de meliori î 

A la fin du second- ^ ^ 

Expleto libro reteratur gratis Chnsto 1 

Nomen scripiorjs non pono, quia ipsum laudate ntlo: 

Viyat in celis qui scripnt nomine felix I 
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Virât in terra metidem cum palchra norella! 



Et Fxàxciscüs Alu scripsit pecias VI (?) 
Benedicamus Domino. Deo Gratias. 



A la fin du quatrième : 

Scripsit Hebveus de Leonia. 

L’ouvrage, pour être complet , devrait avoir tm cinquième vo- 
lume. 



Tomel. 

1k. J tronimus hortmiur in prologo librl rogum. 
Exp. Ipsorum mutila vitio sit in patria • 



Tome 2. 

Ik. IneipU semmdms ii ber deerêialium dé Iudicii t • Expeditis 
preparatoriis jadiciorum. 

Exr. Dei filiut sue malris deootis partieiparo dignst mr, Aient * 
Tome 3. 

Ik. IneipU liber torlius (etc). Finito tractatu jodiciorum. 

Exr. Satis fit manifsstum... lUtoro . 

Tome 4. 

Ik* Bie ineipit liber guarius Job. Andrew Salis traeta- 

vimus sa que speelant . 

Exr. In spistoia ad Mareellam seribit ipso Isronimus . 
OmiGiKE. St.-Vaast. J. 1,2, 3, 4. . 

Tues ahckeh. Le même. 



121. JOHANNIS AHBREÆ NOVELLARUM SUPER DECRETALES, 
LIBRI, A*, et 

In-folio . — Vélin.— 296 feuilleta.— Ecriture gothique à deux 
colonnes, de la fin du XIV» siècle. 

Ce manuscrit, ouvrage d’un artiste italien, a été richement 
décoré. Chacune des lettres initiales des divisions principales du 
texte est en couleurs rehaussées d’or et représente un personnage 
peint en buste.Quelques pages ont jusqu’à quatre de ces miniatures, 
d’un beau caractère. 

Au commencement de chacun des trois livres est une peinture 
plus grande. La première, divisée en quatre compositions / repré- 
sente l’Annonciation, la Naissance de J.-C., l’Adoration des Mages, 
et (a Présentation au Temple.— La seconde figure Un Mariage. - 
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La troisième Une demande en divorce formée devant l’évêque contre 
mie femme adultère. Chacun des feuillets que ces peintures dé- 
‘ corent est orné d'une guirlande de fleurs d’une parfaite exécution. 

Le titre extérieur du ms. porte : de Lignano in decretales, et ce 
titre est reproduit en tête du premier feuillet. U attribue donc l’ou- 
#a§e à Jean de Lignano ou Lignuno, jurisconsulte Bolonais du 
XV* 'siècle, qui, en effet , professa le droit canon et composa des 
commentaires sur les Clémentines , différents traités de droit ècctë- 
siastique et’ des explications sur les trois premiers livres des décré- 
tales;— (Voyez Dupin, Bibliothèque des auteurs ecclésiastiques, 
XV* siècle, p. SSî8); — mais c’est une erreur ; car je me suis assuré, 
P" soigneuse collation, que notre manuscrit ne renferme 
rfen antre chose qu’un abrégé très-souvent textuel des Notelles 
de Jean d’André. ( 

"Plusieurs feuillets manquent i la fin de notre volume. 

AJ’intérieur du couvert cette mention en écriture du XVII' siècle, 

. d^è trouvée sur notre ms. N* 85 : , , , Ci 

Ex dono Vençrabilis Domni M agi» tri de Rmchicmwt, Ardu- 
diaconi Ostrevanensis. . ; 

i; , ï ïïü^:^ edeï ** PAaENTT m’appraid qne cet archidiacre était 
, ûitniUe de l’évêque d’Arras du même nom (le 45* évêque sacré 
® mort en 1499). L’archidiaconé d’Ostrevant comprenait la 
partie nord de l’ancien diocèse d’Arras ; Douai, Valénciennes.Bou- 
. ph#inet aubes lieux environnants. i *„ 

Qu’est devenu le 4 «r volume? . . . . v , 

Iw. De vite et honeetate eterioonun . HuMoa, Finit* traotatu 
jndieiorum. 

Exp Miquidquod non mit*.,.. 

-D; d’Arras. - ' - • : ’/i' : r 

. TiTR* argus. De Lignmo in decHkUee» ' 

122. JOHÀMNIS ÀNDREÆ APPARATUS SUPER CONSTITUTIONS S 
CLE MENTIS PAPÆ QU1NTI. 

•; t» | -4o.'- A - Vélin.— 125 feuilleU.-*- Écriture gothique da 

XIV* «èclc.JnitialM au simple trait. 

Au recto du premier feufflet une tablé des ridiriqu^ ^ 

XVI* siècle. 

$. 
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Ih. rncipiunt eonitilulûmes. Johannee epitcepue éérime ust- 
vorum . 

Exp. Per interceeticnep* Virginie yforisn. Voe eoUoeet m tn 

eiectis . . ! 

Oeiciite. St.-Ëertio. 474. 

Titre abcjeiv. Clémentine. 

123. Les Décrétales. 

f»-4o.— Vélin.— 250 feuillets.— Ecriture gothique à deux co- 
lonnes, du XIV* siècle. — Quelques petite* initiale* en couleurs 
... rehaussées d’or ; les autres au simple trait. 

CTest une traduction ded décrétales, faite au xni« siècle. En toîcé 
4ë défaut : ■ ^ “ J ' /* 

Ci commence li premiers livres de décrétales en François. De cy 
titres est de la trinHéet de la foi de sainte église. 

- GÉÉcofciTJS. UJ Gregorfe èvësques serf à tos les servans de mel 
Dieu, a ses chiers, aux mestres et autres ét a tos les escoliers 
demorans à Fans, salât et sa fceneiçen. 

— Rex pacifiais. 

U roispcsibtes ordena par sâdekoheremàin que si servans fussent 
chastès, et; pesible et' atrempërit niée là désireuse convoitise qui 
degaste soi matines..... 
ln.Cibo&msnec* * ; ... 

Exp. Que aucune soit ccntrmùi* éê /krs Hetinkifi' fëf Ueckâtès 
etfHritieœ*— Cx fihisseht rts nédiéiAikr Wf mxçot*. 
Origine. St.-Bertin. 444. 

Tiïim ^Aiccikk. Xe même. 

124. Tabula MaBtiniana, te u Margarita deereti et decre- 
talium a fratn Marfino ord. preed. ordine alfhabetico 
corn pilota. 

Petit »n-4®.— Vélin.— 132 feuillets.—! Ecriture gothique de la 
fin du XIII e siècle, surthàrgée d’4brévîatît>ns,à J déux colonnes. 

Gct indexées déèrétaleS eât dé Martin le Polonais : 11 a été im- 
tprimé plusieurs fois dans les W et xvr siècles. H manque 
quelques feuillets 4 nptr* œiP¥crit,.quiA’«rréte au art t feuHiat 

inclusivement. 
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Tir. Imam uumm.,.. Inter alia que ad fUdium Chritli 
dattrinam tetipta ntUjvtiafnoàMim ad tpstram doctrinam 
et consoUUionem conseriptum reperitur. 

Ex». Quia ubi soisma non letnetetur non débet donnire se ve- 
ritas discipline, xxin. Q. mi eum çtat et C. quiet un in fine . 

Origihe. St.-Bertin. 511 . I 

Titeb avciki. Miscelianea. 



III.— Broit VrénçaSs. 

ÎM, ËOftUME* GÉlnÉRlLBS M LA SÉHÉCHAUSSÉE BT COMTÉS 
D0 BcbtïWOïS, commentées par AT Antoine Xeroy 
de Lozembrune, président et liWfènaHt général dè 
siège dê ladite pên$chaus*ée.~*~ avec des note* anonymes 
(sic) dontiéeà dU pubXibpafMt. PîèrrcBabel, avocat 
au Parlement. 

Jn-4o._ Papier.— 232 pages.— Ecriture du XVIII« siècle. 

Le comméùtairé de Leroy de Lozetnbrone est imprimé arec lés 
notes dëPfette Babd, qnien fût l’éditetir, âto' tome ITdu Grand 
touiùriliéi de Picardie. — Paris, 4Ÿ25, in^felto. Notre manuscrit 
ne renferme, de plus que Fimprimé, que quelques riote£ marginales 
ttm&&tek deé décisions postérieures à ht puttioatien detfnétes 
de' Babel. 

îfa. doutufnis générales', etc. 

Ex?. Villes. Combien en Bouionois et de quàt oondoideet i f. 

' vr MH: 

dbtftkf : Donné M. Koè‘1, ayeaé, m 180T. 
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.Section VI.— HISTOIRE. 



I, «Histoires et Chroniques universelles. 



126. P. ObOSII HlSTOBIÀBüM L1BBI VII* 

t 7n-4o. — Vélin. — 96 feuillets. — Ecriture du X* siècle, sans 

aucun ornement. Les Y à longue queue, participant du carac- 
tère anglo-saxon. 

11 manque à notre ms. environ quarante lignes du chapitre 57 
du septième livre , et les chapitres 58, 59,40, 41 et 42 qui ter- 
minent l’ouvrage. L’histoire d’Orose est imprimée dans le Collectif) 
Patrum , tome VI, page 377 et suivantes. 

Ik. Trcipit præfatio i» Qeosio. Orotim prepif?#r. * 

Exp. Imperatoris Honorii ammiranda inrege. 

Origine. St.-Bertin. 256. 

Titre arciex. Orotii opéra quœdam, 

127. Fbiculphi Lexoniensis Episgopi chbonicon. 

Petit *n>/W*o.--Vélm. —405 feuillets. — Belle toiture go- 
thique à longues lignes, de la fin du XIII* siècle. Initiales au 
.. simple trait. 

;• Notre manuscrit est malheureusementincomplet . Q se termine à 
ces mots de la fin du chapitre vu du livre 5 du tome premier : Ubi 
cumsediù attoniti , admiraiione mutua , de l’entrevue d'Annibal 
et de Scipion. 

Sur Friculfe, évêque de Lisieux, son histoire et les différentes 
éditions de cet ouvrage, voy ezl'ttiçtoire littéraire de la France , 
tome V, page 77 et suiv.— La bibliothèque possède l’édition de 
-Genève de 1597, in-8°. 

I*. Ircipït liber Friculfi episcopi. Domina prec&ptort décidé - 
rantissimo Elisaeharo , Frioutphui episcoporum mintmut . 
Exp. Admiratione mutua, 

Oeigire. St.-Vaast. G. II. 

* Titre ancien, Friculpbns episeopus Eeæonkntit. 
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128. Liber magistri Hugonis Sw Victoris quichronica 

VOCatür, de personis, locis ac temporibus , ab initio 
seculi usque ad tempus suum. — Et expositio ejus super 
quosdam versus psalterii. — Diffinitiones etiam virtutum 
atque vitiorum . 

Petit in-4o.— Vélin.— 104 feuilleta. — Ecriture commune du 
XII* siècle, à deux colonnes pour les traités autres que la chro» 
nique, sans aucun ornement. 

La chronique n’est qu’une table chronologique que l’auteur du 
tome XII de Y Histoire littéraire de la France (Dom Clément) , 
pages 56 et 57, prétend ne pas être de Hugues de St.-Victor. 

Elle est du reste dans notre manuscrit conforme à l’analyse qu’en 
donne cet écrivain. Elle se termine à l’année 4 155. Au-dessous on 
Ht cette note : 

Anno ab i ncarnatione domini m.c. xli, 5, idus februarii obiit 
magister Hugo sancti Victoris qui hujus operis auctor est 

Le traité que le titre que j’ai scrupuleusement copié nomme : 
Diffinitiones vitiorum , est le même que celui intitulé : Diffinitiones 
omnium artium, joint à notre recueil des lettres de St.-Yves, N° 81. 
Notre ms. renferme encore le Dialogus de creatione mundi. 

In. Phefàtïo magistri Hugonis in chronicis sois.... FM, *»- 
pientia thésaurus est et oor tuum areka. 

Exr. Et pro àujut rédemptions trodi notait : constat este sms - 
êiii». 

Origine. St.-Bertin. 290. 

Titre ancien. Le même. 

129. Chboxicon seü historia Hugonis Floriacensis et 

SlGEBEBTI GEMBLACENSIS. 

Petit Vélin.— 166 feuillets. — Caractères carolins de la 

6n du X1I« siècle, à deux colonnes.— Ecriture très -nette et par- 
faitement lisible, sans autre ornement que les initiales en couleur. 

Notre chronique de Hugues de Fleury est bien complète et com- 
prend sa chronique proprement dite qui s’arrête à Charles-le- 
Chauve, et son livre de Modemis francorum regibus qui ne se ter- 
mine qu'à l’avènement de Louis-le-Gros en 4408. 
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Quanta 4 otrejphroijigH€ Sigeberlde GemMom^ce n'est qu'un 
abrégé assez succinct do texte de cet écrivain, ainsi qu'on peut le 
vérifier aisément par (a collation avec le texte qu'en a donné An* 
bert Lemire (Anvers 1608, in-4 0 .), et qu’en avertit une note dn di- 
plomatiste de White, datée de 4627, qui se lit en tête delà chro- 
nique. 

Les omissions les plus importantes comprennent les années 585- 
586, >---588-593, ^-365, ^406-44^-rr448457 T --r452fit sufc.Le copiste 
a aussi retranché toutes les indications marginales de chronologie 
que Sigebert avait marquées avee soin. • 

La chronique de Sigebert ne s'étend pas au-delà de. 44^2, et c’est 
à cette poème année q^e Beltonw place sa mprt. Son ouvrage eut 




Mont St. -Michel {Robertm de monte Navali). Notre pianiiscrit ren- 
fermant une continuation très-abrégée de Sigebert de 4444 à-4164* 
où se remarque aujourd’hui une lacune de 4449 à 4465, par 
suite de la perte de quelques feuillets , on a écrit, en interligne, an 
XV 9 siècle, au commencement de cet appendice, le nom de Robert 
du Mont . Mais de White, dans la note citée, attribue cette con- 
tinuation à un moine anonyme de St. -Berlin. Il répète son observa- 
tion en marge des premières lignes de la continoation en la justi- 
fiant par l'omission d'un fait relatif à l'histoire de Boulogne en 
4469. Comme en fait (l’enlèvement de Marie, abbesse de Ramsey , 
par Mathieu d’Alsaoé), est rapporté sous eette date, non point par 
Robert du Mont, mais par l'un des autres continuateurs de Sige- 
bert, le moine d'AfOinghem, dont Lemire a donné le texted'après an 
manuscrit deLeipsic, de White eut pu rendre son attribution moins 
discutable encore, en faisant remarquer le soin que prehd notre con- 
tinuateur anonyme de relater les moindres faits intéressant l'abbaye 
de St /Bert in ou accomplis dans le pays ; — tels que, Sous l'année 
4426 , la guérison miraculeuse d'un enfant bossu «par l'intercession de 
St.-Beytin;— sous l'année 4455 , ]a naissance près de Bergues d’on 
agneau à deux têtes, et à Bergues, même celle d'un enfant sans tête, 
ayant par compensation douze doigts aux, mains et aux pieds, ce qui 
ne l'empêcha pas de vivre tout un jour. Un chroniqueur étranger 
à la contrée ne se serait pas occupé de ces misères, pour crédule et 
minutieux qu'il fut. 

La note marginale de de White a dispara en grande partie sous 



Digitized by Google 




ISTOIRE. 



119 

lé ciseau du relieur, et ce n'est qu’imparfaitemeut que l’on en ? 
découvre le sens ; quant à la partie de la chronique que ce diplo- 
matiste a pu lire w et qui se rapporte à l’année qu’il indique , l’on 
vient de voir que nous ne l’avons plus. 

Au surplus^ le texte de Robert du Mont étant Imprimé par frag- 
ments damh Collection des Ristorienrde la France, il m’a été fa- 
cilede m’assurer que notre continuation de Sigebert n’est pas delui. 

—Sur Muguet de Fleury, SigebertdeGemblours et Robert du Mont , 
consulter les Préfaces de la Collection des historiens des Gaules , 
tomes XHet XHI, et l'appendice du tome XII ;— VHisioire littéraire 
de la France , tome X, pages 296 et suivantes,— et les rapports de M. 
Ravaisson sur les Bibliothèques de l'Ouest, in-8®, 4844, pige 465. 

—Sur le ms. autographe de Sigebert, que possède la bibliothèque 
de Bruxelles et la collation qu’en a fajtç M.Bethmàn, voyez une 
note de JL PE Reifeemberg, 2 e série des Archives historiques du 
nord de là France et du mi# de ta Belgique , tome 10, page 275, et 
e de M. Bethman sur les bibliothèques de la Bel- 
les sciences historique 484£, page 441. Quant à 
la continuation de Robert du Mont il se trouve à 
Avranches; c’est le ms, ,qp’a 4^c r Ât M. RAyAjssqN,.qui pense, 
contre l’opinion commune, que la chronique de Sigebert finit à l’an 
4400 et que c’est à partir de cette date que commence la continua- 
tion. 

—Sur le feuillet de garde de notre ms. 4 cette note : 

rite liber pertinet monasterio Beat® Maria juxfca Boueboueg, 

• Morinénsis diocœsis. 

Il appartint donc à l’abbaye de Bourbourg avant de passer* 
dans celle de St.-Bertin. 

Eu tête de la chronique de Sigebert cette notedeDomdeWhite: 
Chrooica Sigeberti Gemblacensis qu® tamen multa non con- 
tin et ex iis qua impressa sunt in codice Mireano, anni 1608. 
Antuerpiæ. — Huic adjecta sunt quædam notatu digna qu® vi- 
dentur cujusdam Monachi Sithiensis, usquè ad annum 1164. 

De White. — 1627. 

j 

En marge et en regard des premières lignes de la continuation 
attribuée faussement à Robert du Mont, cette autre note du même 
diplomatiste, mais incisée par le relieur : 

Annum mortis SicBBEBTi^ponit 1112 Bellaeiukos.— Roieew»- 
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r Abbas jnontis Navalis supplementum adjecit Sigeberto multis 
4 Dotum : sic esse crederem, si loca in illo citata hic invenissen 

decomitatu Bononicnsi ad annumii60. Yideotur autem 

esse cujusdam monachi Sithiensis. 

Chronique de Hugues de Fleurt. 

ftr. Histo&u becum. dssiriorum reœ potentissimns. 

Ex?. Pturimus exemptés aiiorum regum qui divertis in toeiê 
propter imminentes poputi turbas a divertis epiteopit eon- 
secrati sunt. 

Chronique de Sigebert. 

I». Dicturi aliquid, juvante De a. 

Exr. Et diuturna cum profluvio ventrie et mertaiüate . 

CONTINUATION. 

In. Domnus Sigebebtcs venerabiiis monachus Gemblacensis 
cenobii , vtr in omni scientia iUterarum incomparabilis in- 
génié , dcscriptor preeedentium in hoc tibro lemporum , II î. 
Non : oetobris obéit , et suis gravissimum merorem absentie sue 
reliquit.— m.c.xiiii. Concilium Beltaci celebratur. 

Ex?. Et timoré offîeium peregerunt. 

Oeigife. St. -Berlin. 97. 

Tites ahcief. Le même. 

130. VlNCENTlI BELLOVACENSIS SPECULUM HISTORIALE. 

Beau manuscrit en deux volumes in-folio-magno.— Vélin. — 
733 feuillets. — Ecriture gothique du XIII* siècle, à deux co- 
lonnes. — Marge décorée de filets. — Initiales des chapitres au 
simple tnit. — Initiales des livres formant une miniature bien 
exécutée et projetant sur toute la hauteur et la largeur du ma- 
nuscrit un encadrement, en couleurs rehaussées d’or, décoré de 
fleurs et couvert d’animaux fantastiques , de scènes de chasses 
et de grotesques. 

La division de l'ouvrage est en 52 livres . Il est complet, à quelques 
feniliets près manquant au commencement et à la fin du tome 2. 

« Voyez sur Vincent de Beauvais et son Spéculum histo riale le 
tome XVIII de Y Histoire littéraire de la France, pages 449 à 519, 
article de M. Daunou. 
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Tome 1. * 

In. Ut in tanta rerum multitüdine d§ quibut in toto libro 
spceuli bystorialis. 

Ex?. Denique corpus Constantinopolim ai transiatum atqus 
tum%Uatum. 

Tome 2. 

In. .... Tune Imperatores Honorine et Areadius. 

Exp. Et priusquam timoris sunt evitemus mata . Postea . 

Obigine. St. -Ber tin. 205, 206. 

Titxe ancien.. Le même. 

131. ViNCENTH BeLLOVACENSIS SP ECU U HISTORULIS VO- 
LUMES PRIMÜM. 

Très-beau manuscrit vêtit in -folio. — Vélin. — 423 feuil- 
lets.— De la fin du XIII* siècle, — dans le genre du précédent, 
mais d'une écriture plus fine et d'une exécution plus soignée. 
Du reste, même division et même décoration.— Initiale historiée 
au début de chaque lirire. — Titres courants. 

Le premier volame contient les dix-huit premiers livres et le com- 
mencement du dix-neuvieme. Il serait bien à désirer que le second 
put être retrouvé et réuni au premier , dût la bibliothèque don- 
ner en échange le ms. précédent , car elle ne possède aucun spé- 
cimen des arts graphiques de cetté époque qui soit plus précieux 
que ce manuscrit. Une note d'écriture moderne fixe à 4297 la date 
de sa confection. On lit, en effet , à la fin du 46 e livre, cette annota- 
tion en onciales majuscules : 

Hune librum cum alio consimili chronicorum Vincentii fecit 
scrxbi et fieri Domnus Eustasius de Insula monachus sancii 
Bertiniy postea abbas ejusdem monasterii. Qui duo Ubri 
in omni opéré suo perfecti sunt 7 anno Domini u. cc. No- 
ua gesimo septimo . 

Eustache Gomer de Lille a gouverné l'abbaye de St.-Bertin de 
4294 à 4297. 

Des feuillets manquent à la fin du volume. 

In. Ut in tanta rerum multitudine. 

Exp. Qui contra epùoopum transeuntem dum eaput levas têt 
eu m devoraturuSf sancto signe .... 
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Origine. St.-Bertin. 277. ? 

Jure ancien. Spéculum bistoriale et a lia. 

132. VwoBna Beixotagbrsis 5 *ecdu mpaMmi librf 

octo. 

In-foHo.— Vélin. — 214 feuillets. — Très-belle écriture go- 
thique du XV* siècle. — Initiales des livres en couleurs, mais 
d’une exécution ordinaire^ quelques-tmés feban&ées d’or.,— 
Titres courants. 

Ce volume renferme les livres huit à seize inclusivement. 

In . Continent!^ octavi au. Oetavus Mer eonUnet. 

Ex p. Serpent ti Umgo tempore eiaudüur in vote moritnr : sic 
et cogitation** danse • 

Origine. Mont-St.-JSloydès-Airas. 

Titre ancien. Hitttoriœ diverses . 

133. VlNCENTU BeLLOVACEKSIS SPECULI HISTORLALIfe L1BBI 

OCTO. 

jGtamd in-faUo. ~ Vélin . 221 feuillets. -Grosse Afcritqre go- 
thique du XIV* siècle, rr-ïnitiales. rehaussées d’or audébut des 
Jiyres. L — Titres épurants. — Plusieurs feuillets typhés et, rongés 
par l’humidité au ççfmruencement et à la ^n du yolume. 

Ce. volume renferme les livres 25 à 32 du. Spéculum. En tète est 
une table alphabétique deees livres. 

In. Table. — Adrianus papa, tibro xxx, CapUuio 111. 

Exp. Non valsant. 

Origine. Mcmt.St.rEloy*»lès^Arras. On jeAlemande si le monas- 
tère possédait ainsi le speotUum complet en volumes de diffé- 
rents siècles, «nais de même format. Il faudrait rechercher 
glors les volumes 1 et 3. 

Titre ancien. Uistoria trsdseim impermtoruuu 

134. VlNCENTII BELLOVACENSIS SPECULUM HISTORIALE AB- 

breviatum. (Incert^puctoris.) 

Petit in folio —31 feuillets, -7 Bplle. écriture gothique du 
. XIV* siède, à deqi çqloqnes^ sans ornement. 

Je donne ce titre à une dn^nique umverselie qué «j’ai trouvée 
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reliée avec la chronique de Martin le Polonais, eatidoguée sous le 
N» 444 ,et que j’en ai détachée sans scrupule parce gu’çlfo n’a avec 
celle-ci aucune sorte de rapport . 

C'est une histoire universelle abrégée depuis la création du monde 
jusqu’à 1250 (24® année du règne de St.-Louis), où elle se termine, 
comme la partie historique du spéculum , par ces mots : Acta sunt 
hœc anno Domini 4250, regni vero Ludovici 24°. — Suit un abrégé 
de l’épilogue de Vincent de Beauvais, de ultimis femporibus. 

Non seulement la division est la même que celle du spéculum , ce 
qui ne suffirait pas à justifier le titre choisi, puisque Vincent de 
Beauvais l’a empruntée lui-même à Bède, à Claude de Turin, et à 
St.-Adon, archevêque de Vienne ; mais le texte est le plus souvent 
littéralement copié sur l’ouvrage de Vincent , comme on peut s’en 
assurer aisément par la collation des deux livres. Le doute à cet 
égard n’est donc pas possible; et l’un des bibliothécaires de St.-Vaast 
en avait jugé de même, car en tête du ms. il a écrit : per Vincentium 
Bellovacensem. 

Je remarque que ce que nous possédons n’est qu’un fragment d’un 
ouvrage plus important. J’infère celte probabilité du début même 
. de notre manuscrit, où on lit en effet : 

Dicto de Locis habitabilibus, restât dicendum de tempori- 
bus quibus videlicet decedento ac succcdcnto continue de- 
curnt humana generaiio. 

Ce qui indique bien clairement un commencement d’ouvrage que 
nous n’avons pas. 

La composition de Vipceut de JBeauvais était ;si vaqte qu’eUe 
devait fatiguer même la savante érudition .des savants $es xjii® 
.et xiv* siècles ;jet. que, surtout pour l’usage des écoles , les abré- 
gés t ont dû s*en multiplier beaucoup. Çeutiôtre chaque docteur fai- 
saitril le sien pour ses cours. Quel est l’auteur du nôtre? C’est ce 
que l’on ne pourrait déterminer que par un ms. semblable et com- 
plet où se trouverait son nom Je lis, au. reste, sur le premier feuil- 
let du nûtre,. cette note écrite au xvu® siècle : 

An sit author hvjus librt Johann e$ Belostut theologus 
parisiensis ? 

In. 'De tempoee et cumau ejus. Dicto de locis haêUahititms. 
Ex?. Nam civitas Ma Ulastis non egsiit soie nsqus lima, quia 
ctaritas Dsi iliuminaàU sam. 



Digitized by v^.ooQle 




124 



MANUSCRITS. 



OitiGiKE. St.-Vaast. 

• -Titbe âhciem. Nul. 

135. Historia ætatcm MON Di (fncerti aoetorit ). 

/n-4°.— Yélin.*i-51 feuillets. — Ecriture commune Italienne, 
i longues lignes. 1 — XV« siècle.— Encre fort pâle. — Manuscrit 
détaché du Lactanee , N» 34. 

Les premiers feuillets de cette chronique sont perdus. Notre ma- 
nuscrit ne contient que les quatorze dernières lignes de l’histoire du 
premier âge. Comme Bède, qui le premier a adopté cette division, 
comme Vincent de Beauvais et plusieurs des chroniqueurs qui 
l’avaient précédé , l’auteur divise son histoire en six âges : le pre- 
mier finissant au déluge , le deuxième à Abraham , le troisième à 
David, le quatrième à la captivité des Juifs à Babylone, le cinquième 
à l’avènement de J.-C. , et le sixième ouvert avec l’ère vulgaire et 
devant s’étendre jusqu’à la fin du monde ; mais son travail n’a pas, 
avec le spéculum , d’autres ressemblances. 11 cite Bède, Pierre Co- 
mestor, et Vincent de Beauvais ; ce dernier en ces termes: (5* feuil- 
let, second âge) Vincentius ponit in sua speculo de moribus qua- 
rumdam gentium. 

La chronique ne va, dans notre manuscrit, que jusqu’en 780 et 
se termine par l’histoire de la fondation de l’abbaye de Cormery (in- 
vocation de St.-Paul, près de Tours), que l’auteur dit avoir été 
fondée par un moine du nom de Jctius , échappé seul, à cause de 
sa dévotion au nom de St.-Paul et de son zèle à éludier ses épltres-, 
à la mort, dont deux anges, armés de glaives, ministres de la co- 
jère céleste, frappèrent pendant leur sommeil tous les moines disso- 
lus et paresseux de l’abbaye de St .-Martin de Tours; mais en 
plusieurs endroits il relate des faits accomplis au xn« siècle, ou parle 
de personnages vivant à cette date. C'est ainsi qu’il raconte la mort 
de Philippe, le fils aîné de Louis-le Gros, arrivée en 4454;— qu il 
fort l’éloge d 'Hugues de Fleury , florissant à la même époque. 

J’ai fait de vaines recherches pour trouver cette chronique impri- 
mée en entier ou par fragments, et pour en découvrir l'auteur. (*) Le 



(^) Les chroniques écrites et imprimées sous ce titre : aeteas mundi 
œtatibut et divisées conformément aux ères de Bède (chapitres 47 à 2£ 
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Manuscrit lui-même ne me (tarait 4 ce sujet aocnne, indication, 
lu. . . . Et omnet atttt téoutatu nn m t ü k a niee teintie , nu 
• neutarium êœtrûitia a fUiii bujus ncuti leguntur invente. 
Ezp. Et monachus iptius fundater fuit primutnomine Icïros. 

Deo Grattas. 

Origihe. N.-D. d’Arras. 

Titre auciek. Lactaicth bistoria œtatum mundi.-a (Erreur 
dont il est inutile de faire ressortir l’énormité). 

136. Voltaire* — Remarques pour servir de supplément è 
V essai sur les mœurs et l'esprit des nations et sur les 
principaux faits de Vhistoire depuis Charlemagne jus - 
. qu'à la mort de Louis XIII. 

J»-4o.— Papier.— 31 feuillets.— XVIIIe siècle. 

Ce ms. ne repferme rien de plus que la copie des Remarques qui 
sont partout imprimées à la suite de ÏEssai sur les mœurs . 

Ojugieb. 'Inconnue. , . : c 



XX.— Histoire ancienne. 

j . ‘ • . ' -V i 



137. Valeriüs Màximus— Dicta factaque hehorabilu. 

/n-40.—' Vélin^r-;165 feuillets. — Ecriture commune du XV® 
siècle, à longues lignes, sans aucun ornement.— Les initiales non 
achevées. . 

i ! ■ - . ' .. v. r..< ■ ■ .... 

Terminé par une table alphabétique. 



de son livre de ttmporibui), sont nombreuses. La bibliothèque possède 
celle d'Adon, imprimée au tome XVI de la bibliothèque des Pères, page 
768 ; et celle d’Herman Gontract insérée dans la même collection, tome 
XVIII, dans celle de J. Sichard, Basîé, 1536, et en partie au tome XI 
des B Ut orient des -Goutte. Celle que renferme notre manuscrit n’a avec 
ces chroniques d’autres rapports que la division commune. £e n’est pas 
,, davantage la chronique de Marianus Scotus. 
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I*. WWr nntà (jiW&tittktiiü 

• E*f. Jmêoimp** 

, Origine. Dàûtmu*. Prol^tewfnf èv flwpüw Æiw. 

... , i.-.* ,. .-.Av-.. •' 



rit.— Àistoire dés ïnîfii 

138. Flavii Josephi antiquitàtüm libri ïx. — Ejusdèm 
de bello Jüdaico libri vit. 

Grand in-folio. — Vélin. — 209 feuillets, — Ecriture du II* 
siècle, belle, uniforme, et parfaitement lisible, sans aucun orne- 
ment.— Titres des livres en capitales romaines vertes et rouges. 

Ce manuscrit est bien complet ; et, à l’exception des deux pre- 
miers feuillets, où l’écriture a été un peu altérée par le frottement , 
d’une excellente conservation. 

La bibliothèque possède l’édition de Venise de 1486, in-folio. 

Au verso du dernier feuillet se lit la signature de Dom Marténe, 
qui avait vu le ms. à St.-Vaast en 1718.— Voyage littéraire , 2-63. 
On y lit aussi cette jolie épigrarame : 

Angelicum panem tellus inarata ministrat 
Quem colo, quem venero, cuique colonus ero, 
c-Nivat. 

Femina milenis hominem ligat una cathenis ; 

Si qtris habet mille, nullashabet : est suus illé. 

— Nivât. i 

In. Incipit prologus sequentis opeeis. Historiam conscribere 
disponentibus. 

Exp. Per omnia quœ scripsi habuerint conjecturant} 

Origine. St.-Vaast. G. 2. 

Titre ancien. Flavii Josephi historia Judaica. 

439. Status Jüdajci populi a Moysi usque ad Tiiüm 
vuspasiani FILIUM. (Incerti auctoris.) 

P ttit in-folio. — Vcliu. — 65 feuillets.— Ecriture gothique du 
X,V« siècle, à deux colonnes. Initiales en simples traits. 

J’ai trouvé cette histoifé générale abrégée du peuple Mif daw 



Digitized_by 



Google 




HISTOXK& 



im 

<Ü 1 maimscrit ifl-foiio ayant pour titre général: chtonimt peremti - 
quvm, entre la chronique française d’André Silvios et M ohronique 
anglaise de Galfred ou Géoffroy de Monmouth. —Les mêmes rai- 
sons qui m’ont engagé à séparer du Lactance la chronique catalo- 
guée sous le No 433, m’ont déterminé h foiré trois volumes de 
ce manuscrit atix œuvres si dissemblables. 

M. Giles, qui a foît Une étude particulière des anciens historiens 
du peuple Hébrerï , èxprime sur celte œuvre l’opinion suivante : 

fiistoriq qpœ ii} foc libro çontinetur, quceque ad finem 
Gàlfridi Monumetensis adnexa fait, nihit aliud esse mihi 
vidctur quant eompilatio recensions cujusdan } scriptorisqui 
ex Hegesippo , Josepho, et aliis, quos in mdrgine nommât, 
quœcumquff voîuit éxcerpsit. 

J. *À. Giles. -4843. 

440, Hegesippi Historia de eversioto jodæoeüh. 

0 Petit in-folio.— Vélin: —134 feuille U. — Belle écriture Caro- 
line du XII' siècle, à deux colonnes.— Initiales en couleur. 

L’histoire juive d'Hégésippe est imprimée dans la grande col- 
lection des Pères, tome Y, 4423. 

Notre manuscrit a appartenu à l’abbaye de Beaupré (diocèse de 
St. -Orner), et a été donné en 1733 à celle de St.-Bertin par l’abbé 
Petit-Pas. 

Les deux derniers feuillets sont occupés par une pièce de 245 
vers léonins, adressée par un moine dlgny (diocèse de Reims) à l’un 
de ses amis nommé Golard w Nicolas /Ges vers sont du XII 6 siècle 
et de la latinité de cette époque. L’auteur S’efforce de foire rimer 
entré elles noû sefttement les dernières syHàbeà de chaque vers, 
nâtisèelles qdi tétmiaenf chèque hémSfttehëf, ét ftünft lé plus qu’il 
peut d’asêdîdiH^^Il^arl^ parexékiple î •» 

' ‘ bti «Icéifé : •' ‘ 

'iv* • i *." • r - > - -’i 

Vend vem veme (etc.) . . 

Voici, au surplus, le début et la fia de cetteplècé r 

Vint àto' ÙAottnu ’ JoBiNitis 08’ <mimàndft6 Iôkucbnsis 
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MANUSCRITS. 



MONACHÏ Ab QUEMDÀM AMICUM SÜÜM NÛUINE COLARDGK 
S1VE Nicholàum. 

- Clare sodalis. ave, sit nostra salus tibi suave ! 

Sit tibi flos laudis si me socîaliter aùdis. 

, Mitto tibi versus : sed si quis erit male venus, 

Toile paocprum nugas, cum frontis contrahe rügas. 



Sed cum multa mihi faciunt tenebrescere mentent 
Sisto gaudium cogorque stilum revocare volentem. 

Àt tu, clare cornes, et totus amabilis, oro, 

Funde precespro me, quum multa llabe laboro. 

ÏN. ÏN NGKïNE SANCTÏ ET INDIVIDUS .TRINITÀT1S, INCIPIT PROLOGUS, 
etc. Quatuor iibrot regnorum (sic) quoi soriptura compteaa 
est sacra. 

Exr. Ope» autem eorum, apposüus ab ipsis prias ignis ton- 
, smmpsit. Eïpmcit. v . 

Origine. St.-Bertin. 300. ^ 

Titre ancien. Hegesippi hittoria de conversions Judœorum. 



IV . — Histoire générale de l'itnops. 



141. FrATRIS MARTINI POLONI PÔNTIFICUM MAX : ET 1MPE- 

, J RATORUM CHRONICA. 

' - ; 1 - ....... 

»n-/aé»o.—Vëlni.— 50 feuillets.— Belle écriture du XIV« 
. 1 siècle, à deux colonnes.— Quatre miniatures en couleurs, sur* fond 
f d'or, insérées dans le texte et représentant la naissance et le cru- 
i . 5 cifiement de J.-C^— l’empereur Tibère, —et l’ordination de St- 
Lin, pape, successeur de St-Pierre. (Pdir le N° 434.) _ 

Notre manuscrit ne ya que jusqu’à la mort du pape Clément IV, 
en 4268. Dans plusieurs la chronique se continue jusqu’en 4277 à la 
mort de Jean xxi. La chronique de Martin est imprimée dans la 
plupart des recueils des anciens historiens de l’Allemagne. 

A la fin cette mention : 

ExpUcit chronica Martiju, que est sancti Vedasti Aire- 
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batensis,michi Johanni episcopo Camotensi precarie emcessa, 

b. Ckronica do nimmit ponlificibut et iMPRmATouiüs,etc. Qmo- 
niam tcirt tempera oummorum pontifioum • 

Exr. Et muUi comités et mkiies in fuga eapti per regem Km- 
roium dtcollantur. 

OftiQist. St.-Vaast. 9. 

Titu ahcieh. Le même. 



Histoire des Oroifadu* 



142. Histoire de la Guerre Sahtte, écrite en latin par 
Guillaume, archevesque de Tyr, chancelier du royaume 
de Jérusalem , et traduite en François ; avec la CONTI- 
NUATION. 

In-folio . — Vélin.— 356 feuillets.— Ecriture commune du com- 
mencement du XVe siècle, à deux colonnes. — Initiales ornées 
au trait. 

An commencement de chacun des livres de celte histoire existait 
une belle miniature en couleurs sur fond d'or, représentant an sujet 
tiré du livre lui-même. Toutes ont été effacées au grattoir, à 
l'exception de cinq en têté des 2«, 4% 6V 40* et 16* livres. Celles-ci 
représentent : la première une troupe de Croisés partant pour la 
Palestine ; — la seconde, V Ambassade des habitants (TEdésse auprès 
de Beaudoit ; — la troisième, la Prise d’Antioche; — la quatrième, 
le Couronnement de E audoini — la cinquième, un Combat entre 
les Croisés et lés Sarrasins. 

Sur Guillaume de Tyr , les traductions de son livre , qui ont 
précédé celles de Gabriêl du Préau, et les continuations , voyez 
Michaud, Histoire des Croisades , bibliographie, livré I er , pages 
454 et suivantes , — Histoire littéraire de la France, tome XIV , 
pages 582 et suivantes, où pn attribue la plus connue de ces tra- 
ductions, sur l'autorité deDucange, à Hugues Plagon — Collection des 
Mémoires de M. Guizot , préface du tome xix*.— P a cuit Paris, 
les Manuscrits français , tome i, p. 84 ; — et le Catalogue déjà cité, 
éP Amiens, page 425. ... 

Ut. Les anciennes estoires dieat que Erades qui moult fu bout 

9 . 
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tfttfifcns fcovernà l'étopirC die ftotne ;mis en «on iémpi Maho- 
met avait je esté qui î a «sage au dcàMe, et H Bit entendant 
que il estoit prophète envoies de Damedieu. 

Exr. Châpitbe Coiftfsxtèàaf lira ;« Apnèi là ihort dou conte 
Rlchart de Cornouailles frère li Roi dÉngléterre qui avoit esté 
rois dÀllemaigne, H rois Philippe de France vint à Lions avant 
le concile por avoir parlement au pape. . . 



—Et se terminant par : 

« A ce concHé furent cofcdàmpnêtfe ét abattes tonds les powfesfô 
religions qui avoient este constrovees et establies puis leconcÜe 
dou Lantran, pour ensi qu'ils poisent demorer en lenr re- 
. ligion. ; THlii 

Omgiije, St.-Bertin. 219. 

v tirai awcik*. Histoire de h Gu$m Sainte. i ,v ^ 

==. • ■' 

: ■ - 

T2.*VBistoini <«t Cbrontqüës géàèrslÿs d pÉr^MUèrss |» b 
Prinoe ti "de la Eèlgîqae.— De leurs différentes pisnasby 



de leurs monastères et abbayes.— Antiquités, 
ÎKtârrfc ét Coutumes , etc. 



':yS ûai» 4 



1* SOURCES M CETTE 

4 j I» COARTESh, «DIPLÔMES, ït AtJÏRfeS TFtktM 

«érotià tbir. 

lié. Inventaire chronologique deschartoS MS4tàtafe 
comtes o’ A rtois, dépotée* à Àrrat , dreêeë^in't^rf 
■ -(Tune ordonnance rayait ‘ du 11 fivriet 1788, TjL 
&Hkfrcry,‘de V4e4àimit dt Èetànfon, gardé dé» 

, . i/ dit aneMntcMntet de Flandre A Lille.— Tome i**!.,. 

Ifn-jfWfo.—Tapser.— Copié en 1833 sur l’original ■mtmm.'Q) 
'ÔtfdefroM, déposé eux archives de la préfecture duPas-de- 
'€à!als, que M. 'de ïaïléyrând , alors préfet du département, «a 
kiWi Voulu CoUimtmiquèr.— XtX* sîedle. * v 



Les chartes inventoriées on plutôt analysées dans ce premier ro- 
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1 traie soa^ap nombre de 927 , comprenant la période de 1402 à 
4287. Elles sont presque toutes en latin. L’ouvrUge est terminé par 
deux tables» rédigées avec un soin minutieux : Tüoe est la tMè gé- 
nérale des matières ; Pautre^ la table des «tomé des personnes. 

En tête de l'ouvrage est unè copie de» lettres pàtéilta par les- 
quelles Godefroid a été chargé de é* twtvaH j et dh âvertissfehiébt 
dans lequel le savant diplomatiste fait cdtmattre l 4 utîtUé de sortfe- 
ceuil, la méthode qu'il a suivie» l’ëtatde$ archives des Comtés 
d’Artois au moment où il en a pris possession» et les tràvàUi du 
même genre antérieurs eut siens. 

i Cét avertissement a été imprimé page 433 et suivantes de tome 
l* r (2a série) > des Arehitès histori ques et littéraires dü nord de ta 
France et du midi de la Belgique > publiées à Yaléneteunes par 
Wdi Aimé Leroy, bibliothécaire , et Arthur ftinaét , dé là Société 
des Antiquaires de France » ftvéé ttd avant-propos de M. Arthur 
Binéui 7 et des notes de M.'Dofeitefle, de Calais , dont lé nom bién 
oounn. dès amis de l’histoire de nos contrées est une garantie 
d’exactitude. 

i. Ces notes nous apprennent que le 2* volume de cet inventaire , 
presque entièrement achevé , existait entre les mains deM. Charles 
Gode froid» fils de hauteur , propriétaire à Lille» qui a hérité des 
goûts et de la profonde érudition de ses ancêtres; que le savant 
archiviste du ndrd » M. Lèglay , en a composé les tables, et a fait 
exécuter du tout née copie qu’il devait transmettre à M. le préfet 
du Pas-de-Calais. Il est à désirer qu’une copie de ce second vo- 
lume soit àussi exécutée pour la bibliothèque. 

Le travail de Godefroid est continué, suivant le vœu exprimé 
par lé conseil général du Pas-de-Calais , par l’archiviste actuel 
du département, M* Gouiit. Le conseil général s’honorerait beau- 
coup et donnerait un utile exemple s’il prenait aussi des mesures 
pMr la rédaction n l’impréssion des inventaires des riches archives 
déposées à St.-Vaast, et des archives historiques des principales 
vidas dé son" ressort. 

OifttiOS. Copié pour U bibliothèque. 

144, Diplomate BurmuitA. 

Petit Vélin. — 180 feuillets —Écriture gothique du 

XtV« siècle, à longues lignes , belle, mais surchargée d’abré» 
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▼ûtioBf, avec intcrpoUtion» de pages en écriture dès JtVt, XŸP 

et xm siècles. 

La collection formée par le premier copiste ne renfermait que ta' 
transcription de 378 chartes et diplômes rangés malheureusement 
sans ordre de temps ni de lieux, et tous en latin dés un* et 
xm* siècles. Plus tard on profita des portions de parchemin non' 
employées pour y interpoler soit de< chartes de* «es siècles omises 
par le copiste, soit des diartes et dip’éaaes d'une date postérieure. ) 
La première de ces pièces annexées est latine et a pour titré ; 
Lit fer e fioma»i cardinalis de ex puis ont monachantmabhtoceœ* 
nobio La subscription est : date apudMerinenses (ThérOuann*) n. 
Kal. septemb'is. L’indication de l'année est omise ;• mais elle a été 
remplacée en marge par cette note i Ttmpore Johmnis Terni de 
lpra % c'est-à-dire dans les dernières années du xil*, ou premières du 
Xlllesiècle, Jean de Ypres ayant gouverné St.-lterlin de 1480 â4230. 

On sait que le désordre de la cohabitatjpn des religieux des denr 
sexes, que celte lettre avait pour but de faire cesser, était àicette 
époque commun à presque tous les monastères’ r ; 

Les autres pièces des feuillets limiaaires sont: une transaction 
en français du 42 avril 4334, entre labbé de St.-B*rtin et les mayeurs 
etéchevinsde St .-Orner, sur quelques droits litigieux de vicinalité;— 
une charte de Philippe d'Alsace, comte de Flandres, de 4475, opé- 
rant entre St .-Bertin et la ville de St .-O ner le partage de marais 
et pâturages auxquels chacun deux prétendait droit;— et divers 
titres de confirmation de celle charte. 

Quant aux pièces originairement transcrites, une table placée 
au commencement du manuscrit ancien en facilite la recherche et 
diminue un peu l'inconvénient de leur péle-mèic. Les pièces inter- 
polées da is l'intérieur du volume ne m'ont para offrir aucun in- 
térêt rj'en excepte un Traite de la Juridiction de St.-Bertin* fait au 
temps de l’abbé Henry des Condescure , c’est-à-dire de 4344 a 4 554, 
qui occupe trois feuillets et demi. 

Tous ces titres auront été probablement transcrits par Charles 
de White, le dernier archiviste de St.-Bertin, mort en 4807 à l'âge 
de 61 ans, dans son grand cartulaire de cette abbaye , en 40 vol. 
in-folio, conservé à la bibliothèque deSt:-Omer sous le N» 803 fl 

<*)* Voir U catalogue partiel de« mi. de la bibliothèque de St-Omer, par Si. tt. Piaae 
_LÜle, iSfa iarSo., page 77. 
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Cependant M. Mone a copié sar notre manuscrit une charte dé 
HaqieHn >: comte de Surrey , de Tannée \ 189, N° 425 , contenant do- 
nation de droits féodaux au profit de 1 abbaye de St. -Berlin, qu'il 
n’avait pas trouvée dans le vaste recueil de de White. 

. Toutes les pièces de notre ms. ont été datées en marge de la 
main de Tuu des bibl othécaires de St.-Bertin. La plus ancienne est 
de 1056 Elle n est cependant transcrite que soas le N a 5. La pre- 
mière en ordre étant de 1 190, on en a conclu, par erreur, qu’elle 
était aussi la première, en date de notre recueil. —(Voyez Bulletin 
de la Société de lllistoire de France , tome II, page 127.) 

Au verso du dernier feuillet : 

Hic liber pertinct ad monasterium Su Bertini Audomarcnsis 
Dioccsis, 4537„~Hunc ex integro legi (sans signature).— Con- 
cordat cum original i. 

MANUSCRIT PRIMITIF : 

If. Table. I. PaiMPros Cornet FlanUrie de immunüate noitre 
a thcloneo per totem Flundriam. 

Exr. D'une lettre d'Adam, évêque de Thérouanne, d'octobre 
1223. Sepe... eliam Baldus et us or tua et filii fide intuspo - 
fit a td iptum te tervalurot jura verint, Actum anno D. 
M. ce. xxili. mente oeteirit . 

OaiciHE. St.-Bertin. 724. 

Txtbb ARCtEK. Le même. 



CHRONIQUES BT HIBTOIBEA. 



145. Akdreæ Sylvii (Dubois) de Gettii et euceseione regum 
françorum , cum Willelmi Anderncmis Abbati» conti* 
nuaiionit initio fragments. 

In folio. Vélin. — 53 feuillets.— Ecriture gothique du XIV» 
siècle, sans ornements. 

La chronique d’André Syl vins est divisée en trois livres : un pour 
chaque race des rois dont il décrit succinctement l'histoire, eu y mêlant 
tout ce qu’il a pu apprendre touchant l’histoire ecclésiastique et ci- 
vile delà Flandre, de l’Artois, et des autres provinces des Pays-Bas. 
Comme tous les chroniqueurs de son temps il fait remonter l’his- 
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Mire dt France à Priant ; il l'a continuée jusqu'en 4114 , année it 
partir de laquelle on suit la chronique de Guillaume d’Andres, 
qui conduit les faits jusqu en 4254. 

L'œuvre d'André SiWiusest dédiée à Pierre I« f , évêque d’Arras, 
de 4 484 à 4203. Dans l'épitre dédieatoire qui sert de préface Tau- 
tour a la modestie d'avertir qu'il s’est beaucoup aidé îles chroniques 
de Grégoire de Tours et de Sigebert de Gemhlours. t\ fait l’ék>ge de 
ses prédécesseurs, qui ont, ditdl, écrit les annules du monde depuis 
son origine jusqu’à leur temps ; Jules Lafricain, Eusèbe, St.-Jérôme, 
St.-Prosper, Orose , Lidore, Bcde , Sigebert, etc.; et déclare que ce 
n'est que pour obéir aux ordres de son évêque que lui, pauper lUfe- 
r attira, a o.é suivre leurs traces. 

Cette extrême modestie devait être , au xu* siècle , non moins 
qu'aujourd'hui , une preuve de capacité ; et en effet la chronique 
d'André Sylvius a long temps joui d'une grande réputation. 

Elle a été imprimée à Douai en 4625, par Raphaël de Beau- 
champs , religieux de Marchiennes * sous le titre de : Historiœ fran - 
co-merovingiœ synopsis, en un volume in-4”, grossi de commen- 
taires et d'appendices dont tous* les critiques blâment singulièrement 
HnUtile longueur.— Voyez la Bib iographie Douaisienne de M. Du- 
thilleul.— On trouve aussi presque tout sont troisième ljvre par 
fragments dans la collection des historiens de France, tome X, 
page 289,— tome Xï, page 564,— tome XIII, page 419 à 425. 

La chronique de Guillaume d'Àndres est également imprimée, 
par fragments dans ce vaste recueil ; mais on la trouve en entier, 
ce qui vaut mieux, dans le Spicilège de d'Achéry, édition de 4725, 
tome II, pages 784 et suivantes- 

Sur André Sylviw m Dubois, successivement moine d’Anchih èt 
prieur 4é Mairchieimes, et sur Guillaume d'Andres, voyez : Préface 
du tome XIII de la Collection des historiens des Gaules, page 41. — 
Histoire littéraire de la France , tome XV, pages W à 89; — tome 
XVIII, page 1 51 . 

En tête de la continuation de Guillaume d André* et par forme 
de renvoi cette note : 

Hînc incipit Bn. Willelmus Àndernensia abbas ad Àrdreara 
urbem, in corailalp GliUnensi, higterôm synopsim Andreae Sy lvii 
; Hardanencis interpçlare et ad sua tempera perducerc. 
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Ceibso^qük d’An&r£ Sylviüs. 

I«. Ptxntio seqveiïtis omis. Domino pâtre et tanetittimo ' 
Petto veneraêili Atreéatenei eeeiseie episeope fratet Andrea» * 

etc 

}???• A F iris iliùetribu» Sigero viddioet atquo Gaitero annuen • 
te (?) et concédant» Gerardo Gamerœnti tfieoopo* 

Continuation de Guillaume d’Andres. 

In. Anne xxxi Phitippi Régi» FPiUetmu» rex Anglorûnp. 

Ex?. Phitippus Rew prancorum ante die» nativitati» demi ni- 
m in franctam venit eupiditate duetu» Flandrien i accu» 
pandi : oujue maxima par». 

146. Chabtülarium Folcüini. 

Petit in-folio^ r Vélin. — 61 feuillets. — «• Ecriture ordinaire de, 
la ûn du XII* siècle, (*) sans autres ornements qu'une lettre initiale 
\ en grisailles et la âgure des sceaux joints aux chartes transcrites 
dans le texte. 

Çien que portant le titre de Çhart\Uarii»m x qn’il n'est pim 

\ 



(*) M. Guirard indique, page 5, pour âge de notre ms., te comment 
cernent du XII* siècle. Nous croyons que c’est par inadvertance; car sa 
date est visiblement écrite dans la Hste des abbés qui le précédé, et qui 
depuis St.-Bertin jusqu’à Jean III d’Ypres , abbé de 1486 à 4236 , est 
d'une mime mat», ainsi que le fait d’ailleurs remarquer une note de la 
page 13 de l’édition de M. Guérard. Lfs ressemblances d’écriture ne 
permettent pas de douter que cette piaiu no soit celle du copiste même 
du manuscrit. C’est donc sous le gouvernement de Jean III, ç’est-à-dire 
au plus têt dans les dernières années du XIl? siècle, qu’il faut placer 
fa date de sa composition. Cette remarque est confirmée par celte autre 
que le transcripteur de la liste des abbés, qui écrit tous les noms accom- 
pagnés du mot abbae , celui de St.-Bertin excepté , en lettres minut- 
ent** , alternativement rouges et noires, écrit en lettres majuscules 
bleues et rouges, avec une initiale en or, les noms des abbés Lion et 
Jxa* p’YrAfs , ainsi que le mot dbba» qui les suit; distinction qui a 
quelque objet et semble indiquer que le copiste, entré jeune dans 
l’abbaye «oui le gouvernement de Léon , écrivait sous celui de Je» 
d’Ypres. 
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possible de changer, parce qu’il est connu et cité partout sou§ ce 
nom, notre manuscrit renferme une véritable chronique de l’abbaye 
de St.-Bertin, intéressante même pour l'histoire générale de la 
France. -y 

Ace titre elle vient d’être publiée par M.GuÉRAnD,de]’lnstitnt, 
aidé des notes de feu M le marquis Le Ver et de la collaboration de 
B1M. Auguste Leprevot, Claude et Géraud, dans la Collection des 
documents inédits de VIHstoirede France. Comme on le pense bien, 
l’éditeur a, dans sa préface de lxxxi pages, donné sur la compo. 
sition matérielle du manuscrit , sur son auteur, sa valeur histo- 
rique, les continuations qui en ont été faites par l'abbé Simon et 
par un anonyme , les renseignements les plus précis. Il suffit de 
renvoyer à ce travail, qui est complet. 

Je ire bornerai à dire que celte chronique, composée en 961 par 
les ordres de 1 abbé Adalolphe, à qui elle est dtdiée, a pour auteur 
un moine du nom de Folcuin , qui parait avoir été le gardien des 
archives de l'abbaye , et qu’il ne faut pas confondre avec le Folcuin, 
abbé de Laubes, l'auteur de la vie de St.-Bertin, cataloguée sous 
notre N° 407. L'autographe de Folcuin, que le célèbre Mabiilon 
a vu, et sur lequel il a copié les chartes rapportées dans sa diploma- 
tique, pages 605 à 607, n’existe plus; ce qui rend notre ms. d’au- 
tant plus précieux : avant la publication de M, Guérard, il n’existait 
de notre chronique qu’une copie faile au XV e siècle, reposant à 
la bibliothèque de St.-Omer et renfermant les continuations que 
nous n’avons pas, et une copie faile en 1835 pour la bibliothèque 
du roi. ^ 

la. Nomma Abbatum hujus toci. 

Exr. 7n ftstivitote tancii Dertini irtmemitit .— ( La fin, ou 94® 
chapitre du livre 2 manque.) 

Oeigihe. St.-Bertin. 52. 

Titae akcie*. Le même. 

147. JoHANNIS IPERII CHRONICON SlVE BISTOR 1 A MONAS- 
TERU SANCTI BeRTINI. 

* Petit in-folio.— Vélin.— 425 feuillets.— Ecriture commune du 

# XVI* siècle, sans aucun ornement.— Quelques ' feuillets en pa- 
pier, interpolés an XVII® siècle pour remplacer des feuilleta 
égarés de la première copie* 




I 
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A la fin da texte et avant la table on lit : 

Hune libnim scripsit frater Bertinus Dampmm rfctfglonis - 
hujus monasterii, saccrdos et processus, orale pro eo ? 

La chronique d'Ipérius s'étend de 590 à 1294. Elle n'est pas ex- 
clusivement consacrée, comme le pourrait faire penser son titre, à 
l'histoire de l'abbaye de St.- Bénin; elle fournit a i contraire des 
renseignements précieux sur l'histoire politique de la France et des 
Pays-Bas. A ce litre, et en dépit d:i manque de critique de son 
auteur , elle jouit d'une véritable célébrité. 

Les manuscrits de cette chronique sont fort nombreux. Elle a 
été imprimée in-e.rtenso au tome m de Thésaurus novvs anecdo - 
forum de Don Marlène, pages 442 à 775 et par fragments , tomes 
vu, x, xi, xiii et xviii du Recueil des Historiens de France. 

Sur Jean Y, 58 e abbé de St.-Berlin, surnommé Ipérius, du nom 
de la ville (Ypres), où il naquit, voyez le recueil cité, préface da 
tome xviii, page 20,— la Biographie de la ville de St. -Orner, par 
H. Piers, bibliothécaire, pages 45 et suivantes,— et M. Guérard , 
préface du cartulaire de St.-Bertin, page xx. ^ 

In. Chroiiiea sive hxjstoria monasterii saneti Bertini . Prologue 
primus est recommandât io saitctorum Audomari et Birtini. 
In nomine P, et F. cl S. S. Mis sis in orbem. 

Ex P. Per Dominum Jacotum JB arinorum episcopum eonseeratme . 
Origine* St.-Bertin. 629. 

Titre ancien. Le même. 



1*8. LAMBEBTI AbDEHSIS HISTOR1A COMITÜM GHISNEKSIUH. 

Petit in- folio . — Papier. — 412 feuillets.— XVIII* siècle. 

C’est une copie faite en 1745 par M. Louis Fort, alors curé 
d'Ardres. Elle est d’une écriture ordinaire, mais parfaitement nette 
et bien lisible. Malheureusement le manuscrit a considérablement 
souffert de l'humidité qui a rongé la marge de tons les feuillets ; et 
ce n'est qu'avec beaucoup de peine que le relieur est parvenu à 
sauver les débris de quelques-uns d'entre eux. 

Notre manuscrit ne renferme rien de plus que tous les manuscrits 
connus de cette chronique et s'arrête comme les plus complets à 
ces mots du 154* chapitre : Insurrexit igitur omnis GhimenHum 
exercitus populus , qüasivir unüs in miseros Mercariticos (habitants 
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de Marquise on de Mark) d ri gtrifl t* iptis it, Après ee$ mois 
le copier ajoute : Quçdam hic desiderantur qum nulliH inveniri 
potui. — Ideo kçtorem deprecor desiderata mihi non imputare. 

On ne sait rien de la vie de Lambert cPArdres; on croit qu’il 
^tait prêtre et curé d’Ardres , dont le nom lui est resté. Il a dédié 
son livre à Arnoult 11% qui fut comte de Gulnes de 4206 à 4229, 
et c’est dans cet intervalle que l'on suppose qu’il a cessé de vivre. 

Sa chronique se divise en deux parties : la première des pre- 
miers comtes de Gulnes à Baudouin II; la seconde , continuant le 
récit des actions de Baudouin, mais reprenant toute l'histoire de la 
maison d’Ardres, à l’occasion de son mariage avec l’héritière de. 
cette maison en i 179. 

La chronique de Lambert est imprimée par fragments dans 
Y Histoire des Comtes de G tifii es, d'André Duchesne, et dans les 
volumes xi, xm et xvm du Recueil des Historiens de France . 

Sur Lambert d’Ardres voyez : Recueil des Historiens de France , 
tome xi, préface, page 79, et imp. Histoire littéraire de la Françe\ 
tome x vi% pages 528 et suiv. (Article de M. Daunoq.) 

If. Inoipit jmUogut Aedùtmt cocUàœ («toO Lioot familinrio, 
Ex*. Bl ti quid in ipsdi 
Obigihe. Société Littéraire d'Arras. 

Tuai akchsk. Le même. 



149. Le livre des véritables histoires des nobles 

PRINCES DE HeNAU, EXTRAITES DE MAISTRE JACQUES 
DE GüTSE ,— tomes V* et 3*. 

In- folio,— Vélin. — 2 volumes, ayant ensemble 514 feuillets.— 
Belle et forte écriture du XV« siècle, à deux colonnes.— Initiales 
en couleur rehaussées d'or. — Miniatures pagina les. 

Les deux volumes sont ornés de 66 miniatures , cjpnt quelques- 
unes occupent toute une moitié de feuillet . et dont le sujet , à 
l’exception de deux qui représentent l’auteur ou le copiste exé- 
cutant son travail , est toujours empruntée chapitre môme qui 
ks suit. Il y en avait 67, mais quelque amateur en a enlevé une, et 
avec elle 4e texte écrit à son verso. — Ces peintures représentent de* 
hataiües de guerriers de diverses époques , tous néanmoins cou- 
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«mm.: 

WUdeVanwre des chevaliers du XV. siècle;— des VOun* m,*+ 
des sjégee^Hjea çoncüea assemblée,— des destructions oa des téta* 
Wiwewept# d'églises et de couvents; ou un mot tons les faits pm* 
ripou* deTbistoire rapportés par le chroniqueur. Elles ont un né* 
rite qui a dû être rarement surpassé* Les principales de ees minia* 
îqres soot entourées d’un encadrement d'arabesques d oue grande 
légèreté , qui couvre les maries du feuillet entier : rites sont* 
remarquable* qu'on ne peut hésiter à les attribuer à Lun des plus 
" célèbres peintres de l'époque, peut-être à Hemmding hii-méme, 
comme celles de l'exemplaire de la bibliothèque de Bourgogne.— 
(Voirie Répertoire méthodique des mss. de cette bibliothèque, 
par M* Marchai, deuxième partie, page 485.) . 

Dana la première lettre du prologue du translateur sont les armes 
de la maison de Créquy . 

Jacques de Guyse et sa chronique do Hainaut sont Uop connus 
depuis la publication du beau travail de M. de Fortia d'Urban , 
pour qu'il puisse être utile de détendre beaucoup à leur sujet. 

Personne n'ignore que Jacques de Guyse , moine franciscain, né à 
Mons et mort à Valenciennes le 6 février 4399 , après avoir professé 
pendant vingt-cinq ans la théologie , la philosophie et les mathéma • 
tiques dans différentes maisons de son ordre, consacra les dernières 
années de sa vie à écrire en latin cette immense chronique de l'an 
du monde 2783 à 4244 après J.-C. 

Moins de cinquante ans après sa mort , c’està-dhre en 4446, 
le comte de Flandres, PhiJippe-fe-Bon , à la sollicitation de Simon 
Nodtart, son conseiller, en fît faire une traduction en langue fran- 
çaise, par Jean Wading. nommé par d'autres Jacques Leesabé , qui 
du reste a eu la modestie de ne pas se nommer dans son livre. 

Ces détails se lisent dans le prologue même du translateur , qui 
a fait précéder le texte de Jacques de Guyse de : Colaci&ns et pro- 
logue , avec aulcuns argumens et solucions , qui très-bien serviront 
à Vesdairchissemeut et entendement de V oeuvre. — Cette traduction 
est celle de notre manuscrit. 

Probablement rajeunie elle a été publiée à Paris en 4554 et 4532, 
en 3 vol. in-fo! I „ sous le titre de : Les illustrations de la Gaule 
Belgique et antiqxdtès du pays du Hainaut. 

Malheureusement nous n'avorts que les tomes i, r et 5* , c’est-à- 
dire (es livrés 4 à t el 45 à 21 inclusivement : le second volume 
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manque. A en Juger par l'ordre des numéros Fabtüfe de$t.*Bert!ù 
ne le possédait pas non plus.— S’il a été détruk , c'est une grande 
perle : s'il existe encore quelque part on devrait ii tout prix le réunir 
aux deux que nous possédons, pour ne pas laisser incomplet uüükP 
miment aussi remarquable de calligraphie. 

Je dois faire remarquer ici qe les titres extérieurs de noire ma- 
nuscrit étant ; tome il et tomem, toutes les personnes qui s'en sont 
occupées ont écrit que le premier volume nous manquait , tandis 
que c'est en réalité le second. — (Voyez Bulletin de la Société de 
V Histoire de France, tome II, page 427.) 

Sur Jacques de Guyse , voir Bayle, dictionnaire historique et 
critique, — Foppens, bibliotheca Bdgica , tome 1 er , page 5 15,— la 
Biographie universelle,— l'ouvrage de M. Fortia dtJrban, et les 
Etudes sur VHistoire du Hainaut, de Jacques de Guyse , par M. 
J .-M.-G. Benezech, Valenciennes, 4839, in-8®. 

i** Volume, 

la. Sy après sensu it le livre des admirables histoires des nobles 
princes de Henan, et prime le prologue du translateur et le 
premier chapitre.— Pour ee que toute créature déraisonnable 
entendement.— Texte. Au temps que Laomodon..». 

Exr. Et ainsy fine le 7 • livre , à la louenge de nostre Seigneur 

J.-C. Aube. 

3® Volume. 

II. S’ensieut la table des chapitres du tiers volume et du i 5« 
livre de» nobles comtes de Hénau. 

Exp. (Mort de Jeanne de Flandres, épouse de Thomas de Savoie). 
—Et fu très noblement ensevelie ou mounastère de Marquettes 
cnipres Ferrand son premier mari, en l*an de Nostre Seigneur 
nul deux cent quarante et quatre. — Dieu lui soit propice à 
son âme ! Amkh. 

Fin du tiers volume des histoires des nobles princes do 
H en au . Deo Gratias. 

Obigihe. St.-Bertin. 215. 216. 

Titbb abcieh. Histoire du Hainault, tomes II et III. 



150. Mémoires de Jehan Lefebvre, dit Toison d’Ob, 
. SEIGNEUR DE St.-ReMT. 

infolit. — Papier. — 383 feuilleta.»- Belle écriture gothique 



Digitized by 



Google 




mtrama*K 



m 



-, . tlhragée.de la fin du XVfr jtfdc, faetlfdcet Blabla. — tm 
marges un peu tachées d'humidité* • . t >'. 

Cerolnme a étë jü$qfi*â te joar catalogué sous lé nônrde Mono- 
trelet, comme l'indiquait, en effet, son titre extërieur.II né renferme 
néanmoins que les mémoires de Jean Lefevre (ditTùÜon d'Or, 
parce qu’il fut le premier roi d'arrhes de cet ordre) , conseiller et 
héraut du duc dè Bourgogne , comte de Flandres, Phihppele-Bon; 
seigneur dcSt/fteray/de la :Vhcqtièrie r d'Avesnes et de Morieube» 
compie il nous lapprend tfès-cpaiptoisarmnentdans soûjwologue ; 
Hé. à Abbeyille sqjyant Salazar (Histoire de l'Qrdtede la Toison 
tfOr. tome n, page 637, et décédé eq.4468), : , . 

Ces mémoires devaient comprendre , dans le dessein de leur au- 
teur, qui décrit en termes exprès en son premier chapitre, tout 
l'intervalle de 4407 à 4460 ; mais les manuscrits les phi' complets, 
elle nôtre est du nombré, ne Sont qoec jusqu'au O mars 4436 ; c'est- 
à-dire jusq Vaux négociations de Pluf ippèn^#-Bon avec la bourgeoisie 
de Gand, dont il conduisit la mifiée att siège de Cala», après sà 
paix célèbre, dited Arnls, qveede roi d&.Feance Charles VII. 

Il ést probable que Lefebvre de St.-Remy tfa jamais accompli 
son desseih d'écrire I histoire dé sèn temps jusqu'en 4460* puisque 
nulle part on n’a trouvé tracé de cette suite annoncée* 

. Ce que nous en possédons est divisé en 490 chapitres , non com : 
pris le prqlogue et la table. 

Les mémoires de Lefebvre de St-Remy ont été imprimés en 
partie par le Laboureur, tome h de son histoire de Charles VI, 
Paris, 4663* in-folio, et en entier , et tels que les donne notre ma* 
miser it, par M. Buchon, dans sa Collection des Chroniques natio- 
nales françaises , XV* siècle, tomes vu et vin ûe Monstrelet.— 
Voyez en outre, sur Lefebvre de St.-Remy, M. Louandke, Bio- 
graphie de la ville d* Abbeville, in 4829, page 496. 

Notre ms., plus complet que celui dé la bibliothèque du roi, 
puisque M. Buchon n'a pu achever l’ouvrage qu'à l'aide d'un 
aut e ms. de la bibliothèque de M. le marquis Le Ver, a appartenu 
à Eustache de Croy , comte de Rœulx et du St. -Empire , seigneur 
de Beanrain, gouverneur de Lille, Douai et Orcbies, mort le 9 
septembre 4653. De cette famille il a passé à la Société Littéraire 
d’Arras, d'où il est venu à la bibliothèque de Boulogne. 
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t I Mb! Lé prologue des* mémoires et recueillait par noble homme 
Jehan, seigneur de Saint Ectoy. 

Que ; voue, le veuillez ayoir enyostre recommandation et 
vfT ( { princeté. Amen,. t . 

v Or^gue. Société Littéraire 4’ Arras. 

Titre an use. Il %t Loir t de. Monstreifit» 

lSl.CoftRESPONDANCË DÉ M. LtrEBVRl gOttYAL, « 01 ** 

, miltor aupariumnt <d» ftandnt, aveg MM. de Cha- 
1 ■ MILLaED ET Voistff. minittret ie tü yuertt , depuii i 

Vannèt 1706 jaiqritn i712 tnchnivemnt. 

Petit »n-â».— Papier. —45 pages. — Ecriture commune du 

XVIII. siècle. * ' 

- ■ *• • ■ • • ... ! 

Ct n’est pas, comme l’annonce le titre, la correspondance même 
delL Lerctbrre d^Orral «prise trouverait sans doute aux archives 
de la guerre; mais une analyse de cette correspondance et one notice 
des services rendus pai^son autéur pendant tout le cours de la 
guerre de 1706 à 1712, principalement pendant les sièges de Lille 
et de Tournay. On lui attribue plusieurs plans, dont l’adoption au- 
rait prévenu la prise de Lille : et c’est à loi que l’on fait honneur 
du plan que Yillars exécuta pour la reprise de Denain. Voltaire a 
mentionné le nom de M. Lefebvre d’Orval au chapitre xxiij de 
son siècle de Louis XIV. Notre ms. rectifie ce qu’il en dit, en éta- 
blissant que depuis long -temps il présentait ses plans A M. 
de Vttlafs , &afcs âvoit besoita d’un tiers pour communiquer arec lui» 
In. Correspondance de M. Lefebvre d’Orval, ete. S’il est rare 
de rencontrer un homme prêt à entreprendre dés choses diffi- 
ciles dônt il n’est pto chargé...» 
c Pour communiquer avec lui. 

Obigine. Société Littéruirè ttArrâ*. 
i ■ Titre ancien. Nuh Pas Catalogué. 

i : • 
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▼ZI. — Birtoire générale de* IPayi-ttà», — de. Flandre*, — d, 
l'Artois., et antre* provinces limitrophe*. 

i52. Histoire des causes de la désunion, révolte et 
altérations des Pavs~Ba||| par Renon} de France, 
•eigneur de Noyellee, président £ Artois. 

Quatre p*H*e» reliée* ta 4eu A v»l«p>ë* pa|«a 

—Papier. — Mauvaise dcritow cursive da ctonraeocement du 
•XVîb siéfcie.— Un peu ttché d'humidité. 

Ce manuscrit est l'autographe même dé Renom de France , son 
travail primitif, comme l'indiquent les nombreuses ratures et les 
renvois dont il est surchargé. 

Renom on Raymond de France , fils (le Jérôme de France , qui 
fut président du conseil provincial d'Artois du 34 juillet 4888 un 
41 juillet 1005, est né à Douai. R était maître des requêtes et con- 
seiller au grand conseil de Malines lorsqu’il fut nommé, le 4" oc- 
tobre 1603, président du conseil provincial d’ Artois, en rempla- 
'Cetoeht de son pèrfe , décédé deux mois auparavant. ïi occupé 
• ce poste jusqu'au 24 avril 4622, qu’a tot appelé à présider le gr and 
conseil de Matines. Il mourut dans cette ville le 24 octobre 4628— t 
‘Christophe de France, le second de ses fib, occupa le siège épiscopal 
de St.-Omer de 4635 à 1659. 

fe trouve ces renseignements biographiques dans tes Ephèmi- 
■rtdes kütofiqotsde 4a vük de Douai , &• édftien, fa-ifc. —D ouai, 
DW-egnauttrart, 4828, par M Dieu vio, cemcifer à la cour roÿale. 
M. Plouvin ne drame pas d'autres détails « parait ne pas «voir 
«Omni 4’Otmage deM.de France, bien qu’il ak été oatalognépar 
Fetret dè FoBteUe, le continuateur de (a hibüethèqae dellHistoira 
tteFrancedupère Lek»g,sousieN° 89344 ^mflhuaowte), cq nme tm 
posant Aux archives de la Société Littéraire d’ Aurai. U «St Vrai que 
l'on y dot me à l'auteur te quaiiiicathai de président de nette société, 
Men qe’elle niutéaé feodée et reconnue qoe M43 mai 4T38, etqm 
cette erreur a pu faire penser an savant magistrat qu’a s'agirait 
daoaoet article d’un autre de France que celui qu'il « fait £gurer 
dans sa biographie ■ 
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C’est dans le cours des premières années de sa présidence d'Ar- 
tois que M. de France éeriyit son histoire des troubles des Pays- 
Bas, c'est-à-dire de 4606 à 4615, comme l'indique une lettre du 
23 août 1615 , que je trouve jointe à notre manuscrit , et que l'au- 
teur écrivait à un clianoine -d'Arras , à qui il avait soumis son 
travail. J'y lis ce passage : 

« Quant à mon histoire j'ai eu nécessité de brouiller ma deuxième 

• partie , à cause des temps de malheurs qu'elle traite. Je vous 

• prie regarder les traces et renvois pour vous appaiser et prendre 

• ce travail à vostre loysiret quommodité seulement; car S. A. 

• n'aura pas achevé si tost sa première partie. » 

La première partie commence à la cession des Pays-Bas par 
jCbaries-Quint à son fils Philippe II, dans rassemblée des États- 
Généraux de Bruxelles, du 25 octobre 1555, et va jusqu'à l'arrivée 
du duc d’Albe en 1567. Elle a 46 chapitres. 

La deuxième partie f divisée en 45 chapitres, se termine au mois 
deLun4576. 

La troisième, divisée en 49 chapitres, s'arrête à la mort de dom 
Juan d' Autriche , arrivée le 1 er octobre 4 578. 

La quatrième , en 46 chapitres, va jusqu'au commencement de 
l'année 4589, à l'assemblée des Etats-Généraux d'Anvers, qui, sons 
1 influence du prince d'Orange, déclarèrent le roi d'Espagne , Phi- 
lippe II , déchu de la souveraineté des Pays-Bas , et appelèrent à le * 
remplacer François de Valois, duc d'Anjon, frère unique du roi 
de France Henri III. 

Une cinquième partie, qni ne se trouve pas dans l'original , mais 
que nous possédons dans la copie cataloguée sous le numéro soir 
vant, conduit l’histoire jusqu’à la mort du duc de Parme, à St- 
Vaast d' Arras , en 4592. Elle est divisée en 54 chapitres. 

. Renom de France tient pour les Flamands contre lesEspagnob 
et juge très-sévèrement le dnc d'Albe ; mais en bon catholique il ne 
trouve pas assez d'anathémes contre le priuce d'Orange, qu'il 
accuse de tous les maux dont sonffralt son pays. Aussi , tandis qu'il 
pleure la mort du comte d'Egmont, va t-il jusqu'à exalter l'assassin 
fanatique do prince d'Orange. L'esprit de son livre est tont entier 
dans ces debx traits. 

La cinquième partie, dont nous n'avons pas l'original , se trouve 
probablement à Malines. 



Digitized by 



. y Google 




HISTOIRE. 



145 



La (Commission royale d'histoire de Bruxelles' a été satsie**, il y 
a peu d’années , par l’un de ses membres , de la proposition de pu- 
blier l'ouvrage de Renom de France , dans la Collection des docu- 
ments inédits de l'histoire de la Belgique , d'après le ms. de 
la bibliothèque de Bourgogne.— (Répertoire de M. Marchai, 2, 257.) 
—Je ne crois pas qu'il y ait été donné suite. 

Notre manuscrit a appartenu à M. Ansart de Mouy qui , en 
4755, en fit don à la Société Littéraire d’Arras dont il était 
membre. 

la. A très haults et très puissants princes Albert et Isabelle 
(Clara Eugenia) Infants, etc.— Les provinces deîces Pays-Bas 
étoient par c y devant si splendides. — Texte. L’empereur 
Charles Cinquicsme. 

Exr. Que tous vrais amateurs et bons patriotes leur souhaitent. 

Ohigies. Société Littéraire d'Arras. 

Tube ÂirciEff. Troubles des Pays-Bas. 



153. Histoire des causes de la désunion, révoltes et 

altération des Pays-Bas, par M. Renom de 
France. 

Cinq parties reliées en 2 volumes, petit in-/o, ayant ensemble 
552 feuillets, de deux écritures différentes. — XVIII* siècle. — 
Papier. 

C'est la copie de l'ouvrage précédent; et c» ne peut être que par 
un défaut étrange d'attention qu'on L'a considérée comme un ou- 
vrage différent. 

Ce ms. a appartenu à M. d'Artus qui le donna en 4741 à la 
Société Littéraire d'Arras dont il faisait partie. 

In. A très- haults, etc. 

Exr. Au rèdrés des affaires et pacification des troubles. 

Ôbigihe. Société Littéraire d'Arras. 

Titbb ai*. cie». Histoire de la Révolution des Pays-Bas. 

154. Pièces du Procès crlminel du comte d'Egmont. 

f*»-/®.— 34 feuillets. — Écriture cursive du XVlüf siècle. 

U renferme la protestation du comte d'Ègmont, ses défense^, la 

10 . 







*46 

8«pt#tt£ dii dqc d’AltedaijwB#^,(et4ije|||ie teWBto*prH 
U mwrir } 90 roi d’Esp#gne , do 5 4u m#ipe mois. 

' IH, Protest qije ü?t»oq$«qr Ip&fate d’Efnaopt. ' 

Ejlp. Prest à mourir cp V 4e jqin £56$. 

OiUGUxfs. Société Littéraire 4’ Arras. 

Titre arcteh. Nul. 



VZXZ . •^•Histoire particulière de la proviaoe d’Artois. 



155. Mélanges historiques sua (4 provins P’ Artois. 

W ir) 

Portefeuille in-folio, renfermant neuf liasses, composées de 
47 pièces en papier, classées dans Pordre suivant. — (XVIIe et 
XVIII* siée.) 

4° Bibliothèque histo^iquï; ds V Artois. 

4. Extrait du tome n, pages 785, 854, 926, 4080 et 4428 de la 
BibliothecaBîbliothecgrum manuscripiorum dq père de Montfaucon; 
indicatif de mss., conceirout l’histoire d’Artpis,4*wrfMÿ& infolio. 

2. Notes sur le même sujet, recueillies en 1756 par ML. Pardûin, 
dans la bibliothèque de d’Aguesseau 4 pages i»-4o. 

& Extrait do catalogue des manuscrits de la bibliothèque de feu 
SI. le. chancelier d’Aguesseau Quille in-4». 

4. Analyse succincte, faite par M. Harduin , des Chroniques de 
iïland&$.et d’Artois , par Claude Doresmieux , Artésien; — I vol. 
in-fo., de 257 feuillets jr^et de la Chronique en vers de 4488 à 4524 
de Nicaise Ladam, Bethunois , qui se trouvaieqt daqs cettp biblio- 
thèque ; — 48 pa<ye.y in-4? f -r(V. N® 58,969 de la Bibliothèque histo- 
rique de la France , et les Archives hi?tyrkp)es f -r*%i série, 4, 485). 

5. Liste des auteurs à consulter ppqr J* dtoertaUon proposée 

par la Société Littéraire d’Arras, sur l’origine, la religion, les mœurs 
et les çpqtquptes des et les 4vé*etnei#s renwqqqhfess ar- 

rivés en Artois jusqu’à rétablissement de la monarchie firançoise; 

8 pages in-4 9 . 
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d'Artois , M. Eniàrd lie Glrandvaï;— 

6 pages in-fo. 

7. Préface mise ad tâte de la Collection , ëd 482 voîutàesïn-tolid, 
conservée à la bibliothèque du roi , des documents manuscrite 
concernant l’histoire de la Belgique , recoeiUis après la prise de 
Bruxelles en 4746, par H. Coorchelet d’Esnans-— Sur cette collec- 
tion voyez âne notice de M. Gachard , archiviste-général de la Bel- 
gique : Messager des Sciences et des Arts } 4866, pages 62 et Suiv.) 
—ta pages petit in-f*. 

8. Extraits die Journal de Trévoux , pour les mois de janvier, fé- 
vrier, mars, avril et mai 4741, renfermant des analyses d'ouvrages 
dont plusieurs intéressent rhistoire des Flandres et de l’Artois;— 

. 28 pages petit in-folio . 

6. Extraits de la bibliothèque germanique ou histoire littéraire 
de l'Allemagne et des pays du Nord.— Juillet, août et septembre 
4820;— 6 pages in-folio.— Sans intérêt. 

40» Extrait du Ÿoyage de deux Bénédictins delà congrégation 
de St.-Maur;— « f âges tn-fbüo. 

2° TOPOGRAPHIE BT STAnsnOn DB L’ARTOIS. 

44. liste dm foires d’Artois;— 4 pagein-foUo. 

42. Description de la rivière d’Attthi* (prObAbletncût par H. 
Desmareit);— 8 pages in-folio, fl 



<*) Cette description de là ritiéré d'Àdthfe a été écrite pottr la Sob- 
riété littériére d?Arras, en éxécùtîon d’âne délibération de 1742 qaî 
avait éhftrgé dnkcttn éé set membres de foire des recherches sur quel - 
qu’au des vfclâ, vUta# rt* oHoym et rieiéreê da poÿs «TArtoit. La 
liste des lieux sur lesquels devaient porter ces recherches avait été dressée 
avec indication, en regard, du nom de Fassocié qui devait y donner ses 
soins. Nous n’avons de cette liste que le fragment suivant : il a son in- 
térêt pour l’histoire littéraire. 

~k**ie4éée....***km , HL do QoeVaussaH.-HLxettB#? M» de 
Wismes.— A uuls , M. Stoapt* pont St. -Fouet. — AttMl, M» de 
Baupecourt. — Aobigkt, M. Harduin.— Auxi-lx-Châtbau m ......... 

— A vbsn es-le- Comte, MM. Deslions et Mayoul.— Axiouagi» 

MM. Galhault et Du repaire.— Av whbi, aHoy s, MM. Galhault, 



O 
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MANUSCRITS. 



43. Mémoire sur le rétablissement du canal de Béthune , jusqu'à 
la rivière de Lawe, et sur celui de cette rivière jusqu'à la Lys . 
Signé : —Conforme à V original que fai de M. Dupuy-Vaüban. (**) 
Arras, ce samedy 7 juillet 4 742, Le Comte du Mirabe^.. 

3° Antiquités Gallo-Romaines. 

44. Recherche et compilation de faits historiques concernant 
le pays des Atrebates et la ville d'Arras , tirées des auteurs qui 
ont écrit avant le règne de Clovis, par M. de Crépieul, 24 février 
4746; — 13 pages in-folio. 

45 à 49. Premier mémoire de M. Michel sur le Belgium de 
César, avec une addition: — Réflexions de M. Dumolard sur ce 
mémoire;— Réplique de M. Michel.— Lettre de M. Dumolard à M. 
Harduin, du 29 août 4 744 , contenant une réfutation de la réplique 
de M. Michel ;— 4 cahiers in-folio et un in-4°, d'ensemble 44 feuil- 
lets» 

La discussion porte exclusivement dans ces mémoires sur 
les limités du Belgium. Un seul , le dernier, est un auto- 
graphe ; les autres sont des copies souvent fautives. 

4® Antiquités françaises. 

20 à 25. Copie de la lettre écrite le 34 mars 4747 par M. de 
Chaùvelin à M. d'Argenson, sur le tombeau érigé à l'un des rois de 
France dans l’abbaye de St-Vaast. — L’on suppose que ce roi est 
Thierry m.— Observations sur ce tombeau, lues par M. Binot à la 
Société Littéraire d’Arras le 25 mars 4748 (autographe et copie) « 
— Note de M. Harduin sur l'épitaphe de ce tombeau.— Copie auto- 
graphe de sa lettre du 27 février 4705 à M. de Chaùvelin, pour 
lui envoyer ce mémoire qui devait être communiqué au président. 
Henauh . — Réponse aussi autographe de M* de Chaùvelin, en date 
du 22 mars suivant ; — ensemble, 28 feuillets in-folio et io-4°* . 



Stoupi et Desmareta. — Aurais, rivière, M. Desmarets. — àuchy- 
lbs-Moinks, M. de Wismes. 

Chaque notice terminée devait être envoyée, à Texamen de tous les 
associés pour recevoir leurs observations. 

(**) M.Duput-Vaubaic était le neveu du célèbre maréchal deVauban, 
et mourut gouverneur de Béthune en 4731. 
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5o Histoire générale d'Artois. 

26. Discours historique sur l’Artois, lu à la Société Littéraire par 
M.Harduin, secrétaire perpétuel, le 41 janvier 4741 ;— 8 feuillets 
in-folio. 

27. Dissertation sur Futilité de Fhistoire d'Artois, lue parM. 

Warlusel le 9 février 4747 44 feuillets in-4°. 

28. Discours pour prouver combien Fhistoire d'Artois est cu- 
rieuse et intéressante, lu par M. Binot, chancelier, le 48 mars 
4752;— 8 feuülets ta-4». 

29. Petit manuscrit concernant ie pays d'Artois; y jointe une 
protestation d'injure du 48 septembre 4640 , par un Artésien qua- 
lifié de fiamen ; — 8 feuillets petit in-folio . 

6° Erection de l'Artois en comté , et histoire *»articu- . 

LIBRE DE SES COMTES. 

50. Charte de St. -Louis , donnée à Compïègne au mois de juin 
4237, en faveur de Robert, premier comte d’Artois;— 2 feuillets 
in-folio . 

54. Dissertation sur l'époque de l'érection du pays d'Artois en 
comté , par M. Binot (27 mars 1754) ;— 8 pages in-folio.— 58,964 
de la Bibliothèque historique de la France. 

52. Observations sur quelques points de l'histoire d’Artois 

(spécialement les forestiers), rédigées sur des notes de M. le cha- 
noine Blondin, par M. de Grandval (48 octobre 4744);— 8 pages in- 
folio.— N* 38,979 de la Bibliothèque historique. * 

53. Mémoire dans lequel on prouve que la province d'Artois n'a 
été érigée en comté ni par Philippe-Auguste en faveur de Louis 
VH!, ni par St -Louis en faveur de Robert I« r , son frère, par M. 
Denis (ISavril 4771). 

34. Sériés comitum Arteiiœ , par Denis Brrsac ;— 29 feuülets 
in-folio . 

Une note de M. Harduin indique que cette histoire des 
comtes d’Artois doit être attribuée à Ferdinand de Carde- 
væcque, bien qu'elle soit connue sous le nomdeBERSAC. 
H renvoie à ce sujet au catalogue des auteurs Artésiens , à la 
fin de la chronique de Locrius, page 681 ; et il a fait partager 
son opinion à Fevret de Fontette, à qui il a transmis la 
plupart des notices que ce dernier a insérées sous la rubrique 
a Histoire d f Artois. — Voyez N* 38,970 de la Bibliothèque: 
historique . 
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85. Droit du roi de France nr le comté d’ArtoU ; — 16 pages 
in-folio. — Copie dressée en 1745 par les soins de H. de Creapieul, 
»nr uneaafre ccpi& de appoaMt opinai dp M. Dnfflfe confiée 
parM.Jolïdéïlewy. 

36. Traduction de quelques passages des Annales rerwn WUmdrk 
«WP* de.MKwa, toucbutf le* comte** Flandre* atd’Ajteis; 
— 1 feuillets in-folio. 

37). Dissertation «nr le parri«de,iiBpfltéeà Jeanne, comtesse de 
Flap*«84r 8 feMMete in-/btto,— sas* nom d’antenr.— Conclut en 
faveur de Jeanne qui n’anrait livré à lajwtioe. qn'un feapMtenr 
u*wpaptienpmdei;empereqrB«wdff%sonpiM^ 

7* Histoire PAaTjcouto* M» Eçaj» d’Abtqi». 

58. Cppie de la .lettre écrite à UM.les dépotés, des États d.’Ar* 
tois à la cour , par H. le marquis de Mirabeau, le 17 juillet 1758. — 

— Remerciements des attentions flatteuses dont il a été 
l'objet de la part de ces dépotés , à Toccasion dé sa défense 
des États. d'Artois. 

fe» ïbeTQMWi BHMiHciimB do Comté ÿjutvei* 

36. Copies de l’ancienne composition de 14,000 livres par an , 
semblable à celle qui Ait servie à Messeignenrs des finances an 
mois de mars 1610', — de la déclaration vulgairement nommée Ca- 
roline, du Si octobre 1486, — suivies dtine dissertation sur les 
tailles; — 18 pages in-folio mauvaise écriture du XTO' siècle. 

40. Etat de la valeur du marc d’or, du 1* mars 1664 jusqu’en 
1735;— 3 pages in-folio. 

91 ÉI3TOUUB BaCUfeUenODK 17 UOIVASTigOl ms- c’Abttx». 

41. Annales alhatiarutn. sœri ac canoniei onUais pratmmsira- 
tenais, in Arthesia—decerpti ex ipthts ordinis annalibus candi Lu,- 
dovicf Bngonis Epifcopi Ptolewuûdis, sditieomu». 1734,— 93 pages 
<*-4».-f-Voïf8 N® 13,518 de là Bibliothèque Historique. 

4t. Abrégé chronologique de l’abbaye de St .- Abdié^nx-Bois > 
avec l’indication des bénéfices, des. sépultures, et la suite des sei- 
gneurs de Beanrain, fondateurs de cette abbaye. — N*iaj?I2 de la 
JMMoihiqae Historique ; — 9 feuillets in-folio ; — envoyé, à M. de 
Grandval , par un religieux de cette abbaye. 
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.45* liste d» Sbbé» deStf.-Andin-àto-Beis, me teKw ééleôr 
Éaimw etl'annéfrdé Jèurcréitkmy^fr fernWeU vn-8». 

44, Statuts de la congrégation des prêtres du Claire;— Rfridï- 
lete in-4°. 

45* Concordat de S nmmbrc4525etitré l'évêque d’Arras et 
l’abbé de St.-Vaast, les frères Mineurs étlfc éùré déStitGérÿ f rela- 
tivement aox droits de chacun sur cette église;.— 8 feuillets petit in- 
folio. 

46. ~Priviléges de labbayè de Ghœques et donatioB A l'église 
St .-Barthélemy-de-Béthune y— 4 feuillets in-folio. 

47. Recherches circonstanciées sur ce qui s'est passé à Arras à 

l'occasion des Vaudois, ou prétendus sorciers, en 4459 et 4460, ti- 
rées de plusieurs manuscrits, titféset notes anciennes, par M. Camp, 
(2 avril 4757). — N° 5,710 de la Bibliothèque Historique 22 feuil- 

ïéts in-folio. 

Oaigihb. Société Littéraire d'Arras. 

Tira* à» ues. Nul. . 

156. Mélanges historiques sur la province d'Artois. 

(2V- 2.) 

Porte-feuille in-folio, renfermant trente pièces ou mémoires 
pour servir à 1 histoire particulière de la ville d'Arras et de ses 
sièges de 1640 et 1654, et à celle dé différents villes et bourgs 
de l'Artois et de la Flâfidte.— Pàpier.— XVII^ et XVIÏ1« *ié> 
des;*— classées dan» Tordre suivant: 

À1RÉ. 

4. tetit narré de l'a fondation et des fondateurs <T Àire , avec ses 
autres princes , souverains et bienfaiteurs jusqu'à présent ; par 
Grégoire Campion, natif d’Aire le 1Ô août N>48 , abbé de Ruisseau- 
ville 4699 ; 20 feuillets petit in-folio . 

Ce narré est tout-à-fait sans-critique et sans valeur histo- 
rique : hauteur le termine ainsi : « Voilà ce que j’ai pu re- 
» cueillir touchant la ville d'Alrè de certains escrivams, y 
«ayant sahs doute enebrê plusieurs belles choses à dire; 

» mais il m'eusft fallu voire d'autres histoires que je cognois 
» traiter dé cette ville ÿlus particulièrement : comme anssi 
p le ii e tome du chronique du père Malbrancq , mentionné 1 
oiàroiivept^ sué leqbeljdmeftmdeeir auleunës choses que 
» ÿdy toochëeeen ce tra&eté ; Suivant ce que pb colliger de 

» son premier tome. Dieu soit béni !» 
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152 MANUSCRITS. 

2. Mémoires pour servir à r histoire de là ville d’Aire (en Artois), 
suivis de la liste de plusieurs go u v e rn eu rs de la ville et du château; 
— 14 feuillets in-folio. 

Rédigé en partie sur le précédent, mais finissant en 
4188. La liste des gouverneurs est seule continuée jusqu'à 
le fin du XVII* siècle. 

—Sur ces mémoires voyez le N° 89,005 de la Bibliothèque 
Historique et surtout la Bibliographie de Yhistoire d'Aire , par 
M.F. Mob and, à la suite de sa Notice historique sur Y église 
collégiale de St .-Pierre^ d'Aire 4844 in-folio. 

Arras. 

3. Dissertation sur l'origine des communes, et en particulier sur 
celle de la communede la ville d'Arras, par M. Binot; 26 mars 
4768;— 8 pages in- 4*. 

4. Brief discours pour la réunion delà cité et du bourg d'Arras, 
suivi do quatrain : 

Par ces moyens seront en paix 
Le bourg et la cité d'Arras, 

Aultrrment bon fonds ny verras 
Toy ne moy, mais noise à jamais 1 
44 Pages in-folio.— XVII e siècle. 

8. Lettre de Louis XII, du 27 juillet 4507, mandant à ceux de 
la ville d'Arras de ne point reconnoistre l'empereur Maximilien I 
pour maimhourg et gouverneur des provinces de Castille;— 4 page 
in-folio. 

6. Notes sur le siège de 1640 et les deux premiers gouverneurs 
d’Artas. — Les deux premiers feuillets déchirés. 

7. Relation du siège d'Arras en 4654 20 feuillets in-folio. 

8. Relation de tout ce qui s'est fait et passé au siège d'Arras en 
l’année 4654 ; — 47 feuillets in-4°. 

d. Relation du siège d’Arras, fait et levé par les Espagnols en 
4654 44 feuillets in-4°. Il en manque un ou deux au commence- 

ment. 

« Ces deux relations ont entre elles beaucoup de rapport, 
mais différent considérablement de la première. » Note de M. 
HarduIn. 
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40. Mémoire concernant les résolutions prises par les habitants 
poor fournir des vivres aux troupes pendant le siège ; — 5 feuillets 
petit in-folio. 

Voyez le N» 58,088 de la BiHiethique Bitioriq «* 9 ]oà ces 
relations sont citées. 

Bapaüme. 

44. Copie de la charte de fondation des hospitaliers da tiers 
ordre de St .-François, en 4402 5—41 feuülets in-folio. 

Béthune. 

42. Anciennes remarques sur la ville de Béthune, tirées des an- 
ciennes chroniques de Flandres et d'Artois, depuis 957 jusqu'à 
4 686 1 6 feuillets petit in-folio. 

4$. Del'advônërie et seigneurie de Béthune;— 54 feuillets petit 
in-folio. 

44. Noms, qualités et armes des gouverneurs de Béthune depuis 
4460 jusques en 4742; -8 feuillets petit in-folio. 

Ces trois manuscrits ont été copiés au XVIII* siècle sur les 
originaux conservés aux archives de l’hôtel-de-ville de Bé- 
thune. — Voyez 59,004 et 59,002 de la Bibliothèque Histo- 
rique. 

" 45. Mémoire de ce qui s’est passé depuis le mois de juillet 4708 
tant en Flandres qu'en Artois ;— 1 4 feuillets in-folio. 

Ecrit en 474 4 par un habitant de Béthune, témoin du siège 
de 4 74 0, auquel son travail est presque exclusivement consacre. 
— { Original j. 

46. Le même mémoire —Copie en 48 feuillets %n-4\ 

47. Mémoire sur Béthune;— 44 feuillets in-folio. 

Ne concerne que les fortifications de la ville et les sommes 
affectées à leur entretien. 

Douai. 

48. Mémoire sur la fortification de Douai in-folio 48 feuillets, 

: — Copié au XVIII* siècle sur un original rédigé au XVII*. 

Héihn-Liétard. 

49. Mémoire concernant le bourg d'Hénin-Liétard In- 4° de 14 

MK***- 
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Hesdin. 

20. Mémoire sur l'origine des comtes et du comté d’He&firi * tfcëê* 
de YHîstofr* êtt Meeting, do 1 père Malbrancq , avec notés de M, de 
Grandval ;-4 feuillets in-folio .. 

21. Charte par laquelle Philippe- Auguste , roi de France, érige 
le corps des habitants du Vieiï-Hésdih én communauté (1191), tra- 
duite du latin ;*-Gharte* de* Loti* Vffl (*200^ portant aliénation 
des Halles au profit de tecomrauûaoté *-^4e Robert , ûrèfo de St.- 
Louis (1260), portant autorisation de construire des Halles;— du 
même Robert (1244) confirmant fe rachat des droits dus à cer- 
tains particuliers sur le& denrées ; — du même (1209), portant con- 
cession de deux foires ; — du même (4243), relative aux successions 
entre époux (abolissant la coutume qui attribuait à Fépoux survi- 
vant tous les biens du prédécédé, sans entants); — 8 feuillets petit 
in-folio. 

22. Droits du roi sur le comté dUesdin y traduit de rhistoire de 
St.-Pol de Turpin 1 feuillet. 

25. Mémoire historique sur te comté et; la ville dUesdin (ano- 
Bjtoéjî;^8feiMetotn-fbliQy 

24V Rotes* diverses, en fèofilets détaché^ sur lès gouverneurs 
d’Hesdin, et sur deux inscriptions existant l’une, dans le chœur de l'é- 
glise, l’autre sur le mur intérieur dé Faite gauche de la nef. 

25. Extrait dé Fourrage de mefcsire Antttifié de Vffié; idtftülé ïè 
Siège <Mesdin v ünpriïué à Lyon en 4659v 

26. Relation de la révolte des sieurs Defargues et de la> Rivière, 
en 1658 (anoUyme);r-4 ; fettiUUs W>r 

27. Histoire de' te révolte dé* l&Riytèreet de Defasgues à Bes- 
din,,par HL Prévost d’Essart, . avocat; —iO feuillets in-folio* 

(Voir le N° 38,999 de la MUHrirm*- 

LEIC8 (Etf AftTOIS). 

28i Mânoire historique et géogtfq^ snr la ville 1 dé Eehs r 
par M. Mtehaux; lancine dè la collégiale de dette ville (5 février 
4742);— 8 feuillets in-folio. 

Pas. 

29. Charte de la commune de Pas, jurée en 1184, troéhtffe'd* 
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forigiasi en iattm.npcmaÉàmu leteeffrtKlM tttm dt la ville;— 

* ftmtilrtt geUà tm&>. 

îhvPot. 

W. Copie faîte en 1678 de la charte latine de fondation de l’hô- 
pital de St.-Pol; — 6 feuillet* in-folio, 

O riche. Société Littéraire d’Arcai» 

Tiiab aucieu* HuL 

157. Recueil de wèceb cqncrshant les Flandres et 

L’AkTOIS , BT EK PARTICULIER LE SiÉfiB D'AREAS 
EN 16*0 ET LA' Y1LEB D’HMDKf. 

Un vol. in-folio parvo» — 200 feuillets.— Formé de la réunion 
dè plusieurs écrits des 46», 17» et 18* siècles, et renfermant les 
pièces suivantes, dans cet ordre ; 

4 . Conseils politiques adressés à la princesse Marie, régente des 
Pays-Bas pour Charles Y, sur les moyens d’accroître en peu de 
temps la population de Hesdin-Fort (nouvel Hesdin fondé en 4554, 
par Philibert , dhc dè Savoie, généralissime de Farinée impériale 
dans les Pays-Bas), « et le mestre en tel estai et ordre que peut mé- 
riter le nom de ville et chef-lieu de baillage. » 

Cette piéoea2ft feuillets. Le mémoire est divisé' en quatorze 
chapitres et précédé d'une épftre de Fauteur à la régente Marie. 
Le second feuillet renfermant la fin de cette épttre qui, proba» 
Moment était signée, et le commencement du chapitre I e *, ont été 
déchirés, et rien dans ce qui reste dtt mémoire n*a pu me faire 
connaître Fauteur* Ne pourrait - il pas être Bavto Aubert, 
dfResdfa, Fauteur de la gftrsntyued* Napièê ? 

2. Nouvelles de la ;bonne victoire de l’empereur Charles Y au 
pays de l’Àllemaigne et de le prinse dh duc de Saxen 5 feuillets . 

Ce sont des copies de la lettre de. Marie) régente des Pays- 
Bas au comte de Roeulz, gouverneur des Flandres et de PArtois, 
datée du 3* mai 1547, pour lui annoncer la victoire de Mulhberg, 
■emportée sur le landgrave dè Hesse et l'électeur de Sàxç, et dè 
celle que l'empereur lui-même avait écrite à sa soeur lè 25 1 avril' 
précédent pour lui porter* cette nouvelle. A la suite est une noté 
indiquant < quetier réjouissances furent- fuies à Arras A cette 
occasion. 
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5. Traité d'union des Pafs-Bas, et en particulier des États d’Ar- 
tois avec l'empereur Charles V.— Accords , serments , lettres di- 
verses de ratification, actes d exemption de ban et d'arrière-ban et 
demaltotes,et antres pièces réglant les rapports des États d'Ar- 
tois avec l'empereur et Philippe H.— 1549-4564 54 feuillets. 

4. Serments des archiducs Albert et Isabelle. — Traités conclus 

avec les Etats d'Artois sous le gouvernement de l'infante.— Accords, 
remontrances et réclamations des États d'Artois. — Instructions à 
leurs députés. (1627-4070) 87 feuillets. 

5. Recueil des choses plus remarquables faites ès-armées du roi 
très chrestien et signament en la prinse d'Arras, l'an 1640, par M. 
de Gassion Relgré (xvn* siècle) 14 feuillets . 

Et 6. Description de ce qu'il s'est passé dedans la ville d'Arras 
durant son siège, descript par un des assiégés. (Copie du xvm* 
siècle) ; — 4 9 feuillets. 

OaiGiHE. Société Littéraire d'Arras. 

Titbb abcieh. Traité d'union du Payt-Bat arec l’empire. 

158. Histoire abrégée du pats et comté d'Artois, com- 
posée par François Baulduin , jurisconsulte, natif de la 
ville d Arras. 

Petit tn-4«. — Papier. 169 feuillets.— Ecriture du XVII» 
siècle. 

Cette histoire d'Artois commence aux temps de la conquête ro- 
maine et se continue jusqu'en 1545. Elle est généralement attribuée 
au célèbre jurisconsulte Baudoin, le prédécesseur de Cqjas dans 
sa chaire de Bourges, et l'antagoniste de Calvin; et il n'y a pas de 
raisons sérieuses d'en donter. Il est surprenant toutefois qu'aucun 
de ses nombreux biographes n'en dise mot. 

Voyez sur Bïwduin, Foreurs, BiMiotheea Belgiea; — Nicb- 
bon, 28, p. 255 - Bayle, et la Biographie univereelte. 

' Notre manuscrit ne tire pas seulement un grand prix du nom de 
Baudoin ; il est remarquable encore par la belle exécution des 
armoiries coloriées des contrées, villes et personnages dont il est 
fait mention dans son histoire, et qui décorent toutes ses pages. 

Ce manuscrit appartenait à la famille de Brongpiart de Bavîn- 
court. 
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Inc. Phologüs. Il est certain que le don d : histoire est surtout 
' aultre singulier et divin.— T bxt*. La Gaule, par tous les cos-' 
Biographes est divisée en trois parties. 

Ëxf. Et veoir le noble pays et comté d’Arthois fleurir en tons 
biens et félicité. Amb*. 

Ûsicixb. Indiquée plus haut. 

Titbb ab ci ne. Histoirê d'Artois depuis César jusqWen 1541. 

159. Manuscrit touchant les tille et cité d’Arras, et 
LES COMTES de Flandres et d’Artois , concernant 
différentes particularités curieuses touchant lesditspays f 
— suivis <Tun SUPPLÉMENT A L'HISTOIRE DE LA VILLE 
d’Arras , suivant ce que nous ont laissé Locrius et 
Gazet, historiens Artésiens très-renommés* 

(A la suite du titre : J. D. J. D. L». Fuit. 1771). 

In-folio. Papier. — 261 feuillets. — XVIII# siècle. 

9 

Cette histoire, dont l'auteur est demeuré inconnu , et que je crois 
être le ms. indiqué dans la Bibliothèque historique de la France 
sous le N* 58,957, n’est guère» qu’un abrégé chronologique, d’a- 
bord depuis César jusqu'en Tannée 4577. Dans tout cet intervalle 
l’auteur cite les faits , mais, à l'exception de la prise d’Arras par les 
Bourguignons en 4494 , ne les raconte pas. Arrivé à l’époque des 
troubles qui agitèrent Arras en 4577 et 4578, il annonce qu’il va en 
rapporter Vhistoire et les causes telles qu'ils nous ont été laissé 
(sic) par certains notables bourgeois de ces malheureux temps:— puis 
Il intercalle dans son abrégé chronologique un récit très-ample des 
troubles, divisé en vingt-neuf chapitres précédés d'une préface et 
suivis d'un épilogue. Ce récit forme dans le livre un ouvrage à 
part, très-hostile aux partisans du prince d'Orange. 

- Ces troubles , minutieusement racontés , l'auteur du manuscrit 
reprend son abrégé et le poursuit jusqu'en 4600. 

Est-ce vers cette époque que l'ouvrage a été écrit? Je ne le crois 
pas; la rédaction appartient au plus tôt à la. seconde moitié du 
xvii* siècle. ' 

A la suite est le supplément dont le titre précède. 

Ce supplément ne semble pas du même écrivain que 1-ouvrage 
principal : la manière est différente. H comprend l’intervalle de 
394 à 4546, et me parait utile à consulter pour l’histoire ecclésias- 
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tique d’Àrn*. Locaxqs et Gazst, que ce supplément reproduit 
et complète, étaient tom deux prêtres d’Arras, fit y moururent 
en 4612 et 4614. 

OUVRAGE PRINCIPAL. 

Ih. Les habitants d'Arras, luiront ce fO les hsrtcricn a noos' 
apprennent,#) ans avant l'incarnation de 14* ensemble 

les peuples de Tourna?, Soissons, Beauvais, Amiens, s'étaient 
• entre-jurés fidélité. 

Exr. L'an 4600 , le 28 février, les archiducs Albert et Isabelle 
firent leur entrée solennelle en la ville d'Arles avec la 
joie et te contentement du peuple, et tore m firent avec grande 
allégresse les solemnités accoutumées en la prestation et ré- 
ception de serment dans cette dite tille, comme ils avaient fait 
dans les autres tilles des Pays-Bas. 

HISTOIRE DES TROUBLES. 

In. Discoure de* trouble* et üdition* advenue* en la aille O 
ePJrrae pe ndent le* année* 1577 et 4578. — Patates. Guil- 
laume de Nassau, prince d'Orange, chef et principal motff.— 
Citnm I.— Peu de temps après la jonction du pays d’Ar- 
thuis avec les autres provinces. 

Exr. Sans oublier les citoyens de Valencienne* , lesquels <,apt)é* 
noirs réconciliation , ont chassé courageusement de leur ville 
les partisans du prince d'Orange , et se sont rangés se us l'o- 
béissance du roy. 

MpSuit l'épilogue. 

SUPPLÉMENT. 

Is. Le premier qui apporta la religion. 

Exr. Les autres firent encore des actes d'hostilité. 

OftiGME. Société Littéraire d'Arras. 

T nas axciek. Inconnu ; peut-être celui-ci ; Butoir* de* Pny*- 
Ba* du XVD eUct e. 

160. Extrait du mémoire de la province d’Artois, 
dretté par ordre de M* r . le due de Bourgogne, en 1698, 
par AT. de Bionon, intendant. 

Petit tn-foHe. — Papier. — 37 feuillets. — Ecriture comité. *** 
XVItl» siècle. 
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Cetertfrii, tari Man tek, à pwtlagfaotesda etpiste, renferme 
font ce qai peut se trouver d’anentiel A oqanaHye dans fourrage 
principal. 

L’auteur critique, en certains endroits, les vues de l’intendant; 
principalement en ce qui concerne la juridiction des corps de villes, 
que celui-ci souffre toujours impatiemment , dit-il , et les justices 
féodales trop souvent composées de simples paysans illettrés , que 
M. de Bignon proposait de réformer. L'auteur de V extrait les dé- 
fend Comme l'une des libertés de la province, et en s’appuyant sur 
leur longue pratique non interrompue depuis des siècles. « Il est 
• bien difficile, dit-il à ce sujet, quand on a Tautborité de s’abste- 
» nir de rapporter tout aux idées dont on est prévenu, et dé ne pas 
» forcer les autres à les suivre. » 

Il met aussi quelque malice A frire remarquer qpe les états 
P’àutois ne délibèrent jamais que pour exécuter ce que désire le roi . 

Sur la collection des Mémoires des ginéraütis de France , voir 
le N" 2,084 de la BiHiothèque Historique. 

Obigihe. Société Littéraire d'Arras. 



IX.-^Maori «t .niagei des Flandres et de l'Artois. 

16 L Notice mm m mahtogbit wj xvt siècle , traitant 
de Ut cour amoureuse et des rois de VEpinette, et ayant 
appartenu à Jibah Làlol Vakneienmm. 

Petit in-fotio.—V apier.— 90 pages.— XVIII* siècle. 

Çctte notice donne une idée fort exacte du ms. décrit. Bile a été 
composée pour suppléer à l’insuffisance de la description du même 
manuscrit, donnée par MM. Lancelot et Moreau de Mautour , tome 
vu, page 28? des Mémoires de V Académie des Inscriptions et Belles - 
lettres* 

Jft.Lvns Roonr, de Lille, a donné* une Histoire des rois de 
tÉpinetie } eu un vol. in-8», dent la 2* édition a paru en janvier 
4839.— M. Qpenson a consacré à cette institution une note de sa 
Dissertation sur la Croix pèlerine , que M. ns Raiffamorg a re- 
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produite en partie à la suite da tome v de son édition de l’fî&otre 
des ducs de Bourgogne , de M. de Barante. 

Oeigibb. Société Littéraire d’Àrra% 



Z.-* Histoire générale de la Picardie. 

162. Mémoire sur la généralité de Picardie , suivi du 
Mémoire sur la généralité d'Artois , par M. 
de Bignon, intendant. 

Petit in- folio. — Papier. — 848. pages. — XVIII* siècle.' 

Copie défectueuse d’un ouvrage bien connu. 

Oaigiue. Acheté en 1841 à la vente de la bibliothèque de M. 
Blangy. 



v 

ZI «—Histoire particulière do Boulogne et da 
de Calais et do Calaisis. 



Boulonnais , 



163. Analyse des chapitres du Mémoire de M. de Bi- 
gnon, sur la généralité de Picardie , qui con- 
cernent le Boulonnais , avec notes et Indication de 
PLUSIEURS DES SOURCES DE L’HISTOIRE DU BOULON- 
NAIS existant à la bibliothèque du roi, par M • A. 
Courtois, de Toumehem , ancien professeur de rhé- 
torique de V institution de M . Vabbè Haffreingw , avo- 
cat à St.- Orner. 

7»-4°.— Papier.— 48 pages.— XIX* siéele. 

Ce travail, fait avec grand soin, était destiné d'abord à une feuille 
périodique. Devenu, sous.la plume habile de son auteur, trop étendu 
pour le cadre d’un journal , il a été déposé à la bibliothèque, où il 
sera utilement consulté. 

OucnrE. Don de .l'auteur. 
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164. Recueil de pièces pour sertir a l'histoire de Bou- 
logne et du Boulonnais, de Calais et du Ca- 

LA1SIS. 

Portefeuille in-folio, renfermant à ce jour (2 mai 1844), qua- 
rante-et-une pièces en papier, de différents siècles, ainsi classées: 

I. Notes bibliographiques sur les ouvrages imprimés et ma- 
nuscrits, les chartes, diplômes, titres, registres, actes divers, sceaux, 
cartes, plans et vues, concernant F histoire du Boulonnais , du Ca- 
laisis et lieux circonvoisins , savoir : 

—Note de M. L. Cousin sur les manuscrits à consulter pour 
Thistoire du Boulonnais existant à Arras, Lille et St. -Orner. 

—Note du même écrivain sur les sceaux de la ville de Bou- 
logne et de ses Comtes, et les empreintes qui en sont conservées 
en différents lieux. 

— Notes de MM. Achille Adam et Dufaitelle sur les documents 
historiques et topographiques, utiles à consulter pour Thistoire 
de Boulogne, existant dans plusieurs dépôts littéraires de l’An- 
gleterre. 

2. Notes historiques de Charles Dufresne, sieur Du Cange , sur 
Ambleteuse , Boulogne , Calais, Etaples et la Tour-d’ Ordre ; — 18 
pages in-folio . 

Copie exécutée en 1835 sur une copie communiquée par 
M. Dufaitelle, faite elle-même sur les originaux existant à la 
bibliothèque du roi.— Ces notes ont été recueillies par Du Cange 
pour son Histoire générale de la Picardie , dont ce savant illustre 
n'a pu former que le dessein général , et achever quelques 
parties, telles que V Histoire des comtes d? Amiens et la Disser- 
tation sur te Portus liras. —Sur ce dessein d'une histoire de Pi- 
cardie , repris en 1758, mais sans succès, par les Bénédictins, il 
faut consulter le Journal des Savants , 1749.— 831 ; — l’/ntro- 
duotion de Chistoire des comtes. d'Amiens , de Du Cange , pu- 
bliée en 1841, par M. Hardouin, d'Amiens, — et le tome îr, page 
153, des Mémoires de la Société des Antiquaires de Picardie • 

5. Originaux ou copies de chartes, lettres patentes, arrêts, et 
autres titres d'intérêt général pour Thistoire du Boulonnais. 

—Lettres patentes de Louis (depuis Louis VIII), fils aîné du roi 
de France , données à Uesdin au mois de mai 1210 , portant dé- 

II. 
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daration de la pais faite entre Renaud de Dampierre, comte de 
Boulogne» et Yde sa femme, d’une part ; et Ernous, comte de 
Gaines, et Béatrix sa femme , sur le tait de leurs possessions 
respectives. 

(Copié de l'original scellé, do cabinet de M. de Basingben). 

—Lettres de jussion de Charles VIII, datées de Poissy le 14 juin 
1485, adressées au parlement de Toulouse , portant expresse 
défense de troubler le Comte d’Auvergne et de Lauragais dans 
la possession de ce dernier comté, qui ne peut être considéré 
comme détaché du domaine royal et atteint par les édits qui 
ont ordonné la réunion de toutes les parties aliénées de ce 
domaine. 

Copié sur une expédition du XVIIt. «iècle , du cabinet de M. Eugène de Rosny. 
Voir Saluer, Histoire de la maison d'Auvergne, tome i, 34i. 

—Privilèges de la ville de Boulogne.— Collation faite le 5 mars 
1584, par Antoine Chihot, sieur Du Yal, lieu tenant- général en 
la sénéchaussée du Boullenois, sur l’original dressé par Jehan 
Chinot, son père, qui avait occupé la même charge de 1531 à 
1543, décédé à Montreuil ; lût ville t dû Boulogne ût pays du 
Boulenois , étant usurpées et détenues par les Anglais . 

Cette note paraît avoir été dressée pour suppléer à la 
perte des titres tombés aux mains des Anglais en 1544 et 
probablement jetés au feu, et pour garder mémoire des 
privilèges de la ville. 

«(Copie moderne donnée par M: Marmin-Pamarf, dans le cabinet duquel est 
une copie laite an XVIIe. siècle et signée Levasseur. 

4* Pièces pour servir à l’histoire des seigneuries dn Boulonnais et 
«des fiefs en dépendant. 

—Chronologie des seigneurs qui se sont succédés dans la terre 
et marquisat de Fiennes (moderne). 

—Ancien terrier de la seigneurie de Questrèques, où il est fait 
mention des Fiefs qui en sont tenus. (Original de février 1550 
et copie du XVIIe siècle.) 

— Aveux de redevances et quittances de droits féodaux relevant 
de la seigneurie de Questrèques (10 pièces). 

5. Pièces pour servir à l’histoire ecclésiastique et monastique du 
Boulonnais , à celle des possessions et droits des clergés régulier 
*et séculier, ainsi que des fabriques des églises. 

—Déclaration du roi,du 26 mars 1774, portant que les cures du 
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diocèse de Boulogne, situées en Artois, seront conférées par la 
voie du concours. 

—Arrêt du 12 août 1745 concernant le paiement de la dlme 
en Boulonnais, suivi de la déclaration de François I, du 1 er mars 
1545, et du mémoire présenté à Ms r .l'évêque de Boulogne (3 mai 
1745), par les abbés, chapitres, curés et autres décima leurs du 
pays, expositif des griefs contre les débiteurode la dlme. 

—Concordat passé le 2$ août 1648 entre M. Leprévost, abbé 
de Samer, et les religieux de la congrégation de St.-Maur, pour 
la détermination des droits respectifs de l’abbé et des religieux 
de cette abbaye sur ses possessions. (Expédition authentique.) 

Donné par M. Bernard , de Samer. 

— Ceuilloir des rentes dues à l’église de St. -Martin-de-Dannes. 
— XVII. siècle. 

— Rapports et déclarations des 15 février 1620 et 13 avril 
1781 de la dfme (convertie en neuf livres dix sols parisis de 
censive et rente) due par l’église de Questrèques à l’église de 
St. -Pierre de Tingry , à cause du fief de cette dernière;— 
(2 pièces.) 

—Aveux fournis par la fabrique de l’église de Tingry à MM. 
de Bodelinghem, et d’Escarmes, et à M. le duc de NoailIes,pour 
les droits seigneuriaux dus par les biens qu’elle possédait;— 
(3 pièces originales). 

—Mémoire du curé de Tingry contre le? prieurs et religieux 
de Samer, prétendant droit a des dîmes curiales sur cette pa- 
roisse; — (copie.) 

—Accord du 15 juin 1752 entre l’archidiacre titulaire de la 
chapelle de Ste.-Anne de Tingry, les prieur et religieux de 
l’abbaye de Samer et les habitants de Tingry, pour la réparation, 
à frais communs de la chapelle de St.-BIaise, interdite de tout 
service religieux à cause de son mauvais état; — (original.) 

6. Documents historiques concernant rinstruction publique. 

—Note de M. L. Cousin sur les établissements d’instruction 
existant à Boulogne en 1789. 

—Notes extraites en 1833 des registres aux délibérations de 
f assemblée commune de la ville de Boulogne pour les années 
1625 et suivantes, concernant l’établissement du collège de la 
ville, et la direction de ce collège par les Pères de l’Oratoire. 

—•Contrat passé le 4 juillet 1629 devant les notaires Hache et 
Scotté, entre l’évêque de Boulogne, abbé de St. -Wuliner, Victor 
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Boutillier et sôn chapitre, d'une part; les lieutenant, procureurs 
et conseillers en la sénéchaussée , les majeur, et échevins de 
la rille, de teconde part ; et le frère Edmond de Messa repré- 
sentant la Congrégation de l’Oratoire, pour rétablissement du 
collège des Oratoriens, de troisième part ; — (copie faite en 1837 
fur ia minute .) 

— Mémoire en date du 11 mars 1765, justificatif du contenu 
en l'état des revenus et des charges du collège établi en la ville 
de Boulogne-sur-mer, dressé en exécution et pour satisfaire à la 
déclaration du roi du 11 février 1764;— (8 feuitiets in- folio J) (*) 
Donné par M. Courtoie-DufUgard , 

7. Documents relatifs au port de Boulogne. 

—Mémoire sur le port de Boulogne, rédigé en 1792 par l’ingé- 
nieur des ponts- et-chaussées y attaché ; — ( copie de 1838.) 



(*) La ville ayant acheté de ses deniers, en 1581, une partie de l’hêtel 
du brave Eürvin son mayeur en 1544, à l’époque du siège, avait fait édi- 
fier sur l’emplacement un collège, auquel avait été affectée une prébende 
préceptoriale sur les revenus de la cathédrale. La direction des classes 
fut, pendant un grand nombre d’années, confiée à un prêtre séculier 
du nom de Pierre Tartart. 

En 4629, l’abbaye de St.-Wulmer étant vide de religieux depuis plus 
de 30 ans, l’évêque de Boulogne, .Victor Boutillier, conçut la pensée d’y 
appeler des prêtre* de la Congrégation de l'Oratoire, fondée en 1643 
par le cardinal de Bérulle. La ville, goûtant ce dessein, s’obligea à don- 
ner à la Congrégation l’usage gratuit de son collège et à lui délaisser an- 
nuellement 300 livres sur les revenus de V hôtellerie dont elle jouissait. 

Dés 1635 le collège fut abandonné comme trop distant de l’abbaye, et 
loué toutefois en partie au profit des pères de l'Oratoire : mais vers 
1742 les maire et éche vins firent don des loyens à un sieur Caboche pour 
/les frais d’entretien et de réparation. Quant à la rente de 300 livres elle 
cessa d’être payée à partir de 1681, que le roi réunit les revenus de 
l’Hôtellerie à l’ordre de St.-Lazarre. 

Pour indemniser les R. P. de l’Oratoire de cette double perte les 
maire et échevins,par une délibération du 24 mars 1742, leur octroyèrent 
la permission de percevoir des écoliers de 4«, 3«, 2e, et rhétorique 
(classes gratuites jusque là), les mêmes droits que ceux que payaient les 
élèves de 5* et de 6*. 

Les choses se maintinrent en cet état jusqu’en 1793. C'est dans ce col* 
lége tpie fut éleyé l’illustre Dàuxou. 
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—Rapport rédigé par l'ingénieur Feeregeàu an nom de la 
commission chargée, au mois de pluviôse an ni, de l'examen du 
port de Boulogne j —(copie de même daté .) 

8. Pièces intéressant Calais et le pays reconquis. 

—Mémoire adressé à l'intendant le 27 février 1788, sur les tra- 
vaux exécutés sous les gouvernements de Calais et d'Àrdres, et 
sur ceux qui restent à faire pour les conduire à leur perfection. 

—Réponse du 25 nivôse an vi de l'administration municipale du 
canton de St.-Pierre-lès-Calais aux questions proposées par le 
département sur une nouvelle circonscription. 

—Mémoire, du 23 thermidor an vu, pour la commune de San- 
gatte contre les héritiers Mouron, réclamant la possession et 
jouissance des terrains desséchés par leur père. 

165 . Le Pobtvs Icius dkTCæsab, deimontri à Boulogne 
par Nicolas Sanson, géographe du roy. 

Petit »i»-4o. — Papier.— 479 pages.— XIX* siècle. 

Le ms. original de Sanson est à la bibliothèque du roi, N° 40,295. 
L’auteur a dédié, le 22 octobre 1650, son ouvrage à M. Victor 
Boutiller, alors évêque de Boulogne. 

Voyez No 297 de la Bibliothèque U it torique . 

Saüson place le Portas Itius à Boulogne. 

Origine. Copié en 1835 sur une copie appartenant à M.Eugéne 
de Rosny, faite de la main du chanoine Leroy, auteur de VJBtis- 
toire de Notre-Dame de Boulogne. 

166. Dissertation sur 'le Portus Itius ou Iccius, par 
Charles Dufresne, sieur Du Cange, thrésorier des 
finances en la généralité de Picardie . 

Jn-4o.— Papier.— 50 pages.— XIX* siècle. 

Cette dissertation a été publiée par Du Cange, dans son édition 
de VUistoire de St. -Louis, par le sire de Joinville, Paris,. Cramoisy, 
4668, 48* dissertation.— N° 299 de la Bibliothèque Historique . 

Du Cange place le Portus Itius à Wissant. 

Origine. Copié en 1835 sur le ms. qui a fourni la copie du tra- 
vail de Sanson, et relié avec le manuscrit précédent. 
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167. Dissertation sur le Portüs Itius , suivie d’une 
Histoire de Boulogne depuis les temps les plus re- 
culés jusqu’à la fin du xiy* siècle, par le père Michel 
Lequien, dominicain né à Boulogne le 8 octobre 1661 , 
mort à Paris le 12 mars 1733 ; — avec notes de 
M. Marmin père. 

Petit in-folio. — Papier.— 237 pages.— XIX e siècle. 

La dissertation sur le Portus Itius est indubitablement du père 
Lequien ; elle se trouve imprimée au tome vm, 2e partie des Mé- 
moires de littérature et 'd'histoire du père Desmolets. Suivant lui 
ce lieu, duquel ,il est tant disput#, ne peut être que Boulogne.' 
Quant h Y Histoire de Boulogne qui la suit, et qui est comparati- 
vement un ouvrage considérable , ce n’est que sur des conjectures 
qu'on l’attribue à cet écrivain célèbre ) mais ces conjectures ont 
toute l’autorité de la certitude. 

Le père Lequien est l’auteur non douteux d’un Abrégé de 
Y Histoire de la ville de Boulogne-sur-mer et de ses Comtes , im- 
primé au tome n* du Grand Coutumier de Picardie , qu’il a com- 
posé, ainsi que l’indique la préface , à la prière de l’éditeur de ce 
recueil* Si l’on compare les deux ouvrages, on trouve : ressem- 
blance frappante de style, passages nombreux littéralement extraits 
de l’un pour les insérer dans l’autre, (*) — parité absolue de juge- 



(*) L’attribution d’un ouvrage inédit à un homme du mérite du père 
Lequien, devant être justifiée pleinement, nous donnerons ici en regard 



quelques passages des deux textes t 

ABRÉGÉ IMPRIMÉ. 

Cette ancienne généalogie, que 
l’on nomme aussi chronique ou eue- 
cession des Comtes de Boulogne, 
est tré^-défectueuse et l’on peut te- 
nir pour fabuleux presque tous 
ceux qu’elle fait vivre jusqu’au 
temps de Charlemagne et de ses 
enfants. Ce qui suit n’est pas beau- 
coup plus exact jusqu’à Robert I , 
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Cette chronique ou succession de 
ces Comtes est très-défectueuse en 
tous ses points et l’on peut tenir 
pour fabuleux presque tous ceux 
qu a elle fait vivre jusqu’au tems de 
Charlemagne et de ses enfants. La 
suite n’est guères plus exacte jus- 
qu’à Robert I, Comte de Boulogne 
et d’Auvergne . . 
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menU sur les faits et les sources,— même dédain des assertions his- 
toriques dénuées de preuves et d'authenticité , — même succession 
admise pour les Comtes de Boulogne,— identité de chronologie. 

L'auteur de l'histoire renvoie, déplus, à la dissertation sur le 
Portus Itius et cette dissertation est de Lequien. 

—D’autres indications viennent confirmer, d’ailleurs, les conjec- 
tures que fait naître l'étude du texte de notre manuscrit. 

Ainsi, l’on sait que, de 1748 à 4 724, Lequien fit plusieurs voyages 
à Boulogne pour y réunir les matériaux d’une histoire du pays , et 
s’inspirer de nouveau de la vue et de l’étude des localités : il ne' se 



comte d'Auvergne 

• s . 

Ce sont ces défauts qui se ren- 
contrent dans cette ancienneehro- 
nique qui m’ont obligé à chercher 
dans de meilleurs auteurs et dans 
des manuscrits dignes de foi la 
vraie succession de ceux qui ont 
possédé le Boulonnais avant 1478 
que le roi Louis XI le réunit 4 la 
couronne de France. 

Cbararic se joignit à Clovis 
lorsqu'il se mit en campagne pour 
combattre Syagrius, général de l’ar- 
mée romaine ; mais s’étant tenu à 
quartier pendant la bataille pour 
se joindre à celui vers qui penche- 
rait la victoire, Clovis, après avoir 
dissimulé son ressentiment pour 
cette infidélité pendant la guerre 
qu’il avait encore à soutenir contre 
Sigebert, roi de Cologne y se saisit 
enfin de Chararic et de ton fils. 



Ce sont ces défauts et plusieurs au- 
tres qui se rencontrent dans cette 
ancienne généalogie qui nous obli- 
gent a recourir à des monuments 
plus dignes de foi et à chercher dans 
de meilleurs auteurs la vraie suc- 
cession de ceux qui ont possédé le 
Boulonnois avant 4478 que le roi 
Louis XI en composa avec Bertrand 
de la Tour à qui il appartenait pour 
le réunir à la couronne de France. 

Chararic se joignit 4 Clovis 
lorsqu’il se mit en campagne pour 
combattre Syagrius , général de 
l’armée romaine; mais ce prince se 
tint à quartier avec ses troupes du- 
rant la bitaille pour se joindre à 
celui vers qui pencheroit la victoire. 
Clovis dissimula son ressentiment 
pour cette infidélité pendant la 
guerre qu'il avoit encore à soutenir 
contre Sigebert, roi de Cologne; 
mais après l'avoir terminée il se 
saisit de Chararic et de son fi ls. 



Il serait fastidieux de poursuivre. Ces deux fragments suffisent à la 
démonstration ; l’on en citerait cinquante autres semblables. 
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fui pas mis en si grands fraisjpour le simple abrégé que Ton con- 
naît de lui. 

Scotté7de Yelinghen (voir le n° 468) parle de ces travaux en 
termes qui prouvent que le dessein du père Lequien d’écrire une 
histoire complète de sou pays était bien connu de son temps. 

Loto , lé compatriote et l’ami de Lequien , dans la préface de son 
Histoire manuscrite de Boulogne, composée, dit-il, sur les mémoires 
de ce père (N® 34,204 de la Bibliothèque historique de la France ), 
témoigne des recherches qu’il a faites pendant plusieurs années 
pour Thistoire dont celui-ci était occupé, de ses regrets de n’avoir pu, 
à la mort de son ami, retirer du couvent des Dominicains les ma- 
mnuscrits historiques auxquels il avait tant contribué et qui furent 
donnés à M. de Foncemagne. 

Enfin, M. Al. Marmin , critique si judicieux, n’hésitait pas à 
attribuer notre ouvrage à Lequien. 

. Ce sont là des raisons graves de décider, 
c II demeure donc établi que dans les dernières années de sa vie, 
c’est-à-dire de 4748 à 4733, Lequien consacra une partie de son 
temps à écrire Y Histoire de Boulogne . 11 se distrayait par ce tra- 
vail si fefcile pour lui, des labeurs bien autrement fatigants que lui 
imposait la composition de son Orie ns Christianus. Malheureusement 
il n’eut pas le temps de l’achever. Le manuscrit se termine brus- 
quement en 1582, au départ pour la Flandre de Jean III, comte 
de Boulogne et d'Auvergne , avec l’armée de Charles VI qui allait 
combattre et vaincre à Rôoseleke les Flamands révoltés sous la 
conduite de Philippe d’Artevelde. 

A sa mort, Lut o dut obtenir de M. de Foncemagne communication 
de son manuscrit : il en a exécuté, avec un soin religieux, et dé sa 
belle écriture que l’on ne peut oublier dès qu’on Ta vue , une copie 
qui est aux mains de M. Daguebert-Davault,d’Outreau : et pour tirer 
parti des recherches du savant qu’il aimait comme un compatriote 
et un protecteur , et de celles qu’il avait faites lui-même à sa prière, 
il entreprit â son tour décrire Y Histoire de Boulogne et de pour- 
suivre au-delà du temps où la mort avait arrêté Lequien. 

Quant à cette histoire de Lulo, (34,204 delà Bibl. ffist.), Tonne 
peut trop regretter que la modestie de son auteur n’ait pas permis 
d’en prendre copie ; car l'autographe seul existe; et le temps n’a 
respecté que le premier des trois volumes in-4° dont elle se corn* 
posait et quelques pages du troisième» 
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Le tout est aux mains de M. Dufaitelle, de Calais. 

Il faut rectifier ici la qualité donnée à Luto, notre historien, par 
le père Lelong. Ce n’est pas lui, mais bien François-Marie Luto , 
son frère consanguin, qui fut curé d’Alquine, et y mourut le 5 août 
1769, âgé de 60 ans. Notre Philippe Luto, né à Boulogne le 21 
décembre 1701, de Philippe Luto, cordonnier, et de Jeanne 
Blanquebourne , fut, lui, vicaire de St.-Pierre-lès-Calais de 4730 à 
4741, puis curé de Ste .-Croix de Boucres , dont il prit possession 
le 46 juillet de cette année 4744 , et qu’il occupa jusqu’en 1746 , 
époque à partir de laquelle on ne sait plus rien de lui. On suppose 
que ce fut Tannée de sa mort ; car on voit , par les registres de 
Téglisè de Boucres, qu’il était gravement malade au commencement 
de 4746, et que son confrère, le curé d’Ardres, venait officier pour 
lui. 

Je dois ces derniers détails à M. Dufaitelle. 

La vie du père Lequien est écrite dans toutes les biographies : 
M. Dufaitelle pourrait seule écrire celle de Luto. En attendant qu’il 
s’y décide on peut consulter une dissertation de M. Hédnuin , an- 
cien bâtonnier de l’ordre des avocats de Boulogne , sur Godefroid 
de Bouillon, insérée aux Mémoires de la Société d' Agriculture de 
Boulogne , — années 4834-52, pages 476 et suivantes. Cet écrivain 
y apprécie très-bien le mérite de Luto et l’importance pour notre 
pays de ce qui reste de son histoire. 

Origine. Copie faite en 1825 par M. D. Horeaa, trésorier des 
Invalides de la Marine , sur une copie de la main du p. Luto, 
possédée par M. Daguebert-Davault, de Tihen , propriétaire à 
Outreau, et donnée par M. Marmin-Pamart. 

168. Description de la ville de Boulogne-sur-mer et 

DU PAYS ET COMTÉ DU BOULEGNOIS ET DE TOUT CE 

qu'ils contiennent de plus remarquable, recueillie 
et rédigée par Antoine Scotté de Velinghen , per - 
sonat de Bezinghen et d’Embry : ce xxvi janvier 
1720. — Additions depuis faites. 

Petit in-folio.— Papier. — 2 vol. d’ensemble 960 pages y p!us les 
tables analytiques qui yg sont point dans l'original.-* XIX* siècle. 

Cette copie de la Description de Scotté de Velinghen a été 
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exécutée par la bibliothèque, en 4845 et 1844, sur l'original même, 
provenant du cabinet de M. Dumont dr Courset et appartenant 
à M. le baron Amèdée du Coupigny , son petit-fils.— Cet original- 
est un in-folio de 528 pages, d'un mauvais papier, mal collé , qui 
buvait l’encre , rendu friable et déchiré par l’usage en quelques 
feuillets et d’une écriture excessivement serrée. En maints endroits 
la lecture en est fort difficile : et cela donne d’autant plus de prix à 
la copie complète que la bibliothèque en possède maintenant , 
grâces à l’extrême obligeance de M. de Coupigny. 

— Fils de Jean Scotté de Velinghen , conseiller du roi , lieu- 
tenant i irticulier, assesseur en la sénéchaussée du Boulonnais, au- 
teur du Factum contenant en abrégé les privilèges et franchises de 
la ville de Boulogne sur-mer , pays et comté de Boulenois , imprimé 
en 4 664 in-4°, et indiqué sous le N° 5420£de la Bibliothèque Histo- 
rique , Antoine Scotté de Velinghen écrivit sa description de 
4720 à 4755. 

L’ouvrage est divisé en dix parties, précédées d’un avant-propos . 

—Dans cet avant-propos , intéressant pour l’histoire littéraire 
de la contrée, l’auteur, après avoir dit : « Que le zèle qu’il a pour sa 
» patrie l'a excité dans cette entreprise, » entretient le lecteur- des 
travaux qui ont précédé le sien. Il cite, en regrettant que, pour la 
plupart , le public en jouisse peu : — les Mémoires de M. Fera mus , 
conseiller du roy en la sèneschqytssèe , qui le premier a traité ce su- 
jet , (*)— les Notes de Renard sur la coutume celles de Leroy de 
Lozbmbrune, son allié et parzain, — Y Histoire de N.-D. de Boulogne , 
de l’archidiacre Leroy, — l’histoire miraculeuse de cette vierge , du 
R. P. Arnould, capucin du çouvent de Boulogne, — les éerits de 
son père, décédé en 4695, qui, dit-il, « s’est occupé à déchiffrer les 
» antiquités de Boulogne , dont il a laissé nombre de manuscrits, » 
entr’autres un ample commentaire sur la coutume , qui n’est pas 



(*) « Mes ieurs du chapitre, dit Dom Marieuse, Voyage Littéraire , 
» 1 . 180 , me firent voir entr’autres une histoire du Boulonnois assez bien 
» faite et composée par M. Féràmüs, qui est entre les mains de M. Habot, 
• trésorier de la cathédrale. » 

.On ignore ce qu’est devenu ce manuétàt, cl H n’en existe pas, que' 
nous sachions, de copie dans le pays. 
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arrivé jusqu'à nous 9 — des recherches , dont il existe des copies, sur 
l'étymologie des noms , des villes, bourgs , villages , hameaux et châ- 
teaux du Boulonnais, —et le factum déjà cité, « composé pour pro- 
j> duire au conseil du ro y Lpuis XIV, pour obtenir la descharge des 
.9 impôts qu'on vouloit establir dans le pays. » 

Au sujet de tous ces écrits que Jean Scotté avait légués à a celuy 
» en faveur de qui il s'estoit démis de ses charges , croyant qu'il en 
» auroit faist un bon usage, » Antoine Scotté exhale des plaintes 
amères sur l'incurie de ce légataire infidèle entre les mains de qui 
ces mss. sont comme s'ils nexistoient pas , et qui ne fait cas de rien. 

Il cite enfin, en en faisant un éloge si pompeux qu'il semble 
qu'un peu de jalousie et d'ironie s'y mêle , les travaux du père Mi- 
chel Lequien — (V oir le No précédent), « nouvel autheur qui paroist 
» aujourd'hui sur notre horizon et qui par sa lumière fera éclipser 
9 les petits rayons que je mets au jour. ».... Et, plus loin, il ajoute : 
« C’est donc à ce vénérable autheur que le Seigneur a réservé de 
» mettre au jour les beautés et les merveilles de notre Boulognois: 
» l’assiduité qu’il apporte à en faire la recherche fait conjecturer qu’il 
» réussira dans son entreprise et qu’il fera un ouvrage dont le pu- 
» blic sera édifié et lui aura une obligation immortelle . » 

La première partie , que Henry n’a pas connue, traite du pays 
des Morins y du Portas Iccius , et du Portus Gessonacus . Pour Scotté 
le Portus Itius est Boulogne. — Il rapporte fu extenso et combat à sa 
manière, c’est-à-dire faiblement , la dissertation de Du Cange. 

La seconde traite du mot et de l’étymologie de Boulogne; du Comté 
et des comtes de Boulogne, de la ville de Boulogne et du pays Boulo- 
gnois. 

La troisième renferme une description de la haute- ville et du 
chasteau, et de ce qui s’y est passé de plus mémorable. 

La quatrième traite des différents sièges que la ville a soufferts 
et du siège du fort d’Outreau,— des entrevues de roys dans le Bou- 
lognois,— des assemblées d’ambassadeurs et de plénipotentiaires 
faistes dans le Boulognois pour la paix. — Tout ce qui concerne le 
siège de 4544 appartient à Jean Scotté, le père de notre auteur. 
— Il dit aussi avoir tiré de l'original, qui était tombé entre les mains 
de son père , et conservé peut-être à la poslètitè , le détail du 
siège, écrit en rimes , par le prestre Antoine Morin. -~(Vok 
le No 472). * 







172 MANUSCRITS. 

La cinquième partie n'est que la reproduction du Factum des pri • 
tilèges de Jean Scotté. 

La sixième contient « F histoire de l'image miraculeuse de nostre 
Dame de Boulogne-sur-mer, » c'est-à-dire , après un bref avant- 
propos , la transcription 4 A des Recherches de Jean Scotté sur ce 
sujet ; — 2© de Y histoire composée par le R. P. Alphonse , capucin 
de la maison des capucins d'Anvers, et imprimée en 4654. 

La septième traite de l'évéché de Boulogne , de ses évesques , et 
de ceux de la ville de Thérouanne , des abbayes de ce diocèse , de 
leurs fondations , du nombre des bénéfices et cures, de leurs colla- 
tions et présentations, et des vies des saincts de ce diocèse . (*) 
— C'est de beaucoup la partie la plus intéressante et lapins utile du 
manuscrit, celle aussi qui appartient le plus en propre à notre 
auteur. 

La huitième traite de la fondation, des sièges et destructions des 
villes et forts circonvoisins les plus proches de la ville de Boulogne 
et de la bataille de Renty, et renferme tes vies des saincts pro- 
pres du diocèse. 

La neuvième renferme un petit discours et relation sur le débar- 
quement de Jacques Stuart, second du nom, roy d'Angleterre , 
d'Écosse et d'Irlandes, de celui de Marie-Josèphe d’Est, reine 
d'Angleterre, son épouse, et de leur fils Jacques Stuart, troisième 
du nom , aux ports de Calais et d'Ambleteuse, et de leurs séjours 
à Boulogne-sur-mer. 

La dixième et dernière partie est Yarmorial et nobiliaire des princi- 
pales familles du Boulognois , dont les copies, plus ou moins altérées 
et interpolées se sont multipliées. — (Voir le N° 470). 

—Scotté de Yelinghen n'est pas un historien; sa critique est sans 
portée et son style sans élévation ; mais c'est un annaliste utile qui 
dit consciencieusement tout ce qu'il sait, et nous a conservé ainsi un 
grand nombre de fails et d'observations qui ne se trouveraient pas 



(*} L'auteur, après avoir écrit le titre de cette septième partie et mis 
en projet à cette place, la seule qui convint. Iss vies des saincts du dw» 
cèse, a oublié de les transcrire et les a placées à la suite de la partie 
suivante. 
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ailleurs. Telle qu’elle est, sa description sera d’un grand secours 
au futur historien de ce pays. 

Obxgirs. Copie faite pour la bibliothèque. 



169. Rechebches historiques sur le pays des anciens 
Morin s, par DOM DU CROCQ, bénédictin de la Con- 
grégation de St.-Maur, à V abbaye de Satner f en 1700. 

2 Volumes in-folio, d’ensemble 1,060 pages, y compris les 
tables et la généalogie de la famille Du Crocq.— Copié, pàge pour 
page, en 1844 sur l'original appartenant a la famille de M. Du- 
metz-Âdam, et communiqué par Mm V* Dumetz.— XIX* siècle* 

Né à Desvres et l’un des sept enfants d'Antoine Du Crocq , 
écuyer, sieur de Rimberville, Hurtevent, etc., conseiller du roi, et 
son lieutenant général au bailliage de Desvres, et de demoiselle 
Gabrielle Heuzé, Dom Du Crocq, de la vie duquel on sait peu de 
chose, parait avoir fait ses études à Boulogne , au collège dirigé par 
les Oratoriens, et être entré jeune dans la Congrégation de 
St.-Maur. 

» 

La volumineuse histoire manuscrite plusieurs fois citée par les 
historiens Henry et Bertrand, qu’il écrivit de 4700 à 4745, se divise 
en trois livres. 

Le premier traite du pays des anciens Morins avant Varrivée de 
César, premier empereur romain. 

Le second de la guerre que César fit aux Morins , et de ce que ses 
troupes et celles de ses successeurs à V empire firent en ce pays . 

La troisième de plusieurs événements tant sacrés que profanes 
arrivés au pays des Morins depuis la sortie des Romains jusques à 
nos jours . 

Ce troisième livre qui embrasse, comme on le voit, une période 
immense, et forme à lui seul les trois quarts de l’ouvrage , se divise 
en 78 chapitres, dont quelques-uns seulement sont distingués par 
un titre qui en fasse connaître le sujet. Il faut renvoyer ici à la 
table des matières. 

Dom Du Crocq écrivit l’histoire au xvm« siècle, comme uo chro* 
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niqueur du moyen-âge* « C'est, avons-nous dit ailleurs, (*) la même 
» diffusion et la même crédulité. Il consacre plusieurs pages à la 
» description d'une procession et donne dix lignes à peine an récit 
» d'un siège. H discute longuement de l’autorité d’une relique, re- 
» cueille avec soin les traditions les plus contradictoires et les transcrit 
» toutes, de peur d'être incomplet, s'en rapportant, du reste, à la 
» sagacité de ses lecteurs du soin de démêler le vrai. » Avec tous 
ces défauts Dom Du Crocq se fait lire avec intérêt : ses recherches 
furent étendues, si elles ne furent pas savantes; et il occupe l'un des 
premiers rangs parmi ces patients annalistes de nos contrées , trop 
peu nombreux, sans le secours desquels l'histoire des anciens temps 
ne pourrait plus être écrite , puisque la majeure partie des docu- 
ments originaux qu'ils ont pu consulter ont disparu. 

Le ms. original sur lequel a été exécutée notre copie est aussi un ' 
in-folio de \ ,057 pages. A la mort de l'auteur il avait été transporté 
à Douvrend , en Normandie, par M. Du Crocq de La Fosse , l'un 
de ses arrière-petits-neveux , et malheureusement y avait été dé- 
gradé par Thumidité. Le titre et le discours préliminaire furent 
détruits : onze feuillets du corps du livre, plus endommagés que 
les autres , durent être remplacés.— L’ayant obtenu de son parent 
en 4840, M. Dumetz-Adam, aussi l'un des arrière petit-neveux de 
son auteur, le fit réparer et relier dans l'état où il se trouve au- 
jourd'hui, « afin, dit- il , de mettre les personnes qu’il peut inté- 
» resser à portée d'y trouver des notions aussi utiles qu'instructives. • 

Depuis lors il n'est pas sorti de cette famille ; mais a été commu- 
niqué à tous les amis de notre histoire locale , avec la plus louable 
libéralité. 

A la fin, se trouvait le portrait en buste de Louis XIV ; il a été 
enlevé : au-dessous on lit : 

« Ce grand monarque est mort le jour, le mois et l’année 
» quej’ay achevé ce petit travail. Dieu luy fasse miséricorde. 

» 4745 (4 e * septembre). 

ObigiUs. Copié pour la bibliothèque. 



<*) Biographie du hommu distinguée nés dans ie Boutonnais, à la 
suite du 2« volume du Priais de f Histoire de Boutogne-sur-mer, du 
D*. P. BniaABD.— 1829/— in-8 0 . 
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170. Armorial et nobiliaire des principales familles 

dü Boülognois, par Antoine Scotté de Velinghen. 

Grand in- 4°. — Papier.— 153 pages. — XIX® siècle. 

Copie exécutée en 4838, pour la bibliothèque, sur un ms. mo- 
derne. Collationnée depuis sur l’original même de Scotté, cette 
copie a été trouvée très-défectueuse ; elle n’a d’autre mérite que 
la grande netteté des armoiries. On a donc suppléé à son insuffi- 
sance par une transcription du texte original, qui a été relié à 
part , et forme le N° suivant. Il faut lire le texte de l’un en ayant 
sous les yeux les armoiries de l’autre. 

M. E. de Rosny s’occupe d’une révision de cet ouvrage. 

Origine. Copié pour la bibliothèque. 

171. Armorial et nobiliaire des principales familles 

du Boülognois , par Antoine Scotté de Velin- 
ghen. 

Grand tn«4o.— Papier.— XIX® siècle. 

Copie du texte original faite pour servir de complément et de 
rectification au numéro précédent. 

Origine. Copié en 1844 pour la bibliothèque. 

172. Journal en rimes du Siège de Boulogne en 1544, 

par les Anglois , composé par Antoine Morin, 
prêtre , témoin oculaire du siège , avec notes de M. 
Marmin. 

(Voyez N® 34,202 de la Bibliothèque Historique.) 

Petit in- folio. — 20 feuillets. — Papier. — Copie faite en 1808 
sur un ms. du XVII® siècle, existant alors en Pétude de M* Pe- 
nel, avoué prés le tribunal de Boulogne. 

Le journa’ ou plutôt la Chronique en brief d'Antoine Morin , est 
précédée et suivie d'une dissertation sur Henri VIII et le siège 
de Boulogne par son armée , dont l'auteur est Jean Scotté de 
Velinghen. 

Une copie de la main du chanoine Leroy , appartient à M. Eu- 
gène de Rosny. —Une autre du XVHF siècle, à M. Henry, fils de 
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M. Henry -Clétdn. — Il en existe des copies modernes chez MM. 
Henry - Faudier et Marmin-Pamart . — On a vu sons le N° 468 que 
ce journal est transcrit en entier dans la description d’ Antoine 
Scotté. — Tons ces manuscrits présentent des variantes que nous 
avons recueillies pour le nôtre. 

Origine. Donné par M. Dütertre-Delpôrte. 

173. Le Siège de Boulogne en 4544, poème par M. le 

Baron d’Ordre, suivi de Notes historiques , d'un Essai 
topographique sur les environs de Boulogne au xvi* 
siècle , et un Plan du Siège , par M. Alexandre 
Marmin. 

In-folio do 426 page», d'une écriture ronde très-soignée, pré» 
sentô par les auteurs au Conseil Municipal de Boulogne le 
4 avril 4824, et déposé à la bibliothèque. 

Le poème de M. d’Ordre , et les plans et 'notes historiques qui 
raccompagnent, et dont le mérite rend si regrettable la mort pré- 
maturée de leur auteur, ont été imprimés à Boulogne,— Le Roy- 
Berger, 4825.-4 vol. in-8®. 

Origine. Don des auteurs. 

174. Voyage du roi Henri second en Boulenois. —Siège 

ET PRISE DES FORT , CHASTEAU ET VILLE D’ÀM- 
BLETEUSE PAR L’ARMÉE ROYALE, EN 1549» 

P élit tn-4®. — Papier.— 24 pages. — Exécuté en 4835 sur une 
copic.de la main du chanoine Leroy, appartenant à M. Eugène 
de Rosny. 

L’auteur de cette relation est inconnu . 

176. Mémoires pour servir a l’histoire de la ville et 
du comté de Boulogne pendant la révolution, 
par M. Ballin, prêtre du diocèse de Boulogne ; datés 
de Werden, en Wetsphalie, 1794. 

In 4®.— Papier.— 72 pages.— XIX« siècle. 
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Ecrits par un prêtre émigré et ennemi de la révolution, ces mé- 
moires, dont on ne possède que le commencément, sont loin d'être 
impartiaux. . . 

O&igire. Copié en 1839 pour la bibliothèque sur une copie com- 
muniquée par M. L. Cousin. 

177. Registre pour servir aux délibérations du iurv 

CHARGÉ DE PRONONCER SUR LÀ DÉSIGNATION DES 

INDIVIDUS SUSCEPTIBLES D’ÊTRE ADMIS DANS LA 

LÉGION D’HONNEUR. 

PtUt tn-/W*o.— Papier.— 45 pages. — XIX* siècle. 

Ce ms. est le registre original du jury. Institué par on arrêté du 
préfet maritime de Bonnefoux, en date du 6 nivôse an xil, ce jury 
était composé de MM. Polont, capitaine de vaisseau , président 
Bedel-Dutertre, Billard, capitaines de frégate ; — Pillüre, 
Bochet, Pellê, lieu tenants de vaisseau , et Tiesset , secrétaire . 

Il tenait ses séances dans une des salles du bureau d’armement et 
avait pour attribution spéciale de désigner les matelots, maîtres, 
contre-maîtres , aspirants, enseignes et lieutenants de vaisseau qui 
s’étaient distingués pendant là guerre. Sa première séance eut Heu le 
9 nivôse an xn, et notre.ms. renferme là série de ses réunions jus- 
qu’au 22 du même mois :1e surplus manque. lie registre avait ori- 
ginairement 85 pages côtées par le président. 

Il est utile à consulter pour l'histoire des Corsaires Boulonnais. 

Oucurc. . Donné par M. tfittsiT jeape. 

178. Signaux de la flottille réunie dans le port de 

Boulogne-sur-mer. 

/»-8o.— Papier.— 35 feuillets.— XIX* siècle. 

Origine. Donné par M. Dutirtri-Delpoms» 
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ZXJ.— Biitoira dci autre* province* de te Trisee. 



479. MÉMOIRE CONCERNANT LA GÉNÉRALITÉ DE PARIS , 
par M. Phelyppkàux. 

PetÜi+foUo. Papier. — 1213 pages.— XVIII« siècle. 

lia généralité de Paru comprenait, outre nie de France, tme par- 
tie de la Champagne et du Nivernais. 

OftiGixs. Acheté à la vente de M, Bum. 

ZIU.^Hi9teM d*4U>gt#lepre e| d’JEcosso. 

ISO. Galfrim Monumetbnsis (Galfrid ou Geoffroy de 
Monmouth), BUtoria ngum Britanniœ. 

Iu-fûliê. — Vélin. — 71. feoilleti . — • Belle écriture do XIV* 
siècle.— .(Voir le H* 150.) 

La chronique de Geoffroy de Montmouth a été plusieurs fois im- 
primée au xvi« siècle , et spécialement dans l'édition des Rerum 
Britannicarum scriptores , donnée par Jérôme Comeîin, Heidel- 
berg, 4587 , petit in-folio, que possède notre bibliothèque.— Elle va 
être réimprimée dans la première série de la Bibliothèque des Bre- 
tons, qui se publie à St.-Brieuc. 

La division de notre ms. est en 44 livres; les prophéties de Mer- 
lin, qui formant le 4* livre de l’édition princeps d’Ives Gavdlat 4547, 
et le T* de celle de CotneUa, séparant dans notre ms. le O* livre du 
7*, mais sans compter dans l’ordre des numéros. Le commence- 

ment de ces prophétie* se trouve reproduit à la fin, avec quelques 
notes marginales. 

Iw. Dam mecum mal ta et de multis animo revolvens. 

Ezp. Hoc ordino in latinum sermonem transferre curavi.— ter- 
minant rhistoire. — (Sait la reproduction partielle des prophéties 

de Merlin.) 

Obigive. Mont- St.* El oi. 

Tins Aucun. Chronica firitannia et Francorum. 
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18t. CûPPY OP ▲ LUTTER FROM SIR ÀLEXANDER MURRAY TO 
his grâce John duc of Argyle. 

In-folio*— Papier.— 400 page».— -XVIII» siècle. 

Mémoire en style usité devant les cours de justice de l’Angle- 
terre/le plus diffus des styles , et en forme de lettre, contre le duc 
d' Argyle, prétendant droit exclusif à la propriété de tous les pro- 
duits minéraux de son comté , en vertu de ses droits seigneuriaux. 
H est daté des 25 février et 2 mars 1759 , et suivi de quelques 
pièces justificatives . 

Obigihi. Inconnue. 



Section Tn.*— BELIJBS-IJETTRES. 



I. ■ Qrnpnaaitos et Uirtioiaairei. 



182. Papiæ ELEHENTARIUM ET GRAHMATICA. 

Très-beau ms. in-fbiiê. — Vélm. -*■ 477 feuillets. — Eeritin e 
semi-gothique du XIII 9 siècle , à i colonnes , bien formée et 
d'une grande netteté. — Lettres capitales romaines alternative- 
ment rouges et bleues. — Initiales ornées au trait et quelques- 
unes en couleurs rehaussées d'or. 

Comme specimen de calligraphie ce ms. va de pair avec notre 
speculwà de Vincent de Beauvais, catalogué sous le n* 451 . 

DICTION N AI XX * 

ht. Paérsci. FM «feryu#. — Tarn. A , iittorm in pamiêm 
gmtiém ides prise *#< itiiêrmmm f nsi 4pm n o ir— f étus 
mmm prior apportât. 

Exr. Pmrfréamur smptêMial 

CAAJfMAlBE. 

If, Pdiifii a ma , fari uii s f. 

Ex. Mi, aSçms, eqsàdm, Kim, nemyu s q 
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Ougixe. St.-VaasL— Olim , des Célestias d'Amiens. 

Titre ixcibx. Elementaria Papi». 

183. Papiæ elementarium et grammatica. 

Jn- folio.— Vélin.— 304 feuillets. — Belle et grosse écriture go- 
thique de la fin du XIV e siècle , à deux colonnes. — Initiales au 
trait. 

Le dictionnaire et la grammaire de Papias , grammairien du 
XI* siècle, originaire de la Lombardie, ont été imprimés plusieurs 
fois.— La première édition est de Milan, 1476. 

D1CTIOH1U11E. 

la. Pair ace. Inoipit prologue in eUnuntario doctrine «nuf- 
mentum (sic).— Fil* , uierg ue — Texte. A, Otera ideo in om- 
«itéui lingois ml prier. 

Exr. IUm vora a* eatema perfruamur eapieniia. 

GRAMMAIRE. 

la. Petislis a osa, kariaimi, marte grammaiica. 

Exr. El, aigue, eguidem, eliam , meungue. 

Oeigixe. Mont St.-Eloy. 9 

Titre axciex. Dictionarium latinum «su vocabularium. 

184. ÀLEXANDR1 DE VlLLA DEl DOCTRINALE PUERORUM 

METRICUM, GLOSSATUM. 

/»• 4®. — Vélin. — 145 feuillets. — Ecriture gothique du XV« 
siècle, grosse pour le texte, très-fine et surchargée d'abréviations 
pour la glose , à deux colonnes , sans aucun ornement. 

Sur Alexandre de Villedieu, grammairien et poète, mort vers 
1240,— sur sa grammaire rimée que le Despautère a seul remplacée, 
après trois siècles d’une célébrité égale à celle de notre moderne 
Lhomond, et sur ses nombreux interprètes tt glossateurs , voyez 
un article de M. A. Duval {Histoire littéraire de la France, tome 18, 
pages 202 à 200). 

La première édition imprimée , on peu douteuse néanmoins , est 
de 1470. 

Ix. Domine labia mea aperiee. 

Exr. Satea armai rooproniia, ilia dietinotio tmUa mi. 
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Origirb. Stt-Bertin, 488. — Armes de l'abbé Momelxv. 

Titre Avenir. Doctrinale Glossatam. 

185. Alexandri de Villa dei doctrinale Glossatum. 
(Prosaicum.) 

Vélin".— R34 feuillets.— Ecriture semi-gothique allon- 
gée du XV* siècle , à longues lignes.— Petites lettres initiales en 
couleur rehaussées d’or et décorées d'arabesques. — La glose , 
écrite sur un même plan et de même caractère que le teste, est 
distinguée seulement de celui-ci par le mot Glosa. 

L'auteur de oe commentaire de la grammaire de Villedieu n'a pas, 
centup le précédent, respecté le texte de son auteur. Il avertit, au 
contraire, dans sa préface, que par cette raison qu'il ne faut jamais 
enseigner aux enfants que des préceptes clairs et précis , exposés 
dans nn langage facile $ leur intelligence, il a jugé à propos de 
traduire en prose les vers souvent obscurs d'Alexandre. Il informe 
ensuite que pour son travail il s'est beaucoup aidé des écrits de 
Papias, d'Isidore et d'un livre appelé Marmotreçtus (lisez Mammo- 
trectus). Il termine par une prière à ses lecteurs de ne pas juger 
trop sévèrement son ouvrage ; mais de rapporter à Dieu tout ce 
qu'ils y trouveront de bien , et de n'accuser que l'involontaire igno- 
rance de l’auteur des fautes qu'ils y pourront rencontrer. 

In. Quia Alexander do Villa dei dooet tnulia ip deetrinali 
metrieo fore reseranda, id est dedaranda per doetores sive 
tnagistros, et ut ipse preeipit dieendo (etc.) * 

Exp. Duodeeimum et ultimum capituium traetatur de figurU 
grammaticaliinu , inciptem iéi Ostehsa accbktuatione, 
dictionum. Pro hujus operis eomplemenlo, Ht feu#, eirtus, 
iumor et gtoria J . C. S. N. ( ete*).. 

Oricibb. St.-Bertin , 479. 

Titre akciex. Grammatiea iatina. 
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I. — F0BTE8 LATINS ANCIENS OU COMMENTAIRES 8VE LE UNS OEUVRES. 
— PORTES DU MOYBN-AGB QUI OM icEIT EN LATIN. 



186. SeBVH (HONOKATi) MAÜB1 COMMENT ABIÜ9 IN VlBGI- 
v LIUM. 

Grand fa-4o._Ydtin.-488 ieniUtfU. —Ecriture Caroline mi- 
nuscule du commencement du XI» siècle, à deux colonies, sans 
aucun ornement. 

Noire ms. ne renferme que le commentaire deServfus (gram- 
mairien du V* siècle), sans le tente de Yirgüe. Quelques feuilleta 
manquent à la fin. 

On lit au verso duleniHet liminaire : 

t Anno Domini 4474, venerabüis sir Joannes Pochon , in 
» artibus magisier , hujus venerabilis ecclesiœ Atrcbatensis 
» canonicus , dédit et legavit hune Ubrum fabricœ ejusdem 
» Ecclesiœ Atrébatensis . » 

In. B%uoiiso % ici /cru»*, indê dicta sont s sutisdia Boum. 
Exr. Dmm wr» adotsoissmU t si J mu ti n t usa fiiios frottis sus 
m dotsiosre vider st. 

' Onicink. N.-D. <PÀrrat.— Toutefois il figure sur l'inventaire des 
manuscrits provenant de St.-Foast, dressé par MM. Prévost 
et Isnardi, sous le N» 541, avec l'annotation E. C. Ce doit être 
une erreur, car il n'est point décrit an catalogue de 1720 des 
ms. de cette abbaye. 

Tuai aucun. Servùu In FirgUimm. 

187. Thomæ Walleys, Ovidii Fàbülàbüm MORALIS ex- 
PLANATIO. 

Grand fa-4*, vélin. —118 feuillets. — Ecriture cursive de la 
fin du XV« siècle, à deux colonnes. — La première initiale en 
couleurs rehaussées d'or et décorée d'arabesques : les autres au 
simple trait. 
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L’original latin de Thomas Wallejn a été imprimé à Baria ebe* 
Jean Badins, 4609, in-4».--Vojex Broket , Manuel dm Libraire, 
tome n, page <04. 

Une traduction trôs-libre en avait été publiée dès 1484 à Bruges ,' 
par Colart-Mansian, l ia fois tradneteor et imprimeur ; et «4 4495, 
à Par», ches Antoine Yérard, sous le titre de : la Bible des Poètes 
de métamorphose* 

Ala fin, ce distique écrit an rvin* siècle : 

t ' > 

Ve tibi qui rapida librum furabere pahna, 

Nam videt astripotens omnia farta Deus. 

Miaarntont Dàrtinianut. * 

IW A ètritaU quidèm Muditvm adPtHent. 

£zp. Çuam éê f ttodit tmpoàén «al frotter#. Si finit* 

Deo Gratiai. 

Objcihb. Si.-ncrtfa, 478. 

Imi lion. Smpmitimu fkimlâhtm QpidU. 

189. Gebmakici Cæsarïs Abatea Phænomena , CVM n - 
gübis. — Acceduht tabulas plures Astronomicæ 

BT CHBOîf OLOGICÆ . 

Grand in i * — 33 feuillet».— Grande» marges.— Écriture ml- 
nuscule Caroline du X« siècle, k longues lignes pour les tables et 
traités qui précèdent le poème : initiales romaines en couleur. 

La remarquable netteté de son écriture- et les dessins explicatifs 
du texte dont H est enrichi» font de ce m9. l’un des pins 
beaux monuments de la calligraphie de son époque. 11 renferme 
la traduction entière en vers latins des Phénomènes d’Aratus , que 
r<m doit à Germanicqs César (le célèbre et infortuné neveu de 
Tibère.) A la suite de ce poème vient le premier fragment de sa 
traduction des prognostics (TAratus; — et enfin quarante-quatre 
vers empruntés sans ordre et sans liaison à la traduction du même 
poème, par Avienus. Aucune division ne sépare ces différents 
textes. 

Ce mélange, et surtout ce salut du copiste, vole fidens in domino, 
Christi vestiius amore , qui termine le ms. et que son auteur a 
placé immédiatement au-dessous des derniers vers, ont contribué» 
aussi bien que le peu de popularité des poèmes astronomiques que 
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uq&s ^ légués TaniiqiMté , à tromper longtemps sur le contenu de 
no^m^que Von attribuait à un autour chrétien» , . 

Le poème de Germanicus, réuni aux versions de Cicéron et d‘A- 
vienu^j%;été imprimé dès 4559, Paris, in-4*. U a été reproduit par 
Qfptpiad^ Sytàagma Araiœorum (Leyde, 1,600 ; in-4<>.); dans 
terepucjil intitulé : Carmina famüiœ Ceeareœ, Cobourg, 4745, petit 
in-8°;— dans l'édition des Poetm Latiui minores , de Wernsdorf; 
— enfin au tome VI de l'édition deces poètes qui fait partie de la 
collection de Lemaire. 

Quant à la partie scientifique de notre ms. je lai trouvée très- 
exactement décrite dans une note qui y est jointe et qui a été rédi- 
gée par un astronome , par le célèbre Delaup&e, dit-on. 

4° D’un calendrier par Jdes, nones et ludendes indiquant le 
cours de la lune pendant les dix-neuf années dû cycle de Méton. 
L’auteur suppose que la lune déerxtle cofliaque en 27 jours 8 heu- 
res. Ce calendrier est général et non pour une année particulière. 
Jl ipdique les levers et les couchers hélyaques des principales 
constellations, et la longueur du jour et de la nuit ; 

2* D’une table à double entrée dépendant du nombre d’or et de 
l’épacte. On y trouve la suite des lettres : A, B, C, D, E, F, G, H, 
I, K, L* M, N, O, F, revenant en cercle , qui servent à trouver les 
articles variables, comme la fête de Pâques et autres fêtes mobiles; 

5° De préceptes pour l’usage de ces diverses tables. 

Vient ensuite le poème des Aratées dont toutes les constellations 
sont figurées en regard du texte qui les concerne : (*) il est précédé 
d’un planisphère des constellations boréales, s’étendant à toutes les 
parties visibles du Ciel jusqu’au navire, au centaure, à l’autel, an 
poisson austral ; et suivi £un zodiaque dont les doupe signes sont 



’ t*) Les figures dont ce ms. est décoré portent à un haut degré le ca- 
ractère antique. Elles sont probablement la copie de première ou de 
seconde main de peintures d'un ms. d’Àratus de l'antiquité classique. 
La forme des coiffures des têtes de femme pourrait servir à déterminer 
de quelle époque était l'original. J'inclinerais à le placer vers le III* 
ou 4e IV« siècle. 

Non DK M. Rayaisso*. 
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B ELLES— LETTRES . 

séparés par des figures humaines, à la manière des zodiaques 
Egyptiens. 

la. Sa». Awg. et De**mttun Mm' : A#**»*, xviii KL. 

Exr. Voie etc. « 1 

Origine. Inconnue, toute indication ayant disparu à la reliure 
moderne ; mais, probablement, de St.-Bertin, car il ne figure 
pas sur le catalogue des livres choisis dans le dépôt d’Ài ras. 
Titbe ancien. Arati if k mm U mrtrmomiem .— (Catalogue de 
M. Haenel seulement : ) il n'est, point mentionné sur ceux 
d'Isuardy et de Richard Phillipps. 

189. Aürelii PrudeNtii Clementis (Prudence) carmina. 

I» 4o. — Yéb’n# ; r- 180 fetylle>,— Caractères carolios du XI» 
siècle, lignes espacées et , en interligne , gloses anglo-saxonnes 
au .nombre de 4073. «r Quelques lettres ornées daus le goût 
Byzantin. , : ) 

Le savant Guillaume de Wtaiteo écrit eh 1654 cette note à la 
marge supérieure du premier feuillet : 

c Opcra omnia Aurel ii Prudentii Clementis, viri consularis , 

» commcntario insigni ornata' làtkio-et Britannico, seu antiquo 
» Saxonico-Anglico, per Saactuin Odonem Archiepiscopum Can- 
» tuariensem qui obiit circà annum domini 966. » 

Toutefois, M. Mone,que ses travaux sur la langue Anglo-Saxonne 
ont engagé à étudier avec soin notre ms., contredit cette opinion de 
de White, et pense que les gloses qu’il renferme sont de différents 
auteurs. Il remarque à l’appui de cette conjecture que la préface 
d'Odon, qui se lit dans notre ms., n'appartient pas aux œuvres de 
Prudence , mais bien à une collection des écrits de St. Wilfrid , 
évéque d’Yorck an VII e siècle, que l’archevêque Odon aurait entre- 
prise. 

H n’y est guère question, en effet, que de la translation des re- 
liques de St.-Wilfrid, transportées dans la cathédrale de Cantorbery 
. en 959 , après la destruction de l’église du monastère do Rippon , 
où elles reposaient. Du reste, pas un mot de Prudence on de ses 
écrits. . 

Nous remarquons encore que la. date de 956 , indiquée par 
de White comme celle de la mort de St. -Odon , est inexacte : il est 
mort en 964 . 
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Sur le feuillet de garde, les tris mtLUB* : 

Judicii signam : Telltu sadore madescet , 

In cœlo rex «irteniet per roU fatums v- 

Scilicet in carne presens ut judicet orbem* , > * 



Scrupea pangentet torqœntea pectorm vates 
Undë quexOniusif constatant singula terbia. 

Ces vers sont imprimés an tome 2, roi. I, page 125 de la Biblio- 
theca patrum de M. de la Signe. 

I*. Patries attribuée à Odon.— Orthodoxe fidei famutitio an* 
eiUatiê , mtdcmqm ecdetiastico mniiitantiOus preposilo. — 
PaétiCË ns Pair quhtquennidjat* du*m. —T sxtk. 
Aies diûi nuntiua. \ *f . 

Exr. Juvatit üre penêamtti Chrishun.^Quô tëgdnt* vivimus. 

Oaicias. St.-Bertin , 668, avec les armes de l’idbfeé Motoeiin. 

Tiras ahcien. Prndentii opéra, 

190. Pétri de Riga Biblia mktrica quæ âurora vocatür. 

Petit in-foUo* •— Vélin* — 98 feuilleta» — * Belle écriture du 

XIII* siècle , à deux colonnes* — Initiale* en couleur» 

Sur Pierre de Riga , chanoine régulier de Pabbaye de St.-Denis 
de Rheims, né à Vendôme selon les uns, en Angleterre suivant 
plusieurs biographes, mort en 4209 suivant l'opinion la pins com- 
mune) et sur sa paraphrase en distiques des principaux livres de 
l’ancien et du nouveau Testament, voyez Dupin , bibliothèque des 
écrivains ecclésiastiques du XII* siècle, page 626; — LegU ty, cata- 
logue des mss* de la bibliothèque de Cambrai , tt° 543, — et surtout 
un excellent article de M. Weiss dans la Biographie universelle. 

M. Leglay, d’accord avec le Dictionnaire universel , dit que la 
bible métrique de Pierre de Riga a été publiée par don George 
Galopin, moine de St.-puiriain, près de Mous. M. Weiss déclare 
cette opinion inexacte, et affirme que Poutrage publié par dom 
Galopin, Mens, 4639, in-4*, est le Parfont abbrevkdum de Pierre, 
chantre de l’église de Paris, avec lequel Pierre de Riga a été souvent 
confondu , et que la bible métrique n’est encore imprimée que par 
fragments dans les Commentarü de Casimir Oudin ; — dans la 
Bibliotheca media et infimæ Minitatis de Fabricius, tome V;— dans 
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la Aéverearia de Gaspard Barth, L.XXXI, cap. 45,— et dans 
YHistoria Poeiarum needU mi de Polycarpe Leyser. — La biblio- 
thèque de Boulogne ne possédant ni Fourrage publié par dom 
Galopin, ni aucun des antres livres cités, jo ne puis vérifier. La 
seule comparaison du livre édité par dom Galopin arec les nom- 
breux manuscrits de Pierre de Riga pouvant éclaircir cette diffi- 
culté bibliographique , on peut s'étonner que l'erreur soit encore 
possible aujourd'hui. On aura peut-être pensé avec Dupin, qui ne 
parle de l\4urora que d'une manière très-inexacte, que l'œuvre n'en 
valait pas la peine. La poésie de Pierre de Riga, quoique surchargée 
d'antithèses, selon le goût de son temps, n'est cependant pas si 
mauvaise ; et , dans tous les cas , un poème latin de cette étendue, 
composé au XH* siècle, méritait , par cela seul, que les bibliographes 
se missent d'accord à son sujet. 

Notre ms. renferme la préface de Pierre de Riga, qui ne se trouve 
pas toujours jointe à l’ouvrage. 

la. Prologue P etri Riga in hyeioriie. Frequent eodalium 
moorum. — Texte. P rimo facta die. 

Exr. — Du livre. — De part u et eommendaeione Virginie . — 
s Corpnt 

Oaieias. St.*Bertin , 78. 

Titie aeciee. Pars Scrîptura versibus. 



191. àlahi (be Iwsuufl) Carmen de Planctü natürab, ad 
deom, com morali eommentario . 

Petit Vélin.— 61 feaillets.— Ecriture du XV» siècle, k 

longues lignes. — Les marges des derniers feuillets incisées , sans 
que le texte soit atteint. 

Le poème d'Alain a été imprimé dans la collection de ses œuvres 
qu'a donnée à Anvers, en 4654, dom .Charles de Visch, prieur da 
monastère des Dunes, en un volume in-folio. 

Sur Alain de Lille, dit U docteur universel , consultez, au tome 
XIV de l 'Histoire littéraire de ht France , pages 554 et suivantes, une 
noticede M. Brial,sur Alain, évêque d'Auxerre, avec lequel le doc- 
teur universel a été souvent confondu;— «au tome XV, pages 306 et 
suivantes , un article spécial sur Alain de Lille;— et même volume,. 
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pages 184 et suivantes 9 un jugement de M. Daunou sortes écrits, 
dans son Discours sur Vitat des lettres au XHI* siècle. 

Iw. In laerymas ri tus > tik inclus gandin verte» 

Exp. Et innupfa mtdier nupiam antecedmt. 

Origiwe. St.-Bertin, 744. 

Titre angiex. Alani opus. 

"" . » . 

II.- POÈTES FRANÇAIS DU MOYEN-AGE. 



192. Le roman d’àiméry de Narbonne, de Kainoart,' et 
de Guillaume d*Orange (al cors nez). 

In-folio. — Vélin. — 334 feuillets. — Ecriture commune du 
XIII e siècle, à deux colonnes. — Miniatures, représentant les 
principales actions. 

Notre ms. renferme trente -cinq de ees miniatures, placées 
tantôt en tête des chansons ou des récits , tantôt à la fin. Nous 
allons en donner les titres , en y joignant quelques-uns des vers 
qui W suivent, dans le but dë faire connaître aussi exactement que 
nous le pouvons les différentes chansons que notre ms. renferme. 
Il se pourrait qu'elles présentassent des leçons dont on profite- 
rait pour la publication des compositions qui appartiennent à cette 
branche de nos vieux romans de chevalerie $ il faut donc les. si- 
gnaler à l'attention des érudits. 

4 r * Miniature. 

Ensi corne Aymeris de Narbonne et si fils sont en son palais , et 
ung messages parole à lui. 

Canchon de geste plairoit vous à entendre 
Qeus ne fü Faite des le tans Àlixandre : 

Fist le 1 moines a saint Denis en Franche 
Mist le en 1 livre par grant sencfranche. 

* 2 . 

Ensi corne Guillame corone le roi Loey, et si frère sont den costé. 
Ofez seignor, que Diex vous soit aidant 
Flaist vous oir d'une hystoire vaillant 
Bone canchon cortoisc et avenant. 
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5*. 

Ensi corne Guillame maine li carroi en Mmes. 

Oiez seignor, Diex vous croisse bonté 
Li glorios, li rois de majesté. 

Plaist vous oir del mellor bacelies 
Que onques fust en la crestienties. 



4». 

Si corne Gaillame en guise de Bouvier fiert le roi Harpin du 
puing et col si ki li debrise tout. « 

Oiez Seignor, Diez vous croisse bonté, 

Comme faitement Guillame a ouvré. 

Quant son grison senti issi tiré ' 

Et du charoi ot issi vues tué. 



5». 



Ensi corne Garins d’Ansenne et si chiens sont en 4 bos et cachent 
4 cerf. 

Or escoutez Seignor, por Diez et por son non 
Si glorieu que soffri passion 
En sainte croix par no salvation, 

De fiere geste dirai bone canchon. 



6 *. 

Ensi corne li dns Garius d’Ànseone et si frère parolent au roi. 
Li dus Garins estoit moult en effrois 
De voir qui fu en tel destrois 
A court s’en va à Loeys le roi 
Si le salue corne preux et eortois 

7 «. 

Ensi corne Guillame fait Vimen chevalier. 

Or faites paix, baron, si escoutes 
Bone canchon s’entendre le voles. 

C’est de Guillame, si corne dire m’ores 
A onc ne fu home à ses chants lorres. 
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8 ». 

Ensi corne plente de chevaliers se combâtent ensemble. 

A icel jor que la dolor fu grans 
Et la bataille orible en Alessans ! 

Li quens Guillame y «offri grans ahans. 

9 e . 

Ensi comme Renouars est moines. 

Or est dolmsRenoarset maris 
Por sa moitié la jentil Aelis. 

De son enfant m deturs est ravis. 

Hélas, dirt-il, corne or sui mal ballis, 

4<K 

Ensi corne Renoars siet an mengier et IIH Lyon vienent devant 
loi. 

Baron, dist labes, oiez entendez cha, 

Li quels de vous consellier me porra ; ' 

Déleei Djable et t os nos gastera. 

Ne ja de nos un senl n’etapera. 

44S 

Si corne Renouars rue Gades d’un perron, si kil le firit eschevelier. 
Sil en débat et le front et le nez. 

Voit le sen est moult airez. 

m 

Ensi corne Guillame fiert 4. p. corne païen leu cachent. 

O lui ne maine ne parent ne cousin 
Après lui poignent plus de mil Sarrasins. 

45*. 

Ensi corne un roi paien et Guillame s’entrebatent as cos de lances. 

Or orez la bataille. 

Si cuens Cuillam sembla bien chevalier. 
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44 e . 

Ensi oome la paix est faite de Hnon et Faucon, sen fil. 

Foukes parla qai ne fus mie mues 
Pour armes prendre dont il fu conues. 

43 e . 

Ensi corne I messagier des païens est descendus devant Gnibourt 
et li conte sou message. 

Cil entra ent et Guibourt salua. 



4 *. 

Ensi corne lt messagis Anfilice Vient et âportes nouvelles dn sort 
que paien orent sorti, si le conta à Guibort et 11 autres. 

Licamber lens fu un peu gros et pis 
Cortois et sages et de fait et de diz. 

4 T*. 

Ensi corne Hue baisa Fookon et qu’il entra en une nef avec XXX 
compagnons. 

Foukes, biau fiez, par Dieu pas ne m'oublie* 



4*. 

Ensi corne Bertrant vînt avec nief et délivra trots chevaliers. 
Guichart se drece tout droit en son estage. 



49». 

Ensi corne Foukes abat ]i roi Mauduit a cop de lance et An- 
filice le voit. 

Quand de sa lance li pase une brade. 

20 e . 

Ensi corne Fonkes fiert le roi Carabel de le lance parmi le cors. 
L'arme sen part li cors 
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21 *. 

Ensi corne Guichart fa navreis et ses chevaliers occis dessous loi 
et Fônkes feodi cheli le teste qui porta Toriflambe. 

Si corne la rente avance désarmes. 

22 ». 

Ensi corne Foukes sen cuida fuir. 

Droit vers le Rosne en vais Foukes poignant. 

25 e . 

Ensi corne Foukes et Ànûlice sont ensemble dessous I ramier. 
Dessous Givel en un verger planté. 

24e. 

Ensi corne Gandins abat Maldnit. 

Gaudins est ire quand voit son ami mu. 

25*. 

Ensi corne Guichart abat le roi de Cordel a cop de lance. 

A la rescousse de la joste Guichart 
Yint li lignage qui issi d’Ermengart. 

26 e. 

Ensi corne Gerarsde Comarchis abat li roi Tibaut a cop de lanche . 

Lors par la porte est vu Foukon passé 
En sa campaigne maint chevalier armé. 

r 27 e . 

Ensi corne Fonkes et Milagan, uns rois des Arabis , s’entrebatent 
as cops de lances. 

En cele terre où Milagan fu nés 
Ousques ne crut ne fruit, ne vin, ne blés. 

28.. 

Ensi corne Ioifrois fiert Princiel de la lance parmi le cors. 

Devant le yalle ot maint Francês occis. 
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29 *. 

Ensi corne Folkes abat le roi *Tibaut à cop de lanee. 

En la presse se fièrent li Francés maintenant. 

50*. 

Ensi corne Baaduin d'Arbroi et Renaud li' tyois s'entrebattent à 
cops de lanches. 

En sel pei sont venus li poigneor 
Bauduin appela Benaut le traitor. 

34*. 

Si corne li rois Loeys et li rois Tibaus joustent ensamble. 

Loeys vint poignant sor le.. . a demis 
Rêvant trestos les autres et chevaliers hardis. 

32*. ‘ \ 

Ensi corne le roi Tibaus et li roi Loeys et Guillame sont à parle- 
ment. 

Mahom, ce dist Tibaus, corne dois hair ma vie ! 

De ma terre ai perdue la plus grande partie ! 

33*. 

Ensi corne Guichard fiert Aquillant d'une lanche parmy le cors. 
Froiecort point et broche le bon cheval carant 
Le Gonfauon de soie vat al vent balonant. 

54*. 

Ensi corne Guibours est morte. 

Oiez uns vers qui moult fut a loer 
Chest de Guillame le al cors nez. 

1 ■ 58e.. 

Ensi corne li quens Guillame qui estoit hermites se combat a 4 
gaiant. 

Grans fu la fritnie que Guillame faisoit, 

Des arbres grans que par force brisoit. 

13 . 
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le nombre de vers est, dans notre ms., de 40 pAr colonne; cbaqne 
feuillet en a 4 , et l’on compte 3S4 feuillets. Le total exprimé par 
la multiplication {te cep chiffres est de 53,440 vers. 

Kotre ms. n’a pas de titre principal. On lit à la fin : Explicit li 
roumansde Guill. d'Orange. 

Vient ensuite la date de la copie indiquée de cette manière : 

Cbis livres fu fait lan de grasse M.CC et XX oès lin et XV 
ans tout droict sans mentir le tierch samedi en' auril. (3* sa- 
medi d’avril 1239). . 

An dos il est intitulé ; Guillaume de Normandie. En consé- 
quence, sans plus examiner, on l’a catalogué sous le titre £ Histoire 
en vers de Guillaume de Normandie. 

—Sur ces vieilles épopées chevaleresques, attribuées aux poètes 
Adam ou Adenés Leroi et Guillaume de Béthune, viv-"t au 
XII* siècle , et qui paraissent renfermer l’histoire travestie de 
St.-Guillaume, duc d’Aquitaine, fondateur et ensoite moine du cou- 
vent de Gellone, au diocèse de Lodève, et celle de ses enfants, con- 
sultez : Histoire littéraire de la France, tome VII, pages xxxni, 
txxi, LXXIT et 494 à 497 M. de Roquefort, de la Poésie fran- 
çaise aux XIP et XUU siècles, pages 139 à 165 ; — Catalogue de lu 
Salière, N° 2755 et supplément, page 27;— M. Paulin Paris, Pré- 
facedu romande Garin-le-Loheratn, etleltreà M.deMontmerqué.en 
tête du roman de Berte-aux-grands-pieds, — et du même écrivain, 
les Manuscrits français de la bibliothèque du roi , S, page 72 etsuiv. 
If09te. : 

In. L'imeipitett donné plus haut, l'« miniature. 

| Or proion Dieu qu’il nous face pardon 
Exr. I Si co mm e il fût. G. le baron. 



Oman. St.-Bertln. 211. .. . 

Titu Axcmr. Histoire de Guillaume de Normandie. 



m. — PORTES FIANÇAIS MODERNES. 

193. Œuvres de M. Vergier. 

Petit in-4ft.**2S91 pages, *J5ffitu«! du XVIII* siècle. 
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« Ce liarc contient les véritables œuvreade fetr M. Vergier. 

• Il vient de chez lui ^ *ot «fiioyÿie l’écriture ne toit pas de sa 
» main, il a été copié par ses ordres et sur le manuscrit de l’au- 
» theur, comme il est aisé de le voire pages 85, 166, 225, 

• 230 (etc.) » ’■ * 4 : 

Vérification faite, on ne trouve Tien aux pages indiquées qui 
juatjg^quéqe ms. ait, été. copié _ sot*f _ Igs ÿçnx de Taqtopr. Qeta im- 
porte pçq : reyqou nc^ notre ^.renferme beaucoup des fautes 
qui 'sont remarquées daqs les éditas imprimées. Il qç, co ntien t au* 
cune pièce qui ne se trouve dans' l’édition d’Amsterdam, 4754, 
2vol. in-42, reproduite en 4T45 avec de nouveau^ frontispices. Je 
remarque seulement que la pièce de* Df# Doigts, placée au nombre 
des contes dans cette édition , est ici intitulée : Çpf fre, et adressée 
à : lf.* lé dtevalkrfrArmanviile; capitaine defvaisseàux du roy. 

Origine. Société Littéraire' &’ Arras. ‘ * 

'•»' - • ! * ’ . •*(.'? i. ,) — - 

193. Les Prisons d’AlRion/ 1 

Jn-4°.— 24 feuillets.— tapiér.-fXlX» siècle. 

C’est un poème en deux chants , au ' plus exactement une êpttre 
en deux parties , présentant le tableaq* des tourments et do la mi- 
• sère dans lesquels sont plongés les Français détenus dans les pri- 
» spm d’Angleterre, av<$ une «quisqe de Jeun» mœur? et 
» travaux, » En vpic| le début : . ' 

Tu veux, mon cher ami, que ranimant ma verve 
Je te peigne en mes vers, sans fard et sans réserve, 

- . : ; Lies peines* lés tourmenté, lés maux, l’affliction 
Des prisonniers Français aux rives d’Albion. 

, J’obéis à ta voix, etc. 

5 .. rr 7 «nu î* r» „.;r * J : 

ftost prépédéd’on «uatyoapea et suivi d’une Éptbe à «m ha- 
«HKÿWt dé six chansons, dent l’ane a peur sujet : La départ des pri- 
suMotanf tfdnffaftcss.ü o •..» <• 

L'auteur de ces «oœpoaiti^ns., qui ne sont pas sans Mârite lRté- 
raii», m’fpt infiu#ap (! 

La copie a été fefo à bord du ponton te Prince Couronné, en 
rivière de Chatam, en juin 1813, par Jeap>Bfptiste Bopveiski, d’E- 
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tapies, pris le 44 septembre 4842, à bftrd fla cérsaire le Bon 
Génie, <Je Boulogne. , . ■ .... 

Oarciif*. Donpépar M* MfRsm,fil*. - 

EU.— -Mélanges littéraires. 



193. Là Suppression DB& Procureurs» ou leur Désespoir» 

— Comédie en V actée et en prose par M. Maxime 
• Mathorez (écrite en !792ÿ, inédite, 

In-fo.— Papier.— Do la main de Fauteur.' ' •* 

Oeigike. Don de Fauteur. , , , t . - . , . , 

194. Le Petit Mousse, -—Roman, par M. Maxime Mathonez 

(inédit) , écrit vers 1800. 

/*-4 o.— 3 volumes d’ensemble 1500 pages. — De la main de 
Fauteur. — Papier.— XIX« siècle. 

Ce roman est divisé en 596 chapitres. «lia pour bot principal , 
a dit Fauteur, d’encourager les jeunes gens à Fëtude et particn- 
» lièrenaenj. à celle de la géographie. » ^ 

- Oeighte. Don de Fauteur. 

195. V&YAGE d’agrément fait en 1819 et 18 1 3, en Belgique 

et en Hollande * par M. Maxime Malhorez ( écrit en 
1814), inédit. 

In- 4®. de 256 pages. — De la main de Fkuteur. — Papier. — 
XIX« siècle. u r 

M. Maxime Mathorez , né à Condette , d’une famille aisée de cul- 
tivateur^ fut successivement notaire et avoué A Donkenquei avocat 
consultant à Boulogne, où il monrut en 1858 membrodn conseil 
municipal.il est auteur du Voyage d’un solitaire pour sa récréer , 
petit volume in-18, imprimé à Paris, sans nom d’auteur , d'im- 
primeur, et sans date, et de plusieurs traités, imprimés ù Boulogue 
en 1822, sur les Arbres fruitiers et ks Pépinières. 

Oeigiee. Don de Fauteur. 
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. Section Vm.--SGIENC3ES RT ARTS. . , 

• * Mathématiques. 

Ï96. ËüCLIDIS ELEMENTA. ‘ 

Petit in-folio.— Velin.— 150 feuilletr.— Ecriture 'commune du 
XIV* siècle, à 2 colonnes.— Lettres initiales en couleur, déco- 
: téoi au simple trait.'-^tfïgui’ies g&imètriques tracées avec grand 

soin. 1 

Notre ms. Venferihe’ ta tf adtfdtioii îatihe des treize livres des élé- 
j^ents d'JSaeüde, et à ieop 's»i% souri* rWbriqoe : quinzième et sei- 
zième parties , Jet deftxttVi^'W à By^fele, 'm&ttémacien 
d’Alexandrie , dont le nom est truiu&par JffiséeolùVs. Cette tra- 
duction est sansdipute pellede J^anÇampano, pùbliée pour la 
première fois à Venise en 4 482. m! : 

In. Prologue, Ea a quibu i fïohekttt téientia tm qua ne que 
seitur comprtHcnditur (sic), sunt teplem 
Texte. />«r* pHma lèbri MuoMi* pHfâsaptit inrffit. Punctum 
.. est oui pare non cet • ■ - - r - t f - 

Exp. Hoc tel quod démons t rare volumus 
Oaienrs. St.-Bertin. 666. • ' ' ** 

■ Tïteb ancien. BrndUUe Tkêorw n HMC 

197. Claudii Galeni ofera qüædam. 

Ln-4®.— Vélin.— 164 , feuillets. — Ecriture gothique du XIII e 
siècle, à deux colonnes.— Quelques. initiales en couleur rehaussées 
(Tèr.— La première, historiée a deux personnages, dont l'un, assis, 
parait donner un ordrè à rÂftre, qui tient une fiole a la main. 

Notre ms. renferme les traités suivants de Galien , sans doute de 
la version latine de Constantin l’Africain : 

4* De interimibus membris (sfeta de ÎDcis affectis) fibri ses:. 

In. Medicorum non solum modérai, vërum et antiqui, membra 
corporis loca appellant. 

2° De morbà et accidente \sm de dffferehtiis morborum} 
Ubri sex. 

In. Initio hujus libri diffiniri morbum oportel, uti ntentio hujus 
particule cognoscatur. 



» ^ ■'»* I 1 1 .Ki ~ * rS i 
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oo Me ga-technis (seu de roedendi methodo), libri quatuordecim . 

Ce n’est ieî()d'ati Âfé^^è$4ttctfnt tik cet 'ouvrage deXialien. 

Iv. lo» Pbologus.— Q uamvîs, mi fili Joannes, ingenium ocutissi- 
mum in llteris Quum intentio glorio- 

sissimi Galieni in hoc libro fuit ad redacgnepd^ qpaukUiu 
sectam roedicorum.— T exte. Sectà autem lîiedfcorum triplex 

, > -'•îiiî': :r«*t*iafit>lbg»cab vT. 



, .nvrimi 



^\V^praseos (self très* (be- 3» livre 
incomplet.) 

r la. Qponiam quideiii ? cx ^^ftfri^^jicoo. 



Quelques notes «ont éeriv» w ^lmatge* t «e 
rections 4 u, texte, ;o?4t£ AailA - 

Br.Æ icncniiîift^JhékU ' >• * 



■< - * 

Origine. Mont St.>Eloi. i . j , 



X irçus, ahchh .;<&*»■« G*Ut*i. 



JoAHpu. Mçwttt aAceni (ïeainBIen Mesüeh ) , 

MEDICI, ET ALIORUM MEBICIBÀLÊè VRACTÀTÜS. 

/n-4o — Vélin.— 452 feuill6ti^*Éo<-iW« ttbunmme du XIII» 
siècle, à longues lij^ea.~JSocre fort pâlfe.—Irafcialea et» couleurs. 



Notre manuscrit renferme les ouvrages suivants : 

4° Joannis Damasceni liber de consolidation e medicinarum so- 
luftdarUm sînipïicuim. 

In. In nomineDci tniericordîs (cujus nutp sermo recipit gratiam 
et doctrina perfectionem^jprincipiuin vçrborum Johaunis filii 
Mesue, filii Amed (sic pro Home ch), filii Hely, filii «Aldella 
(pat> ! Aldallah> régis Dattias<â>— ^erbuih ificidrt in inquirentes 

scire... : >- , i ./ 

\ 

2° Expositio ÂbouyMhfèrifaïnêr, filii Joseph Abrahe, Scrutons, 
super librum Tkotomei (pro Ptoiemæi) fid Kber ^rüctos 
arboris intitulatur. 

I ». Dixit ThoîomoUs : Jam sbripsi et hoc qood operantur 

stelle in hoc secuIo,et stint libri multe ulilitatis illis qui volunt 
præscire futura. 

5° (Marbodi Renodcnsis episcopi) Carmen delapidibus. 
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' Br. Erii ret Arkbom fertr^ «cripéiMé N«fôni> 

Qui post Auguattrih regnavk in O^be seüftUdos. - 

4° (Incertt Anctorisj Àntidotarius . 

In. Iste liber quem in presenti legendum assumpsimns ex multo- 
rum antidotis compilât^ est. 

5° Vocdbularium matteriei Medicœ (Inc. Auct.) 

In. Âaron pes vituli rairus.* ‘ f 

—Jean Mesué, Fauteur du premier traité de notre ms ,.est un cé- 
lèbre médecin Arabe du IX e siècle. Outre les biographies on peut 
consulte^ sur cet écrivain; SPREXGEi,,Wi$fptr« de la médecine depuis 
son origine jusqu’au XlX^sifcle : traduction 4e Jourdan. — Paris, 
4845; in-8°i*r-Le catalogue çompletdes ouvrages qui lui sont attribués 
se trouyp au tome J,pagç $45, de la Bfàliothecq, Arabico-Hispana 
Escuraliensis de Casiri. Son traité^ Medicajneniis solutivis a été 
imprimé séparément à Milan en 4475 ; à Lyon en 4478, et plusieurs 
fois depuis. IJ forme le premier livre du recueil de ses œuvres princi- 
pales, donné par Sylvius (Jacques Dubois), sous iolitit : De re 
mediea, libri très. Lyon, 4548 et 4550; in-$*v 
— L’Abou-Mafar de notre ms , désigné comme Fauteur du com- 
mentaire sur le Centilogium ou Ffucius Hbrorum dé Ptolemée, écrit 
renfermant des maximes ou théorème» astrologiques, est indiffé- 
rertmënt riOrtimé Ahmed Ben Joseph , & Ahugmfar Ahmed, Ben 
Joseph } Ben Abratym. -—Voyez FABRicins, Bibliotheca Grœca, édi- 
tion de 4796, tome Y, 289, à la note;— CAsnu, tpme I, pages 547 et 
574-572 Ce dernier bibliographe rapporte le jugement porté sur 
cei écrivain dans la BÏbîîotheca Arabica philosopiterum . On y dit de 
lui : « Ahmad ben Joseph *astrok)gfee peritia laudatissimus, Itbrum 
►de chronologia et genealqgyi conscripsit; item commentarium in 
» librum Plolemæi, de litorQf upi suorum fructu t » 

A la fin du traité on lit cette mention : 

Perfecta est hujus libri translaté 14 die mensis mercurii (12 die ' 

mensis Juraedi vi) anno Arabum 930. 

Cette date, correspondant à Tannée 4525 , U y a là évidemment 
fcrreur du copiste. 

^flfatbede , évêque de Rennes, auteur du poème sur la Nature 
des Pierres : , a dès articles fort étendus dans YHiHokrt littéraire 
de la France, tomes II* p. 555, et X, p. 545 et suiv* 
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Je n'ai pu découvrir les noms des auteurs des deux derniers trai- 
tés : les citations que j'en ai faîtes suffiront aux érudits. 

On lit au verso du dernier feuillet de notre ms. , en écriture du 
XVI e siècle: r . ! 

Iste liber est mandait paupçrum Atretateiisis et fuit quondam 
j. Crispi Decani. ‘ 1 

. * > ' * . W'\)\ ' 

Jean Grispns, ou la Crespe de Nigella, fut le trente-unième doyen 

du Chapitre d’Arras, et mourut en 4294.-. four ta Gatlia Chris - 
tiana. — Le Mandé d’Arras était, sulvântM. rabbAPo^fy, à qui 
je dois ce renseignement, un établissement de biéitfaikrrifee fohdé 
dans la cathédrale d’Arras. L’époque de son institution ^ëst pas 
connue ; mais dès ^429 ozr voit qû’i! posèédiüt dans lè^bOuciftües 
publiques troisétàûx quet’on donnait à fermé il! avatt/sàntf atfcun 
doute, beaucoup d’autres biens. Ses revenus étaient emplëyés à 
secourir les nécessiteux et orphelins, et à Tent retien dfe é&fimts 
de chœur. " * 1 1 ■ ' r hv ■ ym?«qr«ï 

" * -* ■ • "<• üi ■ : 'i ; 1.- i'’f 






199, 



Iir. In nomtvM Dimini . ,, . 

Exp. Unguia cabaUina farfarim Dardons . 

OaiGiim. N.-D. d'Arras. ... •. . ' Y. 

Tiiax àïcieh. Damastenu* de meÿùxitr.entis XP&iÜiï*). 

• - *• ' : ; •''iiirv,* 

Mélanges concernant les sciences et lbsarts. 

Portefeuille renfermant, à ce jour, les t^Ois pièces suiVürtiàk— 
XVIII« siècle. • 



4. Mémoire sur les avantages des repclôtures qn Bçutanpois; 

4 feuillets in-folio, sans nom d’auteur, ^ . ï.,y 

Demandé la multiplication des clôtures, et se proBonce 
toutefois en faveur delà vaine pâture. - . lîî < 

2. Traité sur l'Éducation des moutons; 34 f ettrïfcfcf iw-f otitf sans 
nom d’antènr. f ‘ v 

Divisé en i i chapitres; paraît intructif. " w 

* ■ . ‘ ‘ 

5. Réflexions sur le projet de découvrir nue mjne tjç d^ïÔSÏÎiP 11 
Artois, avec des vues sur les moyens de réussif^pigf^ 
47T9;à l’assemblée générale des états de ; cette 4 >rpNWçq, par M. 
Retz, docteur en médeeiue à Arras; 8 feuillets in-fpliŸ ri l 
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Les états d'Artois offraient à cette époque deux cent mille 
livres et plusieurs objets précieux d encouragement à ceux 
qui trouveraient une mine de charbon en Artois et la met- 
traient en état d'être exploitée. Le mémoire de M. Retz ne 
renferme que des généralités géologiques . sur la nature des 
terrains dans lesquels il est le plus probable que [les recher- 
ches de houilles serontsuivies de succès. 

Oaigivx. Société Littéraire d'Arras. 



Section ES .—MÉLANGES. 

200. Recueil de pièces et de mémoires pour servir a 
l’histoire de la Société Littéraire ou Académie 

ROTALE DES BELLES-LETTRES D’ARRAS. (*) 

Deuao portefeuilles renfermant 282 pièces, classées dans l'ordre 
suivant.— Papier.— XVIII* siècle. 

Z.— Votai pour servir à. l'histoire de eette Société. 

— 1 1 19.— 

A . Note adressée le 6 octobre 1756 à M.de Caumartin , intendant 
de la province, pour le prier de Caire rechercher par ses subdélé- 
gués les objets d'histoire naturelle, les médailles, les objets d'art 



<*) La Société Littéraire , devenue plus tard V Académie royale des 
B elles •Lettres d'Arras, fut fondée en 1737 par un certain nombre de 
/ souscripteurs réunis dans le but de lire à fiais communs les écrits pé- 
riodiques les plus intéressants publiés alors dans les différents états de 
l'Europe. L'association se plaça sous la protection de M.le prince d'/sen- 
ghten, gouverneur de la provinee, et par son entremise elle obtint , le 
17 mai 1738, des lettres d'autorisation, avec promesse de l'érection fu- 
ture de la Société en Académie. Une bibliothèque, bientôt enrichie par 
des dons étrangers, fut formée aux frais des associés, et tous les livres 
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etd anti(jaité, letmaftserits, existant dans là province, et fairo 
dessiner et décrire les monuments. 

S. Note àdrtssée à U même époque à M. le maréchal duc de 
Levis, gouverneur de la province , pour obtenir un appartement à 
Mage de son palais et le foire approprier. * 

5 à 46. Etats des livres manquant à la bibliothèque de l’Acadé- 
mie en 4778.— Notes diverses A ce sujet. — Etfat des livres donnés 
par M. Poyart, professeur au collège royal d'Anvers.— Extraits du 
catalogue. 

47. Hommage d’un exemplaire-des Notes sur la coutume £ Ar- 
tois, par M. Maillard. 

48. Notes pour servir à l'Histoire de l'Académie en 1782. 

49. Histoire littéraire de l'Académie pour l'année 4785, par 
MM. Maret et Caillet. — Cette histoire n’est rien de plus que l’éloge 
de quatre des membres résidents ou honoraires, décédés dans l’an- 
née : M. de Beneuvre, son premier directeur ; le père Vernisy, le 



lurent marqués en lettres &or des mots t Société L^UérçtirajV Arras. Le' 
catalogue ms. de ces livres repose à la bibliothèque d’Arras. 

Des lettres patentes du roi , du mois de juillet 4773 , érigèrent la So- 
ciété en Académie , en fixant à trente le nombre des académiciens or- 
dinaires ; et en 4782 tes Etats dVArtûis ajoutèrent à set moyens d’influ- 
ence en fondant un prix annuel de £00 francs, qu’elle serait chargée 
de décerner. 

Elle fut supprimée, comme toutes les Sociétés savantes, pat le décret 
du 8 août 4793.— On sait que Robespierre était membre de cette Société. 
Il ne parait pas qu’il ait jamais pris une part fort active à ses travaux : 
cependant la note jointe a la question mise au concours' pour 4786, té- 
moigne de la considération dont il jouissait dans son sein plusieurs an- 
nées avant qu’il ne fut appelé à jouer un rôle politique si élevé et si- 
fatal. 

Le peu que uous possédons des archives de celte Société prouve, à son 
honneur, qu'elle savait s’occuper de choses utiles. On voit, par nn discours 
de M. Sioupv , Pan de ses chanceliers, lu le 47 février 4742 , que dès 
cette époque elle avait décidé que par ses soins serait rédigé un Diction- 
naire historique et géographique des iieuoo situés dans te comté (T Ar- 
tois. (Voir page 447 une note à ce sujet.) Elle n’a pas cessé jusqu’à sa 
dissolution de réunir les matériau* aujourd’hui dispersés «1e ce grand 
ouvrage que personne ne fera plus. 
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«côtelé 4e WHly et le ikrki OmsOnt 4e Rebeeqnes, IWetf de 

Benjamin Constant. * ■” r> 



, H. ry ftiw»pHmnt»:i fOMmimpb . •% dimwi d. iieep*?o“ 
à l'Aoaiéiût. 

—20 4 406.- 

Pièçes signées et datées de 4738 à 4789. 63 

Pièces 6ignées x mais non datées . . . 43 

Pièces sans nom et fans date . . . . 8 

I , Pièces datées, mais non signées. . . . 4 

Total. * « • 87 

Cette dernière pièce est nn discours prononcé le 26 avril 4784 ; 
elle Renferme une Histoire de ta constitution physique e^morale delà 



La SotUU Royal* actuelle d'Arras ne pouvait manquer de prendre 
intérêt à l'histoire de «a devancière. On trouvé au premier volujne de ses 
mémoires , année 4818, pàge $9, une nolieè très-bien rédigée sur 
l'ancienne académie, par M. Bergé de Vassenùu. L'inventaire partiel de 
scs archive^, donné ici# doit servir à la compléter. 

Ôn troùve d'ailleurs d'autres renseignements sur la Société Litté- 
raire d'Arras, dans la collection des almanachs d'Artois. 

Sous le titre de lettres patentes et autres pièces concernant T Académie 
des Belles-Lettres d'Arras, on a imprimé à Arras, en 1778 (Michel 
Meolàs), nn mince volume »n-»4», renfermant ; 

4° La requête au roi (sans date J, pour solliciter i’érectioto en académie; 

2® Les lettres patentes de Juillet 1773 ; 

3° Les statuts et réglements annexés à ces lettres; 

4° L’explication du sceau «le l'Académie : un Génie ailé déployant une 
guirlande de fleur» au-dessus de deux cornes d'abondance, avec celte 
légende : Flores fructihus addU ; . 

5° La lide des Académicien» au 1 er «eut 1778 ; 

Et 6u Le catalogue des principaux ouvrages lus dans les séances de 
l'Académie. 

€e volume, imprimé à petit nombre d'exemplaires, pour l'usage parti- 
culier de» Académiciens, est devenu fort rare. 
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France , écrite avec talent. C’est le sqql discoure decçtte çpU^ion 
qui s'écarte des banalités académiques ordinaires. > 



WI. - — Dtieottn loi ddas let féaneet ^ibHqu^i dé TB&rd4nri«« 

407 â Ï37.L 

1745. Anonyme. . . . Sur l’étude de l’histoire locale. ^ 

4748. De Gouve . . . Danger d’apprendre lés sciences àux femmes 

4749. Bhiois . . . • . Avantage d’apprendre les ' sciences aux 

• femmes. v 

4750. Caüwet ; . . Utilité d’écrire Phistoire delà province. 

Binot ..... • De l’utHité des académies. 

, Brkhs. ..... L’avantage de bien parler. „ ^ y 

4^54 . Briois Influence 4^ lettres sur touslc»fi^ts. , 

4752. De Grandval . Des dictionnaires, et particulièrement d’un 
- - - dictionnaire des synonymes français» — 

4755. Leeoux Réflexions sur l’étude.. . ( 

1 Le même .... L'homme libre dans le^evoir. f ^ ( . (li 

4754. Le même . . 1 t . Sur le jugement et je goût. Ul t ; 

L’abbé Simon . Sur la complaisance. l ;<ij , , i 

4755. Anonyme . . . . . De la cause physiquede l’électriôté, 

4758. De Jody. .... Combien U est difficile de, se fixer à un 

j sujet de littérature.. . \ ia v v . 

4759. L’abbé de Lys. L’augmentation (l’élévation du tauxj^ de 8 

fermages en Artois. , y/n , 
L’abbé Jacqüin. La connaissance et l’applicatioji des talents. 

1763. De Ruz£ L’agriculture contribue beauooup à la 

pureté des mœurs. 

4764. Le JosneCont a Y. Discours sur l’histoire. 

Dubois de Fosseux. - Réflexions sur le bonheur. 

4769. Binot. »... . Contre ceux qui osent soutenir que l’étude 
et l’enseignement des lettres et dès scien- 
ces sont nuisibles aux bonnes mœurs , à 
la société et an gouvernement. 

4771. L’abbéJacquemont. Le juste mourant : idylle en prose. 

Le maeçuis d’Hesdigneul. Origine et prérogative de la 
charge de maréchal de France. 
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4775. Dew?... . •, .Diversité des goûts et des jugements en 

: matièrède littérature. 

4776. Enlart de Graüdtal. Du véritable objet des académies 

. vS ' : ' de belles-lettres. 

L'abbé Jacqoemûnt. Sur l'dnion qui doit régner entre les 
^ gens de lettres. 

4777. Le même . . . . - Dés avantages de la littérature. 

4780. De Beaumetz. . Essai sur l'imitation, 

47£&4 L’abbé Jacqüipp^t. Ejsaisurtes travaux académiques. 
4785. Le même . . . .-Essai sur }e Style* 

4785. De Galamets . Des récompenses. 

Martheun . . Des plaisirg. v ,r ' 

X7,— CoBMori Ab T Académie.— 79 pièce*. 

. —138 à 2i7.— 

-^-Programmes dés prît mis au concours eu 4783 , 4784 et 4785 , 
avec notes relatives à leur distribution, et au mode d'examen des 
mémoires envoyés. — 12 pièces. 

— -Extrait du registre aux actes et déclarations des assemblées des 
États d'Artois. - Assemblée générale de 4782. — Résolution de 
mettre tous les ans à la disposition de l'Académie une médaille d'or 
de la valeur de 500 francs , au coin des Etais, pour celui qui aura le 
mieux traité, au jugement de l'Académie, une question d'histoire, 
d'économie rurale, en concertant le sujet du prix entre les députés 
ordinaires et ladite Académie^— 2 pièces. 

— Extraits des journaux de l'époque, indicatifs des différents prix 
proposés dans les Académies du temps.— 40 pièces. 

4” Prix, 4784 —Question.— Toutes les terres de Y Ar- 
tois sont-elles propres à être ensemencées chaque année , et 
quelle serait la méthode à suivre pour faire produire des 
J rèéoltes touS leé ans*, avec avantagé , à cilles qu’on jugerait 
\ Utile de dessoler? 

Le rapport des commissaires sur le concours. 

Trois Mémoires, y compris le mémoire couronné de M. Herman , 
avocat h Arras. 
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2* Prix, 478A.-~Pas déceraé*.' la question proposée fat 
remise aa eooooui&pam Panée 1787. 

5* Prix, 4786.-^1 ÿjMl nftfe , en Artois , de diviser les 
fenm m exploitation t* des terris tikdans b m f affirma- 
tive^ quelles bomejs doikm garder dans cette division ? — 
Question proposée par M* m Robespierre. 24 pièces. 

Rapport des commissaires. ** * 

Vingt mémoires.— Lo4è*, q«»i ftit couronné, es* deM. Efelegor- 
gne jeune avocat au conseü d’Artois, à Arras. 

» * • v, | , ; >( 

4* et 5» Pjmx***J782. . . 

4§*. — QUESTION REMISE AU CONCOURS EN 4785. — 
Quelles furent autrefois les différentes branches de com- 
merce dans les contrées^ qui formait présentement la pro- 
vince d’ Aitois, en remontant même au temps des Gaulois ? 
Quelles ont été les causes de leur décadence et quels seraient 
les moyens de les rétablit % notamment lu manufactures de 
la ville d'Arras.^ 7 pièces. . • 

Rapport des commissaires . (Signé de Robespierre .) 

Et cinq mémoires, bien que le rapport s'en mentionne que trois. 
Le prix ne fut pas décerné, tout ces mémoires en ayant été 
jugés peu dignes* et 1 # Académie i# #o«roa indéfiniment la 
question. 

2». — Question. — Est -il avantageux de réduire le 
nombre des chemins dans le territoire des villages de la 
province d'Artois.— 8 pièçes, 

Rapport des commissafr^. 

Sept mémoires, donc aucun ne fût trouvé digne du prix. 

«• Prix.— 4788; 1 

Question .^Quelle est la meülem* m Mhods d employer 
pour faire des pâturages propres à mulMplier les bestiaux 
en Artois. — 8 pièces. 

Le rapport des eoumutsaires. 

Les mémoires N 01 4 , 2, 5, 4, 5, 7, 8 : manque le N° 6, préeisé- 
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ment le mémoire couronné, qui était de M. Gilbert , professeur à 
l’École vétérinaire, correspondant de, la Société d’ Agriculture. 

Les commissaires font de ce mémoire le plus grand éloge. 
« On n'y trouve, disent-ils, ni enflure, ni exagération, ni 
» esprit de système * mais du tact, du discernement, de l’ex- 
» périence , vart des observations, le talent de les communi- 
» quer. Il paraît Ton des plus beaux traités qu'on puisse écrire 
» sur les prairies en général, et sur pelles de l'Artois en par- 
» ticulier. «—Qu’est-il devenu? 

7* et S* Paix.— 4789. 

4 r * Question.— OucU sont les meilleurs moyens de mul- 
tiplier les bêtes à laine dons la province d * Artois et de pro- 
curer «mx Imm$ uns 9 ualUê plus parfaite . 

Nous*ne possédons aucun des mémoire» écrits sur cette question. 
H ne parait pas que le prix ait été décerné. 

. 2* Qrafioff.T’rQetM# sot la &ettleure manière de rendre 
invariables les bornes champêtres» — 45 pièces. 

Le rapport des commissaires , mais sans le procès- verbal d'ouver- 
ture de» billets cachetés qui seul eût ftdt connaître les noms des 
lanréat9. 

Les mémoires N* 4, 4 bis y 2,5*4, 5, 4, 7, 8, 9, 40, 44, 42, 45,44. 

Le prix fut décerné au N® 7. 

4j 6 célèbre Ytart avait prftpart à ce concours. Son mé- 
moire, écrit à Maisons , près Paris, où il dirigeait à cette 
époque un domaine , porte le N° 5. U balança le prix. 

9« ET DERNIER PRIX. — 1790. 

Question»— Quelle serait Vèducation la plus convenable 
au peuple de la campagne en Artois , et guets seraient les 
moyens de la lui procurer?— S pièces. 

Jugement des commissaires. 

Deux mémoires ; aucun ne fut jugé digne du prix. 
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V.— Mémoire* Adressé* A F Académie per des urtnti étranger*. 

-218 à 259.— 

Desgranges, de Lyon . De la formation des académies. 

SalvIat, de Brives . . Discours sur Fanion. 

Anonyme Sar Famoar personnel. 

GRUNWALD,de Leipsic. L’influence de Fédacation des filles. 
Bouthier , de Vienne . Précis sur la province dn Dauphiné. 

Anonyme Si la langue française est purement à la 

perfection, et 2 pièces annexées. 

Divers Cinq mémoires sur des sujets de médecine. 

Sellier, architecte à Amiens . Recueil de lettres et mémoires sur 
différents sujets d’agriculture et d’écono- 
mie rurale et politique, et correspondance . 
— 25 pièces. 

Delafond-Pouloli . . Sur les courses de chevaux. 
Pajot-Descharnes . . Essai d'un mouvement propre à retordre 
les fils (1785). 

Anonyme ....... Aperçu d’une grande augmentation du 

produit de la terre. , 

Anquirt, notaire à Vimeu . Mémoire sur le dessèchement du Mar- 
quenterre, et plan de cette contrée. 



▼2. — Recueil de Voésies latine* et françaises adressées à 
l’Académie ou lues dan* ses séances. 



—280 k 282.— 

Vingt-trois pièces, dont aucune n’est remarquable. 



\ 
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Section X.— BIBLIOGRAPHIE / 



201. Index librorum qui in Bibliothecà Minimorum, 
conventus Boloniensis, asservantur.— (Catalogue 
de la Bibliothèque des Minimes de Boulogne.) 

In-folio.— Papier.— 48 feuillets -*-XVIlI« siècle (1757). 

Ce catalogue est le seul des bibliothèques des Communautés de 
Boulogne qui nous ait été conservé. Les titres des sections sont en 
latin : il comprend, dans Tordre suivant , assez peu rationnel, les 
nombres d f ouvrages et de volumes qui vont être indiqués. 



DIVISIONS. 




NOMBRE. 

d'ouvrages. 


NOMBRE 
DE VOLUMES. 


OBSERVATIONS. 


BIBLIÀ SACRA . . 


« . 


27 


37 




CONCILIA . . . 


. 


41 


43 




SANCTI-PATRES. . 


. (1) 


43 


72 


(i) Divins par 


INTERPRETES.. . 


74 


; 94 ; . 


siècles. 

(a) Cbrap^e- 
nant , outre les 


THÉOLOGI. . . . 




70 


441 


CASUISTÆ. . . . 




42 


45 


matliémathiques 
pures el appli- 
quées, la géugra- 


HISTORICI SACBI. 




61 


92 


HISTORICI PROFANI . 


20 ^ 


28 


pkie^Y astronomie. 
la gftomoniçtUj 
I ’ horlogiographi* 

. et la fyrotuhnie. 


MATHEMATICI. . 


.Æ> 


47 


49 


PHILOSOPHE . . 


.(3) 


35 


51 


(3) Compre- 


MEDICI. . . . . 




23 


26 ; 


nant V agriculture 


HUNANISTÆ. . , 




38 


39 




MISCELLANEA. . 




30 


37 


il * 


CONCIONATOKES. 




79 


448 


(4) Compre- 


SPIRITUALES . . 




407 


,432 


>- natal les sermo - 
nuire s. 


CONTROYERSISTÆ 




42* ' 


57 " 




JUS CANONICUM . 




37 


39 




JUS CIVILE . . . 




44 


20 




CATECHISME . . 




13 


46 




RITUALES. . . . 




44 


42 




Totaux. . 




794 


4,096 


H. 
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Les manuscrits, s’il en existait, considérés sans doute comme 
objets de emiosité, n’y sont pas indiqués. 

Vingt-trois attestations des supérieurs visiteurs du Couvent, 
inscrites aux derniers feuillets du catalogue, de 4757 au 29 mai 
1789, témoignent des soins attentif apportés à la conservation de 
cette petite bibliothèque. Elles sont toutes conçues dans ces termes, 
on en termes ayant le même sens: 

Hujut-ce musœi voiumina visitantes , eorum ordinem et 
mitortm testantes fmbaeimns. 

Notre bibüethèque n'a recueîUi qu'au bien petit nombre de ces 
‘Ontfragesî 

Origïhe. Archives de Boulogne. 



MANUSCRIT OMIS. 



16 (bis), Explanatio Bedjs Presbyteri SUPER QUïNQDB 
UBROS MOYSIS. 

119 feuillets. — Vélin. — Ecriture commune du X* 
siéide, sans aucun ornement. 

An verso du 144» feuillet ces mots : 

Grimmnus bana memoria fierijussit. 

Ih. Tncifrit evpianatio .... tn ftrincipio ereavit Ven* ad um et 
terram* 

Exr. Sub œùidmte eos iiUmm vivebsmt. 

O&iGfKB. SL-Bertin, 261. 

Tiïns AVGiiff. Le même. 
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CARTES, PLAINS, VUES ET ESTAMPES. 

\ 



S.— Antiÿntéi. 

4 et 2. — CaMe topographique de la situation dé l’ancien port de 
Wissant et du camp de César situé sur le mont dit de Castelle , 
et Man particulier dû camp, par M. de Beaurain , géographe ordi- 
naire du roi. 

Destine par M. C.-A. Marmîn;4823.— Donné par M. Marmin- 
Paxnart, son fils. 

Voir Mémoires de l’Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, 
tome 45, pages 415 et 447. 

3 à 42. — Plan de la pâture de l’hôpital au faubourg de Bréque- 
recque (ville de Boulogne), avec le tracé des fouilles faites par les 
ordres de la Société d’ Agriculture de Boulogne- sur-mer ; — et plans 
et coupes des constructions et de la voie romaine découvertes et 
exploitées de 4824 à 4828. 

Dessinées par M. Marmin-Pamart. 

Voir les Mémoires de la Société d’ Agriculture, des Sciences et 
Arts, de Boulogne, pour l’année 4828.— Rapport du secré- 
taire, M. Demarle , page 58 et suivantes , et môme volume, 
page 55, Rapport de M. Marmin. 



ZZ . —Topographie , 

45. — Tracé du chemin de Calais à Gravelines, avec plan de 
cette dernière ville en 475T. 
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44. — Tracé da même chemin avec plan des deux villes (Parait 
de la même époque). 

\o à 46.— Plans de la route projetée d’Ardres à Binghen par 
Licques, en 4773 (2 exemplaires). 

47.— Plan du chemin de Belle à la nouvelle route de Boulogne à 
St.-Omer en 4774. 

r 48. — Plan du pays depuis les Fermes de Ventu jusqu'au fau- 
bourg de Guisnes , avec plan de cette ville en 4772. 

49.— Cours des ruisseaux d’ Audisque , de Combeauville et -des 
Breux. 

20.— Plan des seigneuries d’Audinghen et de Bainghen. 

24 . — Ancien plan des terres avoisinant la paroisse de Bazinghen 
(48 e siècle). 

22.— Plan figuratif de la terre et seigneurie d’Henneveux , dressé 
par le sieur Savary en 4769. 

25. — Plan figuratif de la terre et seigneurie d’Hocquinghen et 
Waincthun, appartenant à M. J.-L. Correnson , dressé par le sieur 
J.-L. Savary, arpenteur, en 4769. 

24. — Plan figuratif de la seigneurie de Longueville , levé par 
Roussel, arpenteur, en 4769. 

25. — Plan topographique de Boulogne et de ses environs (48« 
siècle). 

26. — Plan des environs deSangate, levé en 4772 par le géographe 
des ponts-et-chaussées, chargé des travaux à 'exécuter à F ancienne 

^rivière de ce lieu , d’après les ordres de l’intendant de Picardie. 

Copié en 4825 par A. Marin in, sur l’original du cabinet de M. 
-de Bois-Robert, de Montreuil -sur-mer;— donné par son fils. 



III.— Plant particuliers et vues de villes. 

27. — Plan de Rocroy. 

28. — Plan de Boulogne, tiré en l'abbaye de St.-Nicolas-des-Bois, 
d’une ancienne carthe faicte en 4548. 

Copie d’A. Mar min, 1822 donné par son fils* 
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29. — Ancienne vue de Boulogne, possédé parles Anglais et in- 
vesti par les Français en 4543. 

Copiée par A. Marmin, 4808, sans indication de provenance; — 
donnée par son fils. 

50. — Ancienne vue de Boulogne et de la Tour-d’Ordre , d’après 
le supplément de Montfaucôn, tome 4, page 436. 

Copiée par M. À. Marmin, 1823, et donnée par son fils. 

54.— Plan de Boulogne en 4724. 

. 32. — Vue de la haute et basse-ville de Boulogne-sur-mer , dessi- 
née par Ph. Luto en 4725 et gravée par les soins de G. Beaurain. 
Copiée par A. Marmin en 1808;— donnée par son fils. 

33. — Plan de Boulogne (48 e siècle) . 

54. — Autre plan de Boulogne (même époque)? 

55. — Plan de Boulogne et de ses environs à l’époque du séjour d£ 
la Grande-Armée. 



XV.— Plans «t Tues d'idifictfi 

56.— Plan du château de Boulogne en 4780. 



▼.—Ports. 

37. — Plan du port dé Calais (48 e siècle) . 

38. — Plan du port d’Ambleteuse (48 é siècle'. 

59.— Plan du port d’Ambleteuse et d’une partie de la rivière dé • 
Slack, réduit sur un plan de 4765, appartenant à l’administration . 
des Watringues. • 

Copie d’A. Marmin, 1825 donné par son fils* 

40 et 41.— Plans de la ville et du port d v Ambleteuse, 1756. Sur 
le second sont indiqués les bâtiments appartenant , à cette date , au . 
Roi. 

42. Plan du port de Boulogne, dressé le 8 mars 4645. 

Porte la signature autographe de Vaubàn. 

43. — Plan du port de Boulogne, avec lés projets dè 4742. 

Tiré des, archives de l’administration des Watringues et deviné 
par A. Marmin en 1835 donné par son fils.. 
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44. — Plan d’une partie de la côte voisine de Boulogne. 

45. — Plan du port de Boulogne avec un projet d’éptyse.— 
XVJIB siècle. 

46. — Plan du port de Boulogne et de ses environs, pour lequel on 
propose eu projet différents ouvrages, tant pour la conservation de 
l’entrée actuelle que pour en faire une nouvelle* 

Copie faite en 1839, pour la bibliothèque, d’un plaq apparte- 
nant au génie militaire. 

47. — Plan du port de Boulogne. 

Dessiné par M. Grimoust le 4«* aoàt 4815. 



TI.— Chemins de Ter. 

48 a 54.— Plans des chemins de fer de Londres A Souihampton, 
et de Dublin à Kjngslown. 



VII. — Évolutions navales. 

52.— Vue de l’escadre française sur la rade d’Oëdëkenskerque 
en 4807. 

Dessinée par M.Chanlaire,agent comptable à bord du vaisseau 

le Dalmate. 



VIII. — Bfaux«4rtii 

55. — Autel élevé sur l'esplanade entre les deux villes de Boulogne- 
sur-mer pour la solennité de la confédération du 44 jtûlte 1 4790. 

54 à 55.— Projets d'une maison d’arrêt pour l'arrondissement de 
Boulogne , par M. Dru, ingénieur ; 4840. 

Dessinés par M. Grimoust en 1840 et 4815. 

56. — Plan d’un escalier en éventail, présenté en 4854 à la Société 
d' Agriculture, par M. Douphet, menuisier 1 . 



ÏIH DU CATALOGUE DES KANLSC^ITS DE I.A SIBLIOTÜIS^U^ DE EOULOGKE. 




Digitized by 



Gc w ^le 



Digitized by v^ooQle 






Digitized by v^ooQle 



Digitized by v^ooQle 





CToo^t 



OK»u/a 023 N - A N WniD130D^|zB®O^ 












>*JJJ w 



r '-o 



S. VO 






D ND 



t >0 



C x> 



i£ 'X> 



ï£ X> 



S VO 



3f0O'WiU 




J 











